
Pour en flnlr aw 18 Maroc 
comptons sur nos soldats

Voici donc le méradhal Pétain en route 
pour le Maroc. Au cours de son premier 
Voyage, il a préparé la réorganisation du 
corps expéditionnaire, mesure l'effort à ao- 
Complir, calculé les effectifs nécessaires.- 
Maint en anl. il va présider aux opérations 
d’où dépend la liquidation plus ou moins 
rapide de la crise.

Nous disons plus ou moins rapide. Il faut 
en effet que l’opinion française se rende 
bien compte de la situation, et qu'elle la 
juge de sfmg-froid. L’excès d’optimisme na 
vaut pas mieux que Pexcès de pessimisme, 
Ces extrêmes se touchent et trop d’espoirS 
déçus auraient vite fait d’engendrer le dé
couragement

Personne ne peut dire si l’affaire sera 
terminée dans quelques semaines ou dans 
quelques mois, parce que des éléments d'ap
préciation manquent. Etat moraL ressour
ces matérielles de l’adversairq L'effondre
ment subit se produit parfois au moment où 
on s’y attend le moins. Mais il arrive aussi 
que la résistance s’accroche désespérément.x

X X

Les jours qui nous séparent de la mau
vaise saison sont comptés. Aurons-nous le 
temps avant la mi-octobre — dernier répit 
— d’obtenir le résultat qui seul peut nous 
satisfaire ? Rien ne doit être négligé pour 
cela. Mais s’il faut continuer, on continuera. 
L’opinion doit y être préparée avec le même 
soin que l’on met à préparer l'hivernage des 
troupes. C’est sur elle que le gouvernement 
aura à s’appuyer pour dominer le défaitis
me des parlementaires, le plus grave dan
ger de toute l’affaire.

N’est-ce pas déjà trop crue; ce défaitisme 
ait failli tout compromettre, car c’est lui 
qui est le seul coupable. N’est-ce pas pour 
ménager le défaitisme parlementaire que le 
cabinet Herriot a fermé l'oreille aux aver
tissements répétés du maréchal Lyautey 
permettant à Abd-El-Krim la surprise du 
15 avril ? N’est-ce pas pour ménager le dé
faitisme parlementaire que le cabinet Pain- 
levé a fait miroiter des illusions pacifistes 
qui ont stimulé l’audace de l’ennemi? N’est- 
ce pas pour ménager le défaitisme parle
mentaire que le même cabinet Painlevé a 
■retardé l’envoi, des renforts indispensables 
•soumettant aux plus dures épreuves la poi
gnée de vaillants à qui était confiée la garde 
■du drapeau.

X 
X X

On ne dira jamais assez la gratitude infi
nie que le pays doit à ces héros qui se sont 
sacrifiés pendant quatre mois sans répit. 
Une demi-douzaine de bataillons de légion 
étrangère et d’infanterie coloniale, quelques 
solides formations de tirailleurs : c’est avec 
cela que l’on a tenu pendant cent jours, 
sauvant Taza, Fez, Ouezzan. Il a fallu at
tendre la séparation des Chambres pour que 
l’on daignât envisager le coup de collier sé
rieux. Il a fallu de dures expériences pour 
dompter les mirages de la défensive, du 
blocus, de la guerre faite uniquement avec 
du matériel pour reconnaître que la guerre 
■du Riff est une guerre de fantassins.

Grâce à Dieu et à. nos soldats la catastro
phe qui aurait pu être au bout de ces er
reurs, a été épargnée. Les renforts ont com
mencé à affluer. Sept divisions s’organisent 
Chacune comprend deux brigades mixtes. 
Formées de deux régiments a trois batail
lons et de deux groupes d’artillerie au mi
nimum, ces brigades mixtes réalisent le 
piaximum d’autonomie et de souplesse. On 
s’est décidé très justement à renforcer l’élê, 
ment d’infanterie. Chaque division marocai
ne comprendra douze bataillons au lieu de 
neuf pour les divisions métropolitaines. 
Guerre de fantassins : on ne le répétera ja
mais assez. Et guerre contre des fantassins 
remarquablement habiles à se servir du ter
rain et du fusil. La force des Riffains est là 
et non dans une organisation très 
.ci elle.

superfl-

batail- 
premier

x
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Nous allons donc disposer de 84 
Ions. .Sera-ce suffisant ? A son . 
voyage au Maroc, le maréchal Pétain avait 
.estimé qu’il en faudrait, pour bien faire, 
une centaine. Nous aimons à croire qu’on 
•s’applique à parfaire la différence.

Dès maintenant nous avons repris l’ini
tiative et nous avons engagé des opéra
tions préliminaires. Tel est bien le carac
tère des deux actions qui inaugurent la nou- ■ Les prisonniers espagnols sont employés a 
velle phase. La première a permis au génfr- Iconstruires des lignes téléphoniques et des 
ra.l Freydenberg de faire sa jonction avec ! routes. D’Ajdir a ’l’arguist, la grande voie 
les Espagnols sur le Loukâos et d’achever 1 stratégique du , Riff est complètement em- 
le dégagement d’Ouezzan en nettoyant le pierrée. Les triibus dovent entretenir elles- 
Djebel Sarzar. La'seconde a une autre am- mêmes leurs pistes. Tout se prépare dans 
pleur. Le général Borchut, commandant du le Riff et dans la zone dissidente pour la 
19’corps, fait manœuvrer vingt-cinq batail- résistance et même pour une campagne 
Ions en six colonnes convergentes pour pa- d’hiver. _________ c. _______
ciller la région au nord de Taza en rames- 
nant dans, l’ordre les Tsouls et les Branès.

C’est la vieille tactique de. « dunde et 1m- 
pera » de diviser l’adversaire pour le 
briser. Les forces d’Abd-El-Krim se sont 
considérablement grossies au cours des 
trois derniers mois des tribus qui se sont 
ralliés à ses succès. Ces tribus sont celles ______
oui ont supporté le gros effort de la lutte. neuf bataillons au camp 
Ce sont celles qui sont à la portée de nos fp.s sOnt partis dans la direction du nord- 
coups. Après avoir perdu la vallée deiouest. a l’aile gauche les deux colonnes 
l’Ouergha, nous allons tâcher de la réoccu- comprenant six bataillons s’avancent di- 
per.. C’est une première étape. Mais ce n’est rectement au nord-est, vers nos anciennes 
qu’un début.

Pour atteindre un résultat radical et défi
nitif, il faudra maîtriser les deux réduits 
de l’ennemi, le DjebaJla et le Riff. Cela ré
clamera des opérations d’une toute autre 
envergure. II s’-agil maintenant de les pré
parer et de les poursuivre sans se laisser 
détourner par les manœuvres pacifiques 
qu’Abd-El-Kfim ne manquera pa.s de ré
pandre dès qu’il se sentira sérieusement 
menacé. x

X X

Quel rôle joueront les Espagnols ? Entre
prendront-ils le fameux débarquement dans 
la baie d’Alhucemas, dont on annonce les 
dispositions et jusqu’à la date avec une in
souciance qui devrait n’être qu’une ruse ? 
Attendons les événements- Mais comptons 
avant tout sur nos soldats, sur eux seuls 
pour faire la seule bonne politique que la 
France puisse pratiquer au Maroc.

Saint-Brice.
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Washington 19 août. Dans les milieux politiques et financiers américains on est très 

désireux de savoir comment l'accord sur les ma 
damés du règlement de la dette belge envers 
les Etats-Unis sera accueilli en. Eiuope et no
tamment en ce qui concerne la comparaison 
due les autres nations débitrices de 1 Amérique, 
feront entre la situation spéciale de la Belgique 
PtUn haut fonctionnaire du Trésor a déclaré 
aujourd'hui ; c'est une obligation morale absolue 
le qui a amené les négociateurs américains à 
accepter d’annuler les intérêts de la dette bel_e 
Contractée avant l’armistice. Lne semblable 
considération ne peut s appliquer à aucune au- 
tra nation.
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LA COOPÉRATION FRANCO-ESPAGNOLE 
COMMENCE A PORTER SES FRUITS

Dbb opérations très taportautes eontrs les Ritts 
sont en cours Mention

JUSQU’ICI T1OS SUIVIES SOÎ1T VICTORIEUSES

Phot. Meurtsse Un camp de prisonniers riffains à Teroual Cl. Paris-Centre

Madrid, 19 août. — (Communiqué offi
ciel) : L’opération effectuée ce matin par 
les troupes espagnoles et françaises agis
sant de concert, avait pour but de parache
ver la liaison des lignes. Elle a consisté 
dans l’établissement de positions françaises 
à Dar El Abas, et d’un blockhauss espa
gnol à Ain Hayai. La ligne espagnole de 
lorra est maintenant rattachée à celle de 
Dar El Abas. L’opération terminée, le gé
néral Riquelme s’est rendu à Dar El Abas, 
pour conférer avec les généraux Goureau, 
Hergault et le colonel Freydenberg.

It’oHetisive contre Slhticemas
Londres, 19 août. — On mande de Tan

ger que les opérations contre la baie d’Al- 
hucemas commenceront au début de la se
maine prochaine. Dix bataillons, spéciale
ment entraîné? en Espagne, y participeront 
et sont maintenant à pied d’œuvre.

On annonce que les opérations franco- 
espagnoles au Djébel-Sarsar ont été un 
succès complet. La montagne et les dis
tricts environnants étant maintenant occu
pés par les forces françaises, les contin
gents ( 
bas?.

espagnols. sont retournés à leur

Le repaire du fauve
Fez, 19 août. — Ajdir, capitale de l’Am« 

rar, serait devenue un véritable camp re
tranché avec des canons sur les falaises et 
des tranchées devant la baie d’Alhucemas. 
Les prisonniers espagnols sont employés à

Quel jeu falt-on ?
Nous sommes, paraît-il, en pleine période 

de vacances... vacances bien étranges en 
vérité !

D’une part, les employés de banque pour
suivent inlassablement, malgré la dureté 
des temps, leur mouvement corporatif. Les 
gens qui polinent à Deauville doivent fort 
peu se soucier de cette situation.

Se . préoccupent-ils davantage des événe
ments de Syrie ?

Sept cents de nos soldats sont assiégés à 
Saneida depuis le 21 juillet ! Sept cents 
soldats auxquels sont venus s’ajouter un 
certain nombre de nos compatriotes fugi
tifs dont trois femmes, paraît-il.

Henry de Kérillis, clans l’Echo de Paris, 
après avoir rappelé que les deux colonnes 
envoyées à leur secours ont été battues, 
ajoute :

Qu’a-t-on fait depuis pour' sauver les assiégés?
Les Druses n’ont tous les armes que quelques 

milliers de guerriers mal armés. Si Sarrail ne 
parvient pas à les réduire avec les 8.000 ou 
10.000 hommes qu’il peut, prélever sur l’ensem. 
ble de ses effectifs 121.01)0 hommes), on peut 
craindre qu’il ail devant lui non pas seulement 

i une insau’rec'.tloii druse, mais un soulèvement 
arabe, qui serait d’une autre gravité. Qu’en 
est-il ? . t ,

Et surtout que signifie ce silence persistant
I du Proconsul ? , !

Ignore-t-il que des familles françaises sont 
îon*nes~ des ailes avancent, l’action poul.. | dans l’angoisse :

J’""~ Le général Sarrail semble en effet, par
faitement l’ignorer, mais ajoutons qu’il 
n'est pas le seul à s'en désintéresser !

Au Maroc, la grande offensive indispen
sable pour en finir avec les pillards du Riff 
se déclanche: Les balles communistes vont 
luer des Français ! ।

Ce sera un riche thème de conversations \ 
pour hall de casino.

Car les Français sont en guerre, ne l'ou
blions pas. Ils sont en guerre en continuant 
stupidement de bêler la paix ; ils sont en 
ouerre... et en vacances

Loin de moi ridée de critiquer ceux qui, 
très légitimement viennent, après une lon
gue année de travail, puiser, dans les sta
tions balnéaires, sur les grèves ou sur la 
cime des monts la santé ou de nouvelles 
forces pour vn nouvel effort, mais ne vous 
semble-t-il pas, qu'en ce mCment, certains 
s’amusent un peu trop.

L'idée de devoir abandonne notre pays 
où de plus en plus s'installent en maîtres, 
profiteurs, jouisseurs et loucouleurs.

Ils croient [aire leurs jeux, aux petits 
chevaux, ils [ont surtout ceux de la révolu
tion. A. L.

des
Les cpjrations en cours

1 Casablanca, 19 août. — En raison 
difficultés du terrain où il opère, le général 
Boichut aurait décidé de commencer l’atta
que par les deux ailes, en portant son gros 
effort à droite, vers M’sila. Il a concentré 

) Desroches, d’où 

positions du Haut-Leben et de Kibrane.
La général Boichut compte sur l’avance 

des deux ailes pour provoquer la retraite 
de l’ennemi qu’ii poussera de front avec 
une masse de manœuVre de dix bataillons, 
répartis en plusieurs colonnes, opérant sur 
l’Ouêd El Hadar et l’OÙed Amaïie. SI l’en
nemi s’accrochait au centre et que les co- 
raïrpërinëttre la capture d’une grosse‘frac
tion ennemie, mais il est possible que sur 
les instructions d’Abd-el-Krim, les Rif- 
fains se déroberont, évitant de se laisser 
entraîner dans une action importante.

Le espitaina anglais Gordon Gming 
se mêle de ce qui ne le regarde pas
]z>ndres, 19 août. — Le capitiane anglais 

Gordon Canning, qui s’intitule président 
du comité du Riff, à Londres, a envoyé la 
lettre suivante au Star :

« On dit que la France a dressé à Abci- 
el-Krim des p'opositions de paix compor
tant Pautonomie administrative; politique 
et économique du Riff. Le comité du Riff 
serait heureux d’obtenir des explications 
du gouvernement français sur les trois 
points suivants :

Au point de vue administratif, est-il en
tendu que les Riffains n’auront pas à subir 
le contrôle de l’étranger pour leur armée 
et leurs finances et qu’ils auront le pou
voir d’expulser les propagandistes des zo
nes française et espagnole ?

Au point de vue juridique,, si les Rif
fains ne sont pas indépendants, auront-i’ls 
au moins la constitution de leur choix, 
avec des organismes capables de promul
guer et de discuter des lois ?

A’ù point do vue économique, les lois 
Agissant rexploitation minière g&r<5nt-glles 
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L^s tours to départ pou? le Maroc
Paris, 19 août. — Le ministre de l’instruction 

Publique avait transmis au ministère de la 
Guerre, le vœu exprimé par l'Office national 
des Pupilles de la Nation, le 8 juillet 1925, ten
dant à ne pas diriger sur le Maroc, les fils de 
veuves de guerre. Le ministre de la Guerre, 
après examen de ce vœu, vint de faire connaî
tre que les militaires dont le père est mort pour 
la France, ou a été réformé avec 50 % d’inva
lidité, bénéficient d'un droit de faveur en ce 
qui concerne leur rang d'inscription sur les 
listes de tour de part pour les théâtres des 
opérations extérieures et qu'il n'était pas possi
ble de modifier cette réglementation.

NOTIFIONS AU MINISTRE DE LA GUERRE 
NOTRE CHANGEMENT DE RESIDENCE

Paris, 19 août. — Le ministère de la guerre 
rapelle à. tout français soumis à des obliga
tions militaires, qu’il doit, tant dans son Inté
rêt que dans celui de la nation, déclarer à l’au
torité militaire tout changement de domicile 
ou de résidence.

Il doit effectuer sq, déclaration, soit à la gen
darmerie, soit à la mairie de sa résidence, et 
dans les grandes villes, dans les commissariats 
de police.

Tout homme contrevenant à cette obligation 
' est passible des sanctions disciplinaires prévues 
par la loi du recrutement, article 92.

------------ ---------------------------------------------------------- ---------- ----" ----- —

M, SCHMIDT PRESIDE UN BANQUET

Paris, 19 août. — M. Jamy Schmidt, sous- 
secrétaire d’Etat niix régions libérées, accom
pagné de M. Nevlères, chef adjoint de son ca
binet a présidé, aujourd'hui, au Pré Cateian, 
un déjeuner offert par- le commissariat de 
l’exposition des Arts décoratifs en 1 honneur. 
de M, Koulesst président du Sobrenlé bulgare» |

Les grandes manœuvres 
polonaises 

montrent que l’armée amie 
est un facteur essentiel 

de la sécurité européenne

a

ipes, laquelle fut pour beaucoup 
île découverte. La cavalerie,

Varsovie, 19 août — Les premières gran- 
| deg manœuvres de l’armée potaàlse ont 
’ été organisées gous la direction personnelle 
du ministre de la défense nationale, le géné
ral Sikprski et du chef d’état-major Stanis
las Halïor. Le plan comportait deux parties 
nettement distinctes. La première, qui con
cernait spécialement la cavalerie dé
roulées sous le commandement du général 
Rozwdowski, dans la région de Brody 
(Wolhynie), les 11, 12 et 13 août dernier.

La seconde partie des manœuvres a com
mencé hier sous la direction du général 
Sikoraki, dans la région de Torun, dans 
la province de la Pologne , maritime, en pré- 

1 sence de plusieurs centaines de spectateurs 
venus de tous les points du pays, des re- 
£ résentants dq diverses autonités’et de nom- 

reuses délégations étrangères.

La leçon dss manœuvres
La première partie des manœuvres

donné’ des résultats aussi satisfaisants 
«dnstructifs. Elle atteignit pleinement sou. 
but qui était d’examiner la puissance com
bative des troupes, les progrès accomplis 
dans l’instruction militaire, l’efficacité de 
la tactique employée et les améliorations 
tions techniques récemment introduites.

L’armée polonaise est parfaite au point 
de vue instruction militaire et les troupes 
sont suffisamment pourvues de matériel • 
elle est capable de résister à un ennemi de 
beaucoup supérieur en nombre.

L’armée avait été divisée en deux grou
pes : le groupe bleu, qui représentait l’atta
qué, était trois fois moins nombreux que le 
groupe rouge représentant la cavalerie en
nemie, mais bien pourvu en armes et se
condé par l’aviation, 11 ss montra capable 
non seulement d’arrêter la poussée de la ca
valerie ennemie, mais encore de lui infliger 
de lourdes pertes. Ces résultats fort con
cluants furent accueillis avec une vive sa
tisfaction par tous les assistants.

La première partie des manœuvres se 
termina pas un défilé de l’armée, qui dura 
plus d’une heure et qui produisit une im
pression inoubliable. Tous les représen
tants militaires étrangers félicitèren t le, 
général Sikorski pour l’excellente tenue 
de ses troupes, laquelle fut pour beaucoup 
une véritable découverte. La cavalerie, 
composée de douze régiments, accompa
gnée d’une nombreuse artillerie à cheval, 
défila au galop et fut particulièrement ad- ; 

' mirée. 1
L’armée polonaise est avant tout 

défensive
L’armée polonaise est avant tout une ar

mée défensive. La belle conduite du groupe 
bleu devant l’irrésistible assaut du groupe 
assaillant, prouva nettement que l’organi
sation de l’armée polonaise répond à son 
but essentiellement pacifique et défensif. 
Ce caractère fut encore souligné dans les 
discours que prononcèrent dans diverses 
localités les représentants de la popula
tion, aussi bien polonaise que rùthène. 
Tous adressèrent avee un accent de pro
fonde émotion, leur sincère gratitude à 
l’armée polonaise, comme au seul rempart 
capable de protéger leur vie et leur foyer.

Détail curieux : le maire de la ville de 
Brody s’adressa surtout aux représentants 
des armées étrangères, pour attester com
bien sont heureuses les populations de la 
Galicie orientale qui peuvent travailler et 
se développer en paix grâce à la sécurité 
que leur assure l’armée de la République 
de Pologne.

Ün discours du général Gouraud
Il ne fut non moins réconfortant, pour 

les assistants, d’entendre le général Gou
raud répondre, au nom des autres déléga
tions étrangères, au discours du maire de 
Brody. Le général français déclara que 
l’armée polonaise concentre toute son acti
vité sur‘le terrain de la défense nationale 
et que, sous ce rapport, on peut entièrement 
compter sur elle. Ses paroles, hautement 
autorisées, confirment que toute intention 
de guerre offensive ou d’agression est ab
sente des vues militaires de la Pologne.

M. CAILLAUX CONFERE

Paris, 19 août. — M. Caillaux, ainsi que l’an
noncent des dépêches d ■ Londres, quittera Paris 
dimanche soir pour se rendre à Londres où il 
s’entretiendra, dés lundi, avec M. Winston 
Churchill, chancelier de l'Echiquier, de la ques
tion du règlement de notre dette. Le ministre 
es Finances partira seul et m'appellera ses 
experts aveclui que dans le cas où les pourpar
lers prendraient une tournure lavorable.

a. fara-GgaexPhoL Meurlss$_ ’ Soèn©a çl@ * De^uyllla

LES ÉTRANGERS VONT-ILS FAIRE 
LA LOI CHEZ NOUS ?

Il paraît que l’eu se déciderait 
à sévir contre les auteurs 

des attentats 
contre nos hôtes bulgares

Paris, 19 août. — A la suite de l’attentat 
commis hier aux Champs-Elysées, sur la 
personne du président de la Chambre bul
gare, une entrevue a eu lieu ce mATm à m 
préfecture de police, entre divers fonction
naires, notamment le directeur du cabinet 
du préfet, le directeur du service des étran
gers, et un commissaire de police judiciai
re. Il a été décidé que l’on allait sévir éner
giquement contre les auteurs de l’attentat. 
■Des recherches vont être faites afin d’ar
rêter si possible les individus qui sont S la 
tête du mouvement et notamment le nom
mé Orotoff, qui en serait le principal ins 
tigateur

II est possible que plusieurs arresta
tions soient opérées dans la soirée ou dans 
la nuit Les individus arrêtés passeront en 
correctionnelle et une fois leur peine ter
minée, sertont immédiatement reconduits 
à la frontière et expulsés du sol français.

DSS (( fcwls )) soit BtaOS
Paris, 19 août. — Trois ouvriers communistes, 

Joseph Landais, Gaston Vaudelm et Daudel, ont 
comparu aujourd’hui déviant la 11' Chambre 
correctionnelle sous la prévention de provoca
tion de militaires à la désobéissance dans un 
but de propagande anarchiste.

Ils avaient été arrêtés tandis qu’ils apposaient 
des papillons conseillant aux soldats la frater
nisation avec les Riffains. Us avalent les poches 
pleines de ces papillons. Leur défenseur, M° 
Suzanne Lévy et André Berthon, ont demandé 
au tribunal de se déclarer incompétent, la Cour 
d’assises devant seule, suivant eux, connaître 
de la poursuite. Leurs conclusions ayant été 
rejetées, les Inculpés ont déclaré faire défaut. 
Chacun d’eux, par défaut, a été condamné à o 
mois de prison et 100 fr. d'amende.

Simone Willsek, employée de commerce, éga
lement poursuivie, a accepté purement et sim
plement le débat. Le tribunal ne s est pas mon
tré plus indulgent pour elle que pour les trois 
défaillants et, sans avoir égard ô, son attitude, 
l’a condamnée à la même peine, 6 mois dç pri
son et 100 fr, d’amende.

U fin et dd paj! toast 
ta Allas la wrat ira

Pékin. 19 août. — Le gouvernement chi
nois a invité les neuf puissances signatal- 

i res de la convention de Washington à en
voyer des délégués à une conférence qui 
se réunirait le 26 octobre, à, Pékin, afin de 

i régler les problèmes en suspens et notam- 
; ment la question des douanes chinoises, 
i Le Foreign-Office considère avec la plus 
sérieuse attention, la situation créée par le 
fait que le gouvernement de Canton a dé
fendu aux navires britanniques de faire du 
cabotage dans les eaux chinoises. Dans les 
milieux officiels chinois, on pense que cette 
interdiction prononcée par le gouverne
ment de Canton pourrait avoir pour but, 
dans la pensée de ses auteurs, de provo
quer un geste d’impatience du gouverne
ment britannique, que le cabinet de Pékin 
exploiterait ensuite le plus largement pos- 

| sible.
' Aussi au Foreign-Office est-on décidé à 
agir avec la plus~grande. prudence pour 
laisser tous les torts aux autorités chinoi
ses.

Les agents diplomatiques et consulaires 
anglais ont reçu pleins pouvoirs de Lon
dres pour prendre toutes les mesures que 
pourrait exiger le développement de la si
tuation.

La lote Oe te France a l’ÀlleiBap ne eomporla 
p 150 iips... ana seate saM

Paris, 19 août. — Les cabinets belge et 
italien ayant avisé le Quai d’Orsay qu’ils 
approuvaient complètement le texte de Iqi 
note française élaborée en réponse à 1/1 
note allemande du 20 juillet, qui a dé^jà 
reçu l’approbation de l’Angleterre, M. fie 
Margerie, ambassadeur de France à F ,er- 
lin, à g ' ' 
aussitôt 
ment une audience à M. Luther, _____
lier du Reich, pour lui remettre 1/l note 
française, qui est donc approuvée p# tous 
les alliés. Notre note sera rendue y oblique 
aussitôt après. Elle est courte d/1 reste’ 
150 lignes environ.

DES POLONAIS « S’EXPLIQUA

Metz, 19 août . — A cours d’ur ,e rixe elqre 
mineurs polonais à Merlebach, le t .ilneur Viecik 
reçut une bourrade et tomba dal 1S UlPj escalier 
où il se fractura le crâne, il a sur joombé 24 heu
res après. Le mineur Kowalslr' , a été écroué 
comme auteur présumé au m? Urtre

qui la note a déjà été envoyée, a été 
ût avisé. Il a demandé irnrnéd jate- 

cb ance-

UNE ÈPODYANTIBLË CÂTSTBOW 
MARITIME

LB8ehanflIùr8SÉnvapiiir“Mal[in86* 
ayant tait explosion 
oui causâ la mort 

Oo phis cinquante passaprs
Plus dâ deux cents blessés grièvement

New-York, 10 août. — Le vapeur « Mac
hinée, » qui se rendait de New-Port dans 1® 
Rhode-Island, à Pawtucket, où il transpor
tait environ 650 passagers, a été le théâtra 
d’un tragique accident au large du port de 
Narragansott Les chaudières ont fait ex
plosion. Les premières nouvelles annon
çaient 24 morts et 100 blessés, mais ces 
chiffres étalent au-dessous de la vérité.

La liste des morts augmente d’heure i 3 
heure et oii compte maintenant une cin
quantaine de tués. Plus de 200 passagers 
sont atteints de brûlures. Un grand nom
bre d'entre eux sont dans un état désespé
ré. On manque encore de détails précis sur 
cette épouvantable catastrophe.

UNE MERE DE DEUX ENFANTS 
SE NOIE DANS HE CHER

Châteauroux, 19 août. — Mme Warypael, A 
GHâbris. s'est noyée dans le Uier où elle «s 
baignait avec une amie, Mlle Louise Ernest. 
Cclfô-ci se trouvait sur la ûérge quand elle vtt 
Mme Warypael disparaître sous l éau Elle a> 
pela d’autres baigneurs qui plongèrent mal® 
sâna pouvoir retirer la malheureuse.. Quelques 
heures plus tard, on retira son corps flottant 
éïïtre deux eaux, à quelques centaines de me
ttes die distende du lieu raocident. Mme War,®« 
pael, âgée de 30 ans, laisse deux enfants «8 
bas-âge, ■_________ _ _____________________

Ua orap û’obs loleaoa iaoiïs s’ahat 
iOF la rêg on parisienaa

Le Bourget, 19 août. — Cet après-midi, 
orage extrêmement violent s’est déchaîné sur U. 
région nord de la banlfeu parisienne, La foudT® 
est tombée au Bourget, vers 15 heures, sur les 
ateliers mécaniques de l’Aéro-hport. coupant 
les lignes tléphanlques et télégraphiques. Pli> 
sieurs personnes ont été contusionnées. Un ma
nœuvre, M. Frdéric Sa vin, a été assez forte® 
ment touché II a diu être transporté au rentes 
médical de l’aérodrome où, après une haut* 
de soins énergiques, il a pu être ranimé.

fiormalne Jullien $ tua son msrî comparaît 
devant 1® Juge d’instruction

Paris, 19 août, — En présence de M* 
Nourier, M. Magnien, juge d’instruction a 
interrogé Mlle Germaine Jullien, débitant^ 
ruç du Faubourg. Montmartre, qui dans 1® 
nuit du 12 août a tué son mari d’un coup 
de revover.

L’inculpée a déclaré que son mari lui fai
sait des scènes de jalousie iiïjustifiées et 
qu’il se montrait souvent très violent. Dan® 
la matinée du drame, il avait menacé de 
tuer leurs deux enfants qui sont à Bobigny^ 
chez les beaux-parents de la meurtrière. LA 
mari s’étant emparé d’un revolver qui avait 
été déposé peu auparavant par un client 
et qui se trouvait dans un fourneau à gaz.

Sa femme, beaucoup plu? forte que lui 
n’aurait pas eu de peine à le désarmer. 
Croyant sérieusement en danger la vie d® 
ses enfants et prenant au sérieux les me* 
naces de son mari, elle autrefit tiré' sur lui 
le coup qui l’a abattu.
PARCE QUE SON MARI L’A DELAISSE» 

ELLE SE DONNE LA MORT

Versailles, 19 août. — Cet après-midi, Mms 
Paul Gauthier, habitant Creil, s'est suicidée 
se tirant un coup die revolver dans la tête su? 
la tombe de son beau-père au cimetière de Mono 
treuil, a Versailles. Avant de mettre son projet 
à exéctlon, la désespérée avait écrit sur unq 
carte de visite qu’elle se donnait la mort paroi 
que son mari l’avait délaissée qu elle ne pouvait 
vivre sains lui.
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Une nouvelle vietime 
de la catastrophe d’Amiens

Amiens, 19 août. — Un voyageur, vic
time de la catastrophe d’Amiens, a suc
combé cet après-midi à l’Hôtel-Dieu. C’est 
M. Gaston Forest, 47 ans, habitant Ablon 
(Seine-et-Oise). Il fut brûlé dans l’incendie 
consécutif au déraillement.

Ce décès. porte à treize le nombre des 
morts.

On pense prière te» éM lesascint

Paris, 19 août. — M. Pierre Laval, ministre 
des Travaux Publics, a examiné aujourd'hui 
avec les chefs des services compétents de son 
ministère, l’ensemble des dispositions qui dot 
vent être prises pour assurer aans la plus lar
ge mesure possible, la sécurité des voyageurs. 
Les problèmes qui semblent retenir plus parti
culiérement l’attention du ministre, concernent 
la vitesse des trains combinés avec le régime 
des primes, la présence u me vigie sur les 
locomotives des trains de vitesse et le nouveau 
mode d’observations médicales des mécaniciens. 
Ces dispositions ne sont pas exclusives de quel
ques autres qui sont actuellement à l’étude.

03 133118 fou à sa maison ■
il osl Mé ainsi p son enfant

Sa tera est jfa étet Sidéré
Amiens. 19 août. — M. Gustave Gambier, 24 

ans, originaire de Fives-Lnle, monteur en fer, 
alcoolique et demi-Iou, habitait rue de l’Union, 
à Amiens, avec Virginie Moulin, mère d'un bébé 
de 14 mois, celte nuit, l’homme fut pris d’une 
crise furieuse. 11 répandit uans la chambre, sur 
son amie et sur lui un bidon d’eeence et y mit 
le feu. Un incendie se déclara. Quand les secours 
arrivèrent, le bébé brûlait dans son berceau. 
Gambier et sa femme, véritables torches vivan
tes, fuyaient vers la rue. cernant succomba a iHôtel-Dieu ainsi que Gambier. La femmeloulin «si dans un état désespéré.

— V--



PARIS-CENTRE

DI ' r 'LA GRÈVE DES EMPLOYÉS DE BANQUE
lins Mire

h 8. E. te Cardinal arcWp

Paris, 19 août. — Au meeting tenu cet 
après-midi dans la salle Jean-Jaurès, il a. 

’ été donné à l’assemblée communication de 
la. lettre suivante, adressée par l’archevê
que de Paris, aux délégués du comité cen
tral, qui étaient venus lui rendre visite ! ■

Vous laites appel, messieurs, à la solli- 
tude de l'archevêque de Paris, pour tout ce 
qui est-juste et bon. Ge.quj.èst bon en ce 
moment,. c’est * ■ ‘ ' “1"‘ XAi
possible, un c-oim.-

lis Congrès sioniste est cause 
de graves troubles

Vienne, 19 août. — D’extraordinaires dé
ploiements de police ont eu lieu aujour
d’hui dans la capitale autrichienne, afin de 
prévenir le retour des troubles qui ont été 
provoqués ces jours derniers par l’ouver
ture du congrès sioniste.

5.000 agents et 1.000 gendarmes à cheval 
ont patrouillé dans les rues. Jusqu’ici plus 
de 1.200 arrestations ont été opérées.

déb^bassdmb des métèques Béwles

Les Bulgares pi ont violé 
les lois de l’hospitalité 

seront reconduits à la frontière
Tant mieux

M. MESUREUR EST DECEDE

COURSE CYCLISTE 
DE SAINT-GERAND-LE-PUY

A l’occasion de la fête patronale une grande 
coursé cpcliste régionale et locale aura lieu le

i?e fin le plus tôt 
. _____ , v 1.,'vurable, dans les
Îîirconstances présentes, aux intérêts de la 
Patrie. Ce qui est juste, c’est que ‘ l’em
ployé, comme l'ouvrier, reçoive un salaire 
suffisant pour faire face, aux nécessités. de 
la vie quotidienne. Personne plus que moi 
né désire qu'à ce double point de vue, te 
patriotisme et.lu. justice n’aient complète 
satisfaction. Vous croyez avoir jies reven
dications à faire entendre, axposez-les 
Sans amertume avec le calme et la dignité 
qui conviennent. Il n’est pas possible 
quelles ne soient paè entendues. Vos direc- 
fems .ont comme, vous, de graves respon
sabilités, le souci de la justice. Faites-leur 
confiance. Après des échanges de vues 
loyaux et pacifiques, et'polir'votre intérêt 
et c- lui du pays, vous rèprehdrez sans tar- 
’der dans clés . conditions 'améliorées’,- lé' tra
vail si'cômpl.éÿës et si délirât qui est T'hoïi- 
neur de votre corporation.

Dans 'Tordi'-e"dü jiiiir -vo-ié' en fin dé séan
ce. les' grévistes1 enregistrent àVec':sâtisfa'C-: 
lion la lettre de Mgr Dubois, reconnaissant 
leur cause juste et bonne et décident de côn-' 
imuer bi Iule jusquïiu 1, ül '

Dans un aiilrè' passàgé' de J-ordre du jour, 
leg grévistes, ’ffifraht ta'carencé des ban1 
ques, incapables d’a'SSflvér le"-succès de 
i’empirant. suis. Té ccî-cours ’de" 'leurs '- eni-1 
ployés; cohstatent què cet ètàt de choses 'esï'l 
profondément préjudiciable, à là vie écdtio- 
mique du pays’,'clèmandénl' aux ' pouvoirs' 
publics de réquisitionner immédiatement et 
totalement- les banques, et prennent l’enga
gement de continuer léur,service, sous la 
direction et.Je. çonfrôle de l'Etat, mais non 
avec leurs patrons, tant -qu’ils n’auront pas 
obtenu complète satisfaction.

Les employés en grève .observent un re
pos complet cet après-midi.. Le comité cen
tral s’attend d’ailleurs à-une prochaine con
vocation du' miiiistre 'du 'Travail. '. ”

Paris, 19 août. — M- Gustave Mesureur 
est mort ce matin, à 2 heures, à son domi
cile, 6, quai de Gesvres. Il était atteint de 
puis quelques’ mois d’une grave entérite et 
s’est éteint sans souffrances, entouré des 
membres de sa famille.

Les anoures so rencontrent, on ne dit pas

Paris, 19 août. — M. Painlevé, président 
du conseil, a reçu ce matin M- Paul Bon- 
court, avec lequel il s’est entretenu de la 
prochaine assemblée du conseil de la So
ciété des Nations à laquelle il doit assister. 
Le président du conseil repartira demain 
matin pour prendre quelques jours de re
pos.

MADAME ALEXANDRE RIBOT 
EST DECEDEE

Paris, 19 août. — On annonce la mort de 
Mme Alexandre Ribot-, femme de l’ancien 
président du Conseil.

LWopBfe Sttatlon M Mm 
île

Paris, 19 août. — Dès qu’il a été averti 
de l’agression dont MM. Koutcheff, prési
dent, et Vasoff, vice-président du Sobranié 
bulgare furent victimes, M. Schrameck, mi
nistre de Tintèrieur, a immédiatement pres
crit au préfet de police d’ouvrir une enquê
te, en vertu des dispositions de l’article 10 
du code d’instruction criminelle qui permet 
de procéder d’urgence à toute opération, 
arrestation ou perquisition, afin de connaî
tre la valeur exacte de l’attentat commis 

. et de découvrir ses ramifications.
A la suite de l’enquête, quinze arresta

tions ont été opérées, dont celle d’un nom
mé' Kostoff, qui est l’inspirateur et l’orga
nisateur de l’agression. Les individus ar
rêtée paraissent en règle avec les ordon
nances clé police. .Ce sont presque , tous 
des ouvriers métallurgistes ou menuisiers 
travaillant dans la périphérie de la capi
tale.

Les opérations de police terminées, les 
individus arrêtés seront déférés au. par-, 
quet qui aura à -étabir dans ' quelles mesu
re les. actes qui ‘ leur sont rejroëhés tom
bent sous le Coup de la loi. La condamna
tion et la peine purgée, les agitateurs se-, 
ront expulsés. Les communistes bulgares 
étaient connus de la police, en temps 
qu’étrangers, mais ils ne s’étaient jusqu’ici 
jamais imposés à l’attehtion des autorités 

’rar des manifestations quelconques, car, 
<; i o.n. dans les milieux officiels, dès qu’un 
étranger fait publiquement, de la propa
gande extrémiste, il est immédiatement 
conduit à la frontière., ■

lundi 31 août, à 14 heures, sous le contrôle de । 
l’U. V. F. sur un circuit de 27 kilomètres a I 
parcourir trois fois pour les coureurs régionaux 
et une fois pour les coureurs locaux qui. sont 
tous invités à y prendre part.

Ouatre prix en espèces pour les régionaux : 
l'r prix, 100 fr. ; 2' prix, 75 fr. ; 3’ prix, 50 fr. i 
4’ prix, 25 francs.

Quatre prix en espèces pour les locaux : 1“ 
prix, 50 fr. ; 2‘ prix, 40 fr. 3* prix, 30 fr, : V 
prix, 20 francs: '

Les engagements sont de 2 fr. et serçnt reçus 
à la mairie de Saiiil-éGrand, tous les jours, de 
9 heures à midi, jusqu’au 3« août, à 12 -heures.

La commission décliné toute responsabilité 
en cas d’accidêÊts.

Circuit : Sàint-GérandÛe-Pûy, - embranchement 
de la route n" 7 et du chemin de grande com
munication n“7 allant à Boùcé ; Bou.cé ; Mon- 
taigu ; les 4 chemins ; Saint-Gérand-le-Puy.

. ------------ ——------------------
TEMPLE BAT LE RECORD DE L’HEURE 

A MOTOCYCLETTE

Àan ineenflie cause 
100.000 francs ûe

Bagneaux, 19 août ( ds notre correspondant 
particulier). — Un incendie s’est déclaré chez

. M. Jules Gousset, 57 ans, cultivateur.
i Une grande remise de bois et la bergerie, dont 
le grenier contenait 16.000 bottes de fourrages, 
ont été la proie des flammes.

Les pompiers de Bagneaux, Villeneuve-rAr- 
chevêque et Flacy ont combattu le feu avec; les. 
habitants du pays et ont réussi à préserver ta 
maison d’habitation et les autres bâtiniens.

Les dégâts s’élèvent à 100.060 francs environ.

SAONE- ' i 
&-LOIREî

CHALON-SUR-SAONE

UMœgBro est assailiie oftez elle 
et Wessée a coups è naeîta

Chalon-sur-Saône, 1 9août (par télégramme de 
notre correspondant particulier). — Hier soir, à 
23.heures, Aime Aublanc, à Chassagne, a été al-

re-

JOIGNYCONSEIL mœCIPAL

p. Laurent, eôîisei 1er municipal 
de Paris, demande 

une réunion des bureaux
Paris, 1.9 aoû? ~-TX lettré-suivante y'ieiit’ 

d’être adressée par M. Laurent,, conseiller 
municipal de Paris, au président du Con
seil municipal !de Paris, eb-au président idu 
Conseil génial‘de la' Seine, "en yue.de pro
voquer une ré'mifen ■ç.omi’mme- dèà burëauik' 
des deux conseils, qui’aurait pour, objet 
d’examiner les questions soulevées ;par .la 
grève dès■’employés'de-banque--

Le grave conflit, survenu entre .les. direc
tions et le personnel des banques, ne sau
rait laisser indifférent le conseil municipal 
de Paris, ni le conseil général de la Seine. 
Plus de 20.000 employés sont en grève à 
Paris,, dont certains depuis plusieurs .semai
nes. L’étendue.'ët'.la durée du iriolivement 
apporte une :gêtie sérieuse aux tramsactipns 
du commerce- parisien en même temps 
qu’elle'entratne une situation difficile pour 
une catégorie ' particulièrement intéressante 
de la population de la vile et du départe
ment.

Pour -ces’motif,s; je crois' répondre' à un 
sentiment général én vous demandant de 
bien vouloir,envisager,la,possibilité de pro
voquer dans- ira'délai,aussi rapproché que. 
possible, ' une' réunion1: des bureaux du .Con
seil muhiçîpal,-eL du Cdii'seil.-général', .en' 
vue d’éUaiiii^ér?';céw ''ftüfeé'tion; "qui préoc
cupe vivement"'i’ôpthiiii,'. comïnè ; l’ont -déjà.' -' 
fait les, assemblées-j^ûnipipàlês.dp BJaypeille 
et de Lyon? . é..'c

; Sàjnt-Géi'mà.lii-en-Làye, 19 août. — Lne- 
femme de ménagé habitant Saint-Ger.main- 
eû Lave, 1, rue d’Armagis, Mme veuve Ma
rie Vigneron, âgée de 57 ans, .se présentait 
hier au comi^gariat de police de ><imt- 
Germain-en-Laye, où après l avoir jeté un 
trousseau de clés sur le bureau du comniis-. 
sairé, elle déclarait au brigadier ;.

— « Allez chez,moi et vous y trou verez 
quelque chose d’effrayant »■

.Le sous-brigad.er découvrit à l’adresse 
indiquée, dans une chambre au deuxième 
étage,;- le:-cadavre de<Tenf-ant-de Ta .veuve 
Vigneron; âgé de trois mois, .dans im état 
de putréfaction avancé. La lemme Vigne
ron, qui s’était enfuie du commissariat à' 
été arrêtée dans un,tramway, à l’angle des. 
rues de Paris et Louis IX. Au moment de 
son arrestation elle simula la folie et pro-; 
testa de son innocence.

Bn attendant le rapport des médecins 
légistes, la fugitive a été consignée à la' 
disposition du commissaire dé poiiee de 
Sairit-Germain-en-Laye.

Des perQüisitio&s sont opéréss
OntParis. 19 août..— Des perqùisilions .... 

été opérées au domicile de onze Bulgares 
qui prirent part hier'à Ta manifestation con
tre le président du Sobranié. Des' docu-ment-s. 
ont été saisis -chez sept de çes individus qui 
ont été gardés à la disposition de là. justice.

Des perquisitions seront également faites 
au siège de plusieurs groupements étran
gers dè Paris et de .province.HOUVELLEA BREVES

— Une officine de faux monnaj.eurs vient d’ê
tre découverte clans le sud de (Londres. Six ares- 
tations. ont'été-opérées et un important matériel 
confisqué. '" - -

— Lé paiqiiet a fait écroûer Gilberte Gauvnin, 
‘22 ans, pour ' infanticide. La mère 1 oui ' habite' 
chez ses prents, à Ecuelles, mit au monde un 
-bébé' du sexe féminin qu’elle étrangla.. Apres 
avoir caché le petit cadavre sous,sim lit,-elle, 
l’enfouit, le lendemain dans un jardin..

notre correspoi
23 heures, Mm__ _____ , ________________ .
tàquée chez elle par un individu qui lui a porté 
plusieurs coups de hache sur'la tête.

Le. ci’ûne défoncé, la victime a été transportée 
!Ù T.hôpital de beaune dans un état très grave.

Cette affaire paraît mystérieuse.
Lè parquet dé Beaune' poursuit son enquête.

Bureau de bienfaisance. — M. L. Jeannin- 
Naltét, négociant, vient d’être désigné comme 
vice-président du burèau de bienfaisance.

'Arrestation. — Un Italien, Rosso Pietro, 27 
ans. manœuvre. sous le coup d’un arrêt d’ex- 

........ ...."? de vagabondage, a été 
arrêté et écroué.

Linas-Monthléry, 19 août. Le motocycliste 
anglais Temple,” qui s’était mis en piste ce 
matin sur l’autodrome, en vue de battre le re
cord mondial de l’heure, a pleinement réussi 
dans sa tentative. Temple a couvert dans 
l’heure 160 k. 188, distance qui bat dme près 
de 2S kilomètres l’ancien, record du monde qui 
était de 148 k. 763. Au cours de sa ronde, 
Temple a battu les records mondiaux suivants : 
59 kilomètres en 18’ 19” 1/5 ; 50 milles, en 
29' 28” .197/100 ; 100 kilomètres,, en 36 minutes 

. 15/100. ICO milles, eii une heure. 17’ 1/5.
Le motocycliste anglais a donc réussi à battre 

cinq records.

LïN-E MERE EST RECONNUE INNOCENTE

Saint-Germain-en-Laye, 19 août. — Le docteur 
Gauthier, médecinrlégiste, s'est rendu cet après- 
midi à Saint-'Gé'rmain-en-Laye, pour- pratiquer 
l’àùîopslê du cadavre de l'enfant de Mme Vve 
Vigneron, figé de trois mois, dont le décès parut 
suspect.au :nédeçin- de 1 état-civil. 'D’après l'e
xamen dû praticien, il résulte que la mort de 
l’enfont fut jnatiirèlïe. , i.Sixj. »<>«>

Ce dernier succomba, à', une .asphyxie occasion-. ]e vœu émis 
née par une maladie intestinale. Dans ces eondi-p

Le conseil municipal s'esf réuni lundi derjûer. 
à 20 h. 30, sous la présidence de M. yacquier,. 
maire. ' ' . .,.------------- .

— Après lecture du prcès-verbal de la' der-' Pulsion et en étal 
nière séance. M. Vacquier se retire et M. Ba-' 
ranger, premier adjoint nommé président de - 
séance, procède à la lecture des comptes admi
nistratifs du maire durant le dernier. exercice 
qui sont approuvés.

— Approuve après lecture : le budget. addi
tionnel Î92-5' ; le compte d’administration, bud
get supplémentaire 1925 ; budget primitif 1926.

— Décide d’allouer une mUemnilé à M. Boul
mier, pour frais de réparation d’autobus faisant ] 
le service des voyageurs en ville.

—.Prend en considération, la demandé d’aug-"' 
mentation de 1.000 francs sollicitée par Mme 
Lartheau, receveuse municipale, ;

— Accepte la démissKAii de M. Perrier, conser-. t
vateur du cunetière . . i dant cette" journée du Vôfci“ le programme
\ ai -icccpuU uc louci pour la somme uœ au i . vrà1Tr)finf, sRnsnfjnnnel mii n ^lahnrd nnr la 
à M. Dupont, une petite dépendance attenant A
1 éi2_01 Décide1™©11 rétabfir1^bouche" d’incendie'1- te matin, a 10 heures, réception de la Mùsi- N 
face la caisse d’épargne laquelle avait'été sup- J^r'S .de 1 Etablissement Thermal :
primée Défilé -en musique jusqu’au monument des Com-
- Pùis le conseil examine les demandes de : des gerbes offertes par FUnioii

prolongement ne canalisations 'd’eau formulée a® Mâioigny, le Giand-Hote., le Casmv,
■■ r~ ' ~ ■- • ~ । etc,, etc,,,

.1 A 14 heures, ouverture de la kermesse ; cou- ■■ 
çert par l’Union Musicale de .-Marcigny ; nom- ''; . -- , - concours de

BOURBON LANCY

Ou? piÈ fête à l EtablissoEwni 0»l
C’est dimanche prochain, 23 août, qu’aura 

lieu au Parc de l’Etablissement Thermal a 
. grande fête organisée avec le concours de TU- 
nion Musicale de Marcigny.

Cette Société, notre voisine, apporte avec elle 
les plus jolis morceaux de son répertoire pour 
charmer la population de Bourbon-Lancy pen» . .. „„ ; . . . , 

■ vraiment ' sensationnel qui a été élaboré par la 
. Direction :

. 4JV XÂJLU.UXI1, a XV XiXxUXVS, 1 ovvpixvxx UO ‘Cl iviési- 
que; djins le parc de l’Etablissement Thermal •

par MM. Guibert et Laure.
— Approuve la dépense nécessitée par le cu

rage -d’une branche du Tholon; i.;---;, «a* t.Y"T.lx »'»«»'«>•••••
— Accepte un mémoire de 30Ô francs présenté,b/y-uses attractions ; A 15 heure , . .

par M. Lemoine, ingénieur, pour analyse d’eau, éodhires organisé; sous le patronage du journal 
|. — M. Baranger premier adjoint annoncé' 'que M': ..Mode 'du Jour ; présenta ban de.s -concurren 
la - commission du domaine national s?bppqfee '.'à dans: le-, salon du.. Granu-*©tol ; A 16 heures, 

; la-désaffection des bâtiments militaires dé toi- .concours de tango et de lox-trolt au dancftig 
l.gny. Dans ces conditions, il est à suppose^ que du«Arc, sous le patronage de « La Danse et ô 
; le vceu émis par le conseil mhnieipal-dans'nue. théâtre. .Pour l'inscripl-ion de ces deux eon- 

uwp». — ---- -------- . - - j de. ses‘précédentes séances pour ; que-;'cés;-'bâtl-;-s.-adresser à M. de Beau-regard, direeteur
tiens, Mme Vigneron, consignée ce malin^à. la : mënts-soient mis à la disposition de-' la ■ Fédéra1 ' de , la station Thermale, eu Grand?
disposition du ' commissaire de police oe Saint-, fron Nationale' dès Retraités des chemins'dé fer-‘Hôtel. Le soir a 21 heures, grand bal. Nous

' - '  ’’ de France et des colonies, restera lettre'morte, espérons .qu un nombreux public viendra assis-
/ter.;à cette .-belle fete qui, en accueillant nos

SENS : • : ../ ■.isymp-a.lhi-qiies voisins de Marcigny, - suivra les.
Collision entre auto et moto.- —l'Une c-ollisioù--fréditions: hospitalières de notre Station.

s’ést produite à' l’extrémité clé -la- rue ■>de la- JuNousi; ne . pouvons qu’engager de nombreux 
Pépinière. Un motocycliste, M. " Casimir ,-Lâu- couples à participer aux deux .concours qui se- 
gudin,\57 ans, rentier à la Chapelle-sur-Ouane:, ron.t dotés de très jolis prix.
a été heurté violemment par le camion dey la; '------------------
« -Ménagère Française conduit par M. Eve-- ■ Jbéooùyerte d’un noyé. — Depuis vendredi der- 
zard-, demeurant à Sens, rue Thénard.• < -y y; -:;'tj|er, M./Jean-Germain Pejoux, 58 ans, dem.eu-

Lragaudm a été grièvement - blessé et ■ ràn[ âu. quartier de l’Enfer, commune de Bour-
-9® s’était rendu à Gillyy

.. i' s'ïr-l.- ra’i’. ppur. participer à des- travaux de bat- !
' t-age/n.’àyàit/pàs reparu à son domicile et toutes '

.... .'! les'1 réeliêrçhés' étaient restées infructueuses,!
Roger Pontalier, . route de1' lorsqu (Mer. soir,, JM. Meunier, cantonnier à Diou* .

13. ' - . ' Vô/'le malheureux noyé dans le fleuve. ' î
। Publications de mariages. — Marcel"Lissier, I” La gendarmerie de Bourbon-Lancy, prévenue, ' 
'chauffeur-mécanicien à Sens, et Uotilde Vasseur procède à une enquête. Il y a tout lieu de sup*'".

;> sana - Marcel Chauvin, et Ernestine Porson. poser que ce décès est dû à un accident.
Feruinand-Pasquignon, 54-ans-, pei> । , , ,, ,,are du i’uubé uré-' Société do secours mutuels. — M. Henry Tmv , 

C mois, rue d’Alsace- üer, premier adjoint au maire, président de ta 
Lorraine, 63 ; Jeanne Julien, 57 ans, épôiisé"de société de seçows mutuels n” 495, vient do rç-i ■ 
Aléxis Bouteiller, rue Charles-Leclerc,-'9 ; cevoir la médaille de bronze accordée par la 
Emile Noël, 59 ans, employé au gaz-rûe Alexis Gouvernement pour services rendus à la Mu-

Germain, a été remise en liberté, mais il est. 
pro1! able qû’en raison de son état dé santé, elle 
sera admise fi 'hôpital de Saint-Germain.

■ Enfin le léopard est « fcousillé »
Hier à 7 heures, M. Jaquet, 22, rue du 

Fresn-oy, boulevard James, tomba sur son 
séant.

Il venait d’aperce-vofr le léopard, le ter-, 
rible félin qui, depuis-quelques--jours, dé
fraye toute la •chronique parisienne- ■ ' 

. Il donna, l’alarme avec '.force clameurs.
Le malheureux léopard, effrayé’ par ce 

tumulte, se-réfugia.. .dans le . corridor de 
ï’immeuble. .? •

Les gendarmes, là police, " les chasseurs
alertés,. se précïpitèrt'rit. En un'-'-rten de. 
temps le 'malhèureüx 'fàüvë'iût bousillé. Ce 
fut .une belle fusillade... ..

Le léopard, est mort. N’en parlons plus.

; to 
! -ro 
' -mi

docteur Mengis a fait transporté 'd'urgence-' lén a 
blessé à l’hôpi'tàl;de Sens. -, 

Etat civil j 
Naissances . ------  — ___ - _______ , ________ * ___ , , .

Voulx ; Bernard Gourcy, rue du Plat di’Ëtain, qui rentrait' chez lui en longeant la Loire, trou* ;
13. VôLle malheureux noyé dans le fleuve. ;

Publications de mariages. — Marcel Tissiër, I ‘ La gendarmerie de Bourbon-Lancy, prévenue, :

t®

hes marchands de coton. anglais 
se laisseront''diffleileïïiânt.'dup^, 

par les Soviets
Londres, T 9â'oûf.' — Lë-s ' délégués des. 

Soviets qui. viennent de faire uneldoùrnée 
dans le Lancashire? a^è IJjiikéfrtioiï' <te ?)!&■:. 
cer des commandes pour ra à môiïtqrit ; .d’au 
moins 5 millions de livres, sont de retour 
sans avoir pu traiter .auçupe pffaire.. Avant 
leur départ pour le Laneashii e, les délégués, 
donnaient1 ÿ.- ■-.entendre; que-otoui-e-s -, tes-, tran
sactions -sè -feraient '-'au - èoinptâûV- ■' mais 
quand oh a-lfrivà aûx’ prééîsibns,; les1 indus
triels angïàis :se' ren<Iii/?nf "compté, q®e 'W 
paiement au, çoimptafit', les ..Russën ,epfrp" 
d aient, .des èffe.tsl à ‘.dëux, a®/ ; .garantis . par 
la Banque d’Etat de’s: Soyléî-s)

Pour 'effacer bette . mauvaise impression 
causée par cét échec, les délégués- de- Mos
cou déclarent maintenant que les chefs d’in
dustrie anglais sont arriérés et qu’il n’y a 
pas lieu de s’étonner si la Grande-Bretagne 
compte plus d’un million de chômeurs- 

LêïSÜtëSKïfiÏMS WsÉ
/partH’ltap

Il pjtirrait y rester î
Paris, 19 août. — On nous communique 

la note suivante :
Pour rêmetlre au point les : informations pa- 

rueè' dans la presse,' le ministre fies -Finances 
confirme qu’il part, èii: élfet/pour' Lonares.-'idù- 
manche, uniquemènt àceoïnpagné' -d’un inspec
teur dés financés. M. Caillaux-- paséra'-plu'sienrs; 
jours.-en Angleterre -où il.a le désir d’avoir des: 
conversations' bon -'Seulement “au rsujët- des dettes 
Interalliées, M1ais'-eneore':s1iir..'J3eaiicbùb -d'e ques
tions financières- et écônômiques " ’ I ■

M Caîllàtix; : prend'; ■ là,-' un ■ pr'éHÏiëîî contact. :■ ' >
Contrairetfient-Cà ce qu’eu-a d-it- da-ns la-'presse. 

réventualifé -'d’un.-prochain: ret-oùr'rârt.ôndre des . 
experts qui v furent en-voyés-il-Vrac queiques.se
maines et qui ont alors élucidé les principaux 
pointa de. technicité.; n’est nul.tem.ent .-envisagé.; 
Rien enfin-; de--déftoitif.-.n'e-Bt. déçidé.-ran çe qpi. 
concerne: ■■ les1-:-; transactions, ; ;;ainériq-aine^ . et.. les,. 
personnalités-chargées de lesuapnàiiira. y- l, -, .> 

p.ltifisiOKS laÉreoRpSoGUiS

Région Parisienne. — Temps orageux. Vent 
variable;. --1 :à, A i, ; -Gigl- - ■ rau i-/très;
orageuSUi'a'vec-:- éeiairsiesi'.-Gnûé.-os /.pràgauües ou, 
orages épars.; = Baisse: de- teinpcsatipvu-iMwiÇniiun. 
de-tempé.rature,--!environ -14"..,-;;;:-‘tei' ic'i

Rogiûnra‘lu.::Leflt.reJ, -rorMêntasprévisions qve.. 
pour la. régiou.‘ÿariaiem)e..:cSiniaaiuinl âa.-tam-.t 
pérature, environ 13°.'i:- r ; »l ,iï ..!él‘il..

Région,du. Massif-Central. 'ra-jTemps «à’ageux,- 
Vent variable 2 à 4 mètres, Cwl miWtelV à;, 
très nuageux avec éclaircies. Ondées orageuses 
orages épars. Même température. Minimum de 
^mpérature, environ 15’,

Là séance est ouverte sous là présidence 
de M. Locquin. M. le préfet est présent.

Il est. donné lecture, du procès-verbal de 
la dernière séance qui,est adopté , à l’unani- 
mite1.

Ün. vœu, présenté par le docteur Brouil
let; est adopté.

Rapports de M. Ga.y (2° -commission). 
.Un projet de création d’un service d.aütobùs . 
•entre Cosne et Sain-t-Fargeau est ajourné । 
jusqu’à la réunion d’une commission spé-, 
eiale. , ., . :

— Cette commission estimant utile . m ' 
création d’un service d’Enirains à _ Saint- 
Sauveur propose l’ouverture d’un prédit ,dç 
4-900 francs. La part contributive de l'Etat 
serait tle. 2.400 francs. Adopté. ; -pro-.®: ' ■ c ,-.

-—'Les tarifs pràfiqués sur iés-iigfràsd-au
tobus deJ’Avafionnais font.l’objet.d’une pe
tite : discussion, en 'fin dé laquelle ... rassem
blée. accepte les propositiQns de la' commis
sion interdépartementale. ' ' . .

I LM. le docteur Bramard émet un .voeu-.ten
dant à ce que là subvention : allouée; au 
■Musée de Nevers- pour rachat d’œuvres 
d’art soit maintenue et soit inscrite chaque, 
annè'e ait budgeh/Le i -.eu eât adopté.. Une 
çdmmissioïï' d’acTiàt est ensuite'constituée.

— A une demande ' formulée à la séance 
de mardi par le docfëtjr Bramard,, M. 'Rous
sillon répond qtfe'îa. voiture-ambulance"de 

.d’hôpital ' de Nèvei’s peut Servir au trans
port des indigents et des aliénés.

M. de Tlsour.y-intervient.‘‘alors: polir de
mander à :M. le préfet qui paiera les . répa
rations consecutives à Ï’a'ecïclèiït SUrvrn h : 
dernièrement et, mettant momentanément 
bobs 'd’ué'age-' là camionnette dû ■ Sanatorium- 

! dé" Pighelm, Il demande égalemen t si d'éS; 
; 'sanctions' ont '.été .prises, raccident ..étant 
' survenu alors .que Je véhicule n’était,.nas-'.en.

.service commandé. -
.M;. de Thoury demande que la caminn-- 

,nette ne soit utilisée qu’en cas d’absolue 
nécessité et-uniquement pour te. service.-M. 
Locquin se joint à lui pour demander que le' 
directeur du sanatorium soit invité à faire 
respecter cette partie du règlement.

RAPPORTS DE M. CHOMET
Le rapporteur donne acte au préfet dé sa 

communicàtion relative aux avances dé trai
tement aux: employés de préfectures et des 
sous-préfectures.

Les propositions budgétaires de M. l-’A- 
gent-Voyer en. chef sont adoptées après ob- 

..serv-ations de Ai. Fié, rapporteur à' la ré
fection des ponts suspendus de trop faible 

. ùsistance, bu docteur Faucher, de. MM. .t-’a- 
obipri et Roussillon pour le même motif,, de 

M. de. Jouye.ncel pour les ponts à poütrel- 
; .les métalliques "sûr les chemins d’intérêt- 

commun. Une . commission interdépiirtè® 
mentàle est noniéé pour l’élude de.-ces que:s-„ 
Jiqns.i 'En font,.partie. ;. MM. 'Moineau, Fié, 
‘Pàbion, -■ Faucher, Roussillon et- M-dine- ■

i—- La commission propose le voté d’un- 
' crédit de,4.896-fr. ■ 1-4, représentant la part 
Contributive du départementcflanà l’ins-lut- 

. lajtion de douches-vestiaires et de lavabo 
. .qnriëxe 'de l’é.çolë n&rniale d’inslituteuis de. 
’.Nevëtj'sl Adopté? " . ‘ c '
,. Ihst'itùliô-n dé pi-imcs à ïa,iiat-aiilè'. ,Le' 
■.rqppprteu-r se nio-P'l-re favorable -ù toute.-' 
miesure de nature à relever la. natalité, 
rriais demande au conseil de ne®pa.s vot-èr 
de.primes qui,dit-il, sejnt ino-pérantes:

'Plusieurs suggestions sont alors présen-- 
tées”' 1

-par. M, Locquin, qui dit que le dép-airte-J 
nient,de -ta Nièvre délient le record de là 
plus- , basse-a/itali lé- . ,

' M —II y aurait, dit-il, quelque-chose-- à fai-, 
-ré uce serait dé'substituer à -ces primes de 
plus” amples éncôuràgenj.ents. Dans cer
tains départements, on a institué ’des pri
mes allant de 5 à 10.000 francs aux familles 
nombreuses’.

---     -----  >■ <ggs -> :  ---------——

- M'. Gay demande que'les pririies .aux-’ fit- 
mïl'les -nQiinbréüsés soient allouées ' à partir 
dû 3° enfant au lieu du 4°. Il demarid'e en 
ce sens, la-inodifcation de .a loi. •

M. Fié-, se déeiaim nettement .adversaire 
des primes' à la. natalité. Il- revient à?,une 
proposition qu’il . avait formulée depuis 
longtemps donner' à . chaque ouvrier un 

' ' "‘-ablé. l.’état
à .. l’hçure

bien ' de famille ’ insaisiss; 
finances ne le permet pas 

i’tuelle.-, . . . ..
■ il préconise le rélèvi 

1'1___ _____ .__________ ’ _
allaitent. Ôn parerait 
façon à la mortalité il

Le docteur Lebœüf s;
ÜQn de M. Fié. ... ______...
les nombreuses subissent ■ un 
progressif d’un éfriquièmè des’ impôts 
enfants.

" ' " RAPPORTS DE - M.- BE THOÜRV'
— Réajustement des traitements et

■Ihires des agents- dSjartenïentaux. — 
de Thouiy propose '/......... .

-fqnfls.de réserve <’? 
nâm, de 24 centimes s

!dés 
ac-

de railaçaticifi 
.ix femmes,.qui 
liage- de çét'te

-aux femmes en couches et a 
davai 
ifantile. 
'associe à la propo, 
lande qfe lés fam 

i dégrèvémæ

' — Les crédits pf-écédèhimênt votés, et 
'maintenus dans Ls propositions budgétai
res de 1926, ■ pour le foncti-oâiiem.ent du ser
vice des archives .'déipartementtaliqs, sont 
adoptés. '• < ■ .-
:Il est accordé une subvention de 200 
-francs' à’ *a Ligüe d'e l’Enseignemeiit.

RAPPORTS-DE" M. BRESTAT
- Mme Fernand' sollicite 'fin sécours 

I pour-son fils. Le rapporteur; demande qu’un 
dossier soit constitué : La commission sta- 

■ tuera ensuite. Adopté. ' 
-C'a'

1'

à Sens __ ... ...._____ ..... __ ....... .____ ... .
Décès. — Ferdinand-Pasquignon,-54 ans,1 pei> i 

sionnaire aux hospices, place de l’abbé Gré- ' 
goire •; Lucien Bonnard, « i ' 
i i .' , ?? . ’
.Aléxis Bouteiller, rue

15VG1, ou aiio, ouipivryc au gaz. lue-nwjuo 
35 : Victor Taillandier, 64 ans, prêtre,- rae'-'Au- 
gùet, 24 : Léontine Lefort, 73 ans, épouse . de 
Désiré Ecoi, rue de l’Ile d’Yonne' 3,' '.' ,?'

TONNERRE te-'O;";'-..?^?
.Arrestation. -- Louis Chatàigner, 31 ans. ma, 

'nœuyre, sans domicile fixe; pour ou tirages ;£iux 
gendarmes, à été arrêté ■ et - écroué. ;

. LUÇY-sur-YONNE ’
VACHE EGAREE, ' blanche froment,5' ans,; 

marque 'particulière corne' gauche- ÿabàtfôé Stir 
T'œ'il. ' ‘

■ Ecrire ou donner renseignements à M.’ BLON-.
DAT, à Lucy-sur-Yonne (Yonne). .

ré-

Il ch

Sà-’ 
M.

. ..ia' ' ' çôh-stitution d’un 
de /(.MidOO/frailés, pra-ve/ 
..?'' spéciaux... J!.. dçin-àilï.l.è 

qu’un . crédit de 267.500...francs soit inscrit 
au budget" rectificatif ,1925. 'Lês .conclusiQns. 
du : rapport -sont adoptées après, observa
tions dé M. Fié quL.demànde; à ce,que soit 
étudiée' à une prochaine-: cession, la révi
sion' du personnel;- et--que 'le- nombre d?s 
agênts-v&érs soit'- augmenté-. "

MM. Gay, Bràmaid-' et' de'Jouvencél- fie■ 
.sont pas de cet avis.

. A la suite’dé.'èfelie'-'fliscussion, M. Gay. 
démissionne' dé là;-' comihission ‘ sjjé.ciftie, 
?iha.rgée. d'étudier -la.. .réyision . ..des ’.tràiti.;-.' 
■ménts du .personnel. M, "Fié"‘est ..désigné' 
pour te.-remplaœ". :: -;;i-- A

M. de Thoui-ÿ itorm-è : lecture d’un pro-- 
jèi de régime de retraite pour les canton
niers.- Il est adopté.-.

■ - h- Un remboursement d’une, somme' de 
122.256 fr. 75. aü trésor,-.somme résultant 
d’un trop perçu à titre de subvéntioiis aux 
.s.orv-ictes1 d'iassi/ilan; u js.u-x fanpll'es Jnom- 
breuscs"--et aux femmes- en couches . est 
adopté. - -

— Une- subvention de 4.000 francs est ac
cordée" à la Bourse, du Travail pour l’Union 
dépàrtomentàle des syndicats ouvriers / de 
l'a Nièvre. Le rapporeur émet le vœu qu’un 
justificatif de l’emploi de -cette somme soit 
fourni. MM. de Thoury et Bramard pré
sentent égalemtmt quelques observations.

— Le cours d’apprentissage d’Imphy re
çoit une subvention de 500 francs-.

M. Perrin donne à ce sujet, lecture d’un 
yçèu formulé par lui à la dernière session 
sur la caisse de l’apprentissage et- deman
dant des subvenions en faveur des appren- 
i-tis. ' . ' :

.. M. Locquin {répond que ' renseignement 
t'échniqu-? a accordé upe large subvention' 
ci a déchlé la. créa lion, de .‘ Çhainbres de 
.métiers. -À la suite idc Ices: 0-Wéi’vafi.ons"'te; 
vœu est renvoyé, a la ccuïmisyioii dey 'i 
pances. - ■■■ ?- . oh- i'i ; : ; ; d,.. ■ /? ■

— L’association des sociétés '- de gym-. 
naslique '.déùa. Nièvrè' 'démûnete une sub- 

' ?ent-ion aie l’.OOOafrancs qui-lui. Qst‘-refusée,;-

te'lië rapportéur"fS'oipoSë 'qfrüfrà-sbfnmej'déi 
1Q.50O fr,. soit, remise à la. disposiiioiïi;des 

i sinistrés de Moulins-Engilbert. AI. G'ri- 
■ niouile demande que celte sommé soit »r- 
léfe à 20.000 francs. M. le .docteur Bramaird, 

.MM. Moine et Roussillon'se. joignent à M.
Grimouille.

, Le rapport du docteur Brouillet sera voté 
'à;la session extr’aordinaire de décembre.

Un taux plus élevé est autorisé pour 
’lfei paiement des pensions des .élèves sourds- 
muets dans les .différentes institutions,- ou 
ils sont placés. Un crédit de 13.000 frà'ncs 
sera ouvert à cet effet.

— Des re-paraitioris' s’o'nt à effectuer à. 
icole normale de Varzy. et à celle de Né-- 
èrs. Pour celte dernière, une feomrne de 
dû fr. est necessaire. Lemdeuy demande^,. ;: jeannjng Lemaire, rue.de la- QuinËaine,'' 1.7 ;

u-.-eut ■- sa! i-sfacnon , Tl n '-n- eut P'-19,. 'Ie ;'pierre-Dounon, fattbourg. .d'Oriëàns, ,33 •,'Uôëette' 
!-me de celle formules pour 1 inslalimion Albert, route dé .Chfitiflon, 6 ; Nicolas Khütaié- 
j. i-lmuffagé (•entTal'à Té-:rte normale: ‘le .vitcli; ?fuë’'ÎËqn-feurès, '25 ': ' Alma' '‘KfiæhWWr,-' 

„ levers qii'i'/nécessiterait'' 90.000'.francs?. Ç'p rue, ” - “ T1 ’ J---
dernier créclit est refusé. ;■ .' ...a, il"’"

• Le, c-pns-ei-1; décide- l’acquisition ... dé; ''là 
caserne de gendarmerie de Mont-sauche.'Lé .;... . .. .. ,

' VTTtH.C U, ,14.0111© , VxUllDbailblll- V V J uooii^yxi t UUY1AÇ4
Sur intervention de M. Gay cette , som-, d’ustfie à Moirtargis, et lieii-éo Goybiri, ■sans!!.pi'è1/ ---  ;x._ x n--A ®A . ,1V : V "uto U

Hélène- Naubl.an.ô, :îd0!.-.ansv''O;uyî’i!èr<ii 
... ^___ , -r lW£..A^aB&A’$ji»,

i nqy-la-Rivière, 17 ans,, cultiYiatéig^',r.'ùé.,'‘Jèaijl-
i Jaurès, 125 Màï'ie Dàütry, veàve Sauzâv,1'82 dûs.

' rentière, • rue:'Ti'iqueti, 2'i -f IsM^rë'iuiiàinJûe'àü,

■ MONTARGIS
Etat civil11- '■ c 1 - ù :.
Naissances.- — HenrLValensi, rue, Jean-Jaurès.

;Iï
,, , ,, - : Pièrre - Dounohi, Jau-YULif.^. ..u v*

me. de .celle formulée pour 1 installa non. 1 Alh'-'i/t^ rpute a» ÇhàtflKn, 6

. "Jean-JÉtUrès,'25">; : -Zyàzÿnskai'''T-üe'.'i Jgftife 
‘ Jaurès,: 25 Anatole Colesmcoffi rue Jeah-Jaurâs > 

"N ; .Raymonde Slephan,: rua.; Jean4aurës,.^5i:;{>l;
Publicalions de mariages, — Paul’Michel,;/ou

vrier. d’usine à. Moiitargis, et. Lin.a ■;Çp.yqn1;'du-'.
1 -f ;1 Constantin "WlasSilédMt'ObVrieF'ir-edit à, ouvrir, serait de J)i.324 fr. "ft:-,. yNeile dlù'Sine 

me-est '/édifite à:.71.050; fr. 50?'des; as’h-étefr- fession.' A-- " 
gemenls no'W.eàux don-t le-montant s’éïèvè-i ' Décès. — ,
rail à'30.274:11?.- 50 so-nt, sur l'a proposition- '.d qsine, rue Van Linden, 
de M. Gay, ajournes. ■

'commandant âe 1 gendarmerie :S.W rue. .. B
'"demande que diverses améliorations soient tle Gondre.Viltetea-Franchë, Glirtiàs-fjëiïltivatèù^1 
effectuées à la -caserne de Prémelrÿ: Coh1 rue Jean-Jaurès,'-25. ; Désiré-‘Ba'gSap-,te89i ans?' 
'sidérant' qii’il n’y a. pas urgence et qrae rue des. Récollets, 12- ;, JulqgjBigpqtit?î43,e' ĵ!| 

1 hôtelier, rhe Jean-Jaurès,,,25,,.
'A- '' ” ‘PITHIWERSi-' ?f?,?Ji; 

'Ivresse. .— Contravention a, été drçsséq àjjjêbjï1, 
LelièVre, '3.5'ans;, ouvrier-agricole;'rfé àl’'ffeiffis,'' 
pour ïvréssè.' '■' ' : ''.'m.ramfr-i'!; iteto

: NOGÇNT ’̂üK-VESNiSSONrai'' 
PubUcatio'ns.- de ■mmnag.es.:.:.rtrvicéicifiîii. Graç»- 

élève- de .l’école forestière des. Barres’,! .-éll-^lftxÿ.n- 
di'ine Martel, infirmière à Ahnot /Bàssès'-Â'fpésip 
Edouard Jouandeau, garde forestier à Ndgetrf,, 
et Marie Beynat-, h Couleuvre (Aliter), " '

ÔRVEAüX
Arrestation. — Henri Charlet, originaire de. 

Boissy-Ie-Seç, a été arrêté et écroué pour coups' 
et blésslires sur là personne de-' M;-Jôaiiiri De- 
crus'el, .2-7 ans-, ouvrier de batterie.

Etat civil :
Naissances. — Gaston

'sid'érâhf qlï”il'"n’y a pas urgence et que 
ces traftsforitiàtio-ns' nêcessitefai’ént un cré
dit pie 12:039 ;fi', 59, le: conseil rejette- oette 
■den-fæiclè;''

— 'La gendarmerie de-.Gucrigny demande 
;.à ice- que.’le..dé-pa/teinent participe po-uc un-e 
-sonràhe. de ;®- fï'.;, à rms|:allatio:h:. de J'éelai- 
rge «é’ieetriqûè â-.M ■cas'erfie .dej.Gû-érigny, La 

' commission ‘ém-éî un avis favorable? Adop
té'. i :

RAPPORT DE M. GRTMOÜflXS
■ — Des'- iép-qralicns intérieures et exté
rieures sont, à effectuer d’urgence.à la prl- 
"s-on et à la caserne de gendarmerie de Cla^ 
mecy. ■■■...'■

Un crédit de 56.642 fr. 72 est nécessaire. Il 
est adopté après observation de M. Gri- 
mouille, qui souligne l’incurie des services 
publics. Si, en effet, dès réparations avaient 
été faites à ces immeubles depuis long
temps, une telle sonime ne serait pas néces
saire. à l’heure actuelle.

RAPPORTS DE M. BRAMARD
— Le rapporteur demande que les pou

voirs de la commission chargée d’étudier 
les conditions de fonctionnement de la 
maison maternelle,, soient -prorogés.et qu’on 
adjoigne à cette commission M. G-eurges, 
architecte./départemental. .Adopté.

— Le rapport sûr'le paragraphe 89 b est 
adopté.

—-Les” prévisions- budgétaires des -- en
fants ; ' assistés • ■ 1926 nécessitent ■ l’o u-
verluri; d’un’crédit clé 1.123.159 fri- 
.: Dans dette-, somme, la charge1 du ■ départe- 

cmeiit; s.’élève-:-à;’>449.-263; fr. 60. Adopté.
■' -L; "Les ■proposiffio-ws': budgétaires -pour la ; 
protecti'ôïi- desdenfaùts en bas âges s ont ®r- 
rêté.eS;-poq^l926wqi;14?-.§'O0 .francs^,La cliar- 
ge -dudèÿàrtewht/'èst .'.'de 19.2J52. fr.' 50.
Adpptié.'????' ‘‘-i'?;?. 2

i';RAPROP1iTg-:©'E-::M-.: DERANQ-ERES . .
T-r/Urij.certaifr/flèlFbro de; communes’ dé- 

mùnçfent? ràù^orièfrijqn' ' d'employer?à l'en- 
, trçtieïî.’'.de jèürs.’'ëj.Minirïs ruraux? en 1925, 
ioù'i ou.' partie .dè.Tb/ç.i’cierit ' d'e leurs pres- 
taÜÔnç, :.yicihàlës1?' fâjsi : demandes sont ac- 
cüùïiÜesMàvcÿàblèineiït.’''

??NÏ. .;Rôblln,.?ëibloitant .dès lïgbes d’au- 
lobüs 'de. C.tïâteài/-'Çli.ihon. à Monts'aùehe et 

i Cli^te.aù-Cliiii‘ân,./Mqulips-Engilbert., d'ë- 
liuludc la ..prorô!gàtiâii„" dè',.': .son '"entrèprisé' 
pour ’6 ans; Elle- lui:'èst':a<âibrdé<'.'

'■La séance est levée à 19 h. 20 ' et rén-j 
voyée à aujourd’hui 14 heures.

‘APÆILLY 

Garnier, & Pip'auît. 
- CHALETTE

Cllëreau, rue Emilé- 

Lachenal, cimentier et

tualilé. Voila uns récompense bien méritée. 
-

■ ' ■ LECREUSOT

La Fétfffl 1 Oomité d’éreÉm t œ«nï 
a'Mi’is

..La semaine dernière a eu lieu, è la Mairie, 
là'réunion du Comité d’érection du Monument 
aux Morts.

■;M,. T'âgeht voyer annonce qu’il compte ter
miner dans un mois les travaux d’aménagement . 
,de remplacement. La pose des blocs commen
cerai aussitôt.
.., Après; une Intervention d'un de ses membres, 
l'è' qômité charge son présitlënt' d’insister au- i 
'pHs; du . député-maire, polir . qu’il intervienne 
pôui’ obtenir le plus rapidement ' péés'ible l’ac- 
cepfalio©i.-.par-.!radniinistration supérieure, du 

.■p.i’ojeLûej;mQdiïlçation du. ' chemin, de. grandé , 
oommunicatiop. h’ 62. qui doit passer au pied du . 
mopumenii .et,.dont le .tracé entraînera un abais-> ;. 
sèment ;in©tài?le-, du niveau actuel dû terrain à’ ; 

:'éê|, endroit. Provisoirement, le pied dû monii- 
;üiferil;,séga.donc;en-contrebas de la rue. .
;i 'LeTRiÿbiûent■ signale que, malgssâ deux appeîs - 
■daiiÈés dans'la.;Presse, un.certain’no.ipbre de fa® ; 
mjifegr.ne, sç s,ont.'pas .encore' présentées pour . 
vérifier tes fioms' et' prénoms de leurs Moûts;’ 
VllTest décidé que la listé sera définitivement , 
étailiieuiayec .te;concours de la Mairie, et qu’elle - 
■è'érà'Ælose 'le 15 : septembre.

Etat civil : 
j Naissance. — Jeanne 
Zola.

Publications. — Jean
Georgette Noëie, couturière • Edgar Léger, em-.- 
ployé de bureau et Blanche Naudin, employée 
de commerce. -v-milij

1 All iages. — René Bedu et Georgette Çejmaj? '. 
din. . ' . ' . .” p5”'; .;

L>eCës: — Jules Groûssier, 6p'
; quatre. ; :.-:ute oui i ub olèoi'r

■ - --.ŒSKSœM-nWhr i
Une auto heurte un attelage. — M. Praffin, ds?

Pïihiviers revenant de- Nihalle en automobile, 
‘ heurta en passant-à Chambon,le.ph.eval-,de Mme 

: .veuve Sellier, cultivatrice, lequel''fiiV 'blessé.
La gendarmerie a ouvert une enquêite^fflWflStari 

blir -lès .rcraWablh.teS- - .. .-ifonora. te; ;
DANS 'LE PERSONNELr-EiNSSaQNAISTi' ira

Les mutations '■stfirtà'àteà-:-!ôiït-l''tetën'pMjn?JtlCéèS' 
dans le personnel enseignant de'’>''(flWroÿi<',issBr/ 

t de Moniai’gis'■!' 1 ■■■''’; ';i: y,l
■ M. Marchenoir, adjciint,'iî''ëieît,,'’,ésïJ'^oïfrfflfe!tUdï' 
‘joipt- à. Cliâtilton-.Coligny.,. .. .. . ........ ,
i Mme ûfeïcheàbir, adjiiihte. ■à''Uampiëwë;- 'e§tl 
' noinmée 'adjointe".à.; ChâtiiteiM^ïèb^''')”;'?-'1

M. Piéard; àdjoïnl à ’ Pif:hiviëés.::' !ést éçndpàé' 
l d’école à Scea-ux-ùu-Gâtinais. '"yu ira
-, Mme Picard; adjointe à Tri'gùères, sBts>non«‘ 
' m-ée à Sceaux.1 '.nu ratio'!.; e testera
I Mlle Ragu, adjointe à Sceaux, passe, à Mont- 
cresson. .

: Alite Ràbdéà'u; adjointe à. Saint-Maurice-sur-
' Aveyi'.oii, ' üàssé" à' RebréÂtèh''.' 4?

M. Pouliii, - lie Lorris, pàâe'.'à ,;Cbinbrëitit."|J
M. 'Gfiaudré'j'.de Moniargis: ësl’''&liàb^é"'ÏÏteèèfK'.

à Melleroy.1 ' 1 : . ? " ' ’ '
Mine Bessbifr'ûdjOinte à Cepoÿ, eçt chargée 

| ateçole à Fontenay-sur-Loing,

f T"

i PataârBs i"cônoonrs lie t è Crsiot ?
■it’l ....... _ra__

,,..yoi'èî!'Tè1 'palmarès du grand concours- amnieï 
'.ifrganisë bar la Société de tir du Creusot, tic 
'statiÿ/ dè 'Afoi’ambeàu.
11' Tir,'lie séqU-Q-iis. — lr- Société'de tif du Ctku- 
’sot, ;W'’püfnts ' : 2" Société de tir de Montcènis , ■ 
'®86i pflipls,';! ,at Club oiyiû'inqtie CXeusotin, 27.? '' 
ipdipt^i'téôciéié dé'tir de Couchës-les-Minès, 25g .--”'' 
(points ; ‘5» Union Gymnique du Creusot, 17fc''

,.,ïiéSei, à-200 mètres : l'f, CL Bouflot, 17G 
'.hoints 2i’Jêan-Bâptiste Camus, 168 p, ; 3‘ GuL 
riten, 168 p. ; 4« Minard, 168 p. ; 5' Michel, IGf 
'ijWitolstfLhote,-111 p, ; 7* Dubois. 111 p. /. 
•« Ant.-LhotepllO p. ; 9» Poeheron,. 110 p„,; Iff. 
Ph: Boùdot,-'110 p. ; 11e J. F-léty, 109, p. ; lï-
Rinard, 108 p. ; 13° Debarnot 107 p. ; 14' M&-

■gnien;.‘107 p. ; 15‘ Sevelinge, 106 ,p. ; 16? Etierç... 
ne Fléty-, 55 p. ; 17* Clair-Mpnnot, 64. p.. ; 18v .'.
Theureau., 54 p. ; 19°- L. Fléty, 53 P- ;-,20* ’.P, ~
Prost, 53 p. 21e Pelletier, 52 p. ; 22‘ Fàuquem ’ ’ 
bergue, 52 p. ; 23‘ Garnier, 52 p. q 24e 'Flèche, 
52 p; ;--25" Brugniaud 51 p. ; •YS» Raveneau, 48 
p. ; '27e' Cl. Goujon, 46 p. ; 28’ Roohet,; 46 p. -{-■ , 
,2,9e Debourdeau, 46 p. ; 30” Cl. Prost, 45 p. j 
31” Verïy, 45 p. ; 32e Courtier, 44 p. ; 33” Mme 
Lacour, 43 p. ; 34e Chaffiotte, 43 p. ; 35” Siviy,. 
43 p. ; 37e Mangematin, 42 p, ; 38” Maillard, 4:!. 
p. ; 39” Jean-Baptiste Prost, 40 p. ; 40e Barnaÿ, 
40 p. ; 4T Machuron, 39 p. ; 42e Thevenet, 8§ 
.,p ;-43e Jouffray, 38 p. ; 44” Pénichon, 37 p.

Carabine à 75 mètres : 1°’ J. Fléty, 172 p j .
;3” Debourdeau, 169 p. ; 4e' .

J. ; 5e Camus, 1.67 p. 6e Ma» 
■:;'7” Minard, 110 p. ;■ 8” Ph. -Beu-: 
9e Sevelinge, 109 p; ; 10e L; Fléty, 

xx xb.r.vsl, 107 p, ; 12” Et,, Lhote,' 
.■18e.Gérault, 54 -p.. :-,14e-Et. Fléty, 54 p. ?■ 

GuïUian; 54- p. ; 16”, ÇlairiM’onp.ot, 53. p. ; 17» 
Prost, 52 p. ; 18e Mme Lacour, 52 p. ; 19e .

IL,:;: ,ra-i20*.. Mme Lhote,; 51 p, : 21’ Beney, 
JM ; 22<i -Raveneau, 50..p. ; 23?. Pinard, 4§ p ;. ■ . 

m Büufoier, 47..-p. ; .25”-,Ânt;-..Lhote, 46.p.J 26» 
Pefc’pefe46; p'î ■■ Lamtÿejï,', 45 p. ; 28P .Pénl-... 

..fthoh,'32 points. ?- .
fir de sociétaires1" Màgnién, 79'points ; 2' 

’Pflletier, 78 p. ; 3e Guiïliën, 76 p. fi» Miche], 
Û6 p. ; 5e AnU Lhote,. 74 p,.6” Cl. Boudot, 73 
,ÿ. ; 7e Dubois, 72 p. ; 8°.j. Fléty, 72 p. ; 9” 

1 Fiuauepbergue, 71. p. ; 10” L. Fléty, 70 p. ; 11“ 
.pfeb'ÆfHôt/’ïff'-p:' 'i 12e Càïnüh,'.(19 p. : 13f Pinard, 
fc p. ; 14* Minard, 69 p. ; là’-'-El; Lhote, 69-'p. : 
If6 P. Prost, 68 p. 7« .'l'.iieir.vau, 68 p. ; 18” 

aiKAfonnot. .67. p. .; 19”..Et. ..Fléty, 67. p. ; 20e 
piltard; ro'-p? : 2T Sevelifigè1,’ 67 -p. ; 22e P<5- 
kewn, 66..n. ; ?3‘"Fffichë,':65'1 p. ; 24” Cl. Goujon,. 
I fi., p.W.R'ave'neaüpOT'p',', ,-l2Çe Ph. Bûudo'i, 
i p'.' ;.'^?JSîmori. 62 p. : .£8"','Garnier,' §1 p. ; 
>e.Bimgûiaud,.57. p. ; S'ÔO'.’Mmè.Lac^ir, .50 p. ; 
.•j.ïi.’Pfei’rot, (.56 p. 'Barhet, 54 p. .•■"8:3e 
hëvenèt, ”53 p. ; 34e Dlfraù'd, 52 p. ; 35e Mth ; 
luron 50 p. ; 36*. Maillard, 50 p. ; 87’"Braà 1 

Hjiiçr, 49 p. ; 38e, Botiigeoïi;’45J points.
9 |LëS"récl«ft&tionà seront ■ reçues par M. .Belle* ■ 
'‘lijsr. trésorier, 12, rue de Vôlnay, au- gneus.o.t, 
'Ita?'distribution des prix se fera le dimanches 
30 août, à 9 heures du ma.tinLau café.du stan& - 
de, Morainbegy,

,'2*, Michel-, -171 p. 
'.-Pocftefon.-,- 167- p. 
''gnieiirïlÿ'p?:: " 
■dot, 109'P.1»-'!

P. -Prost 107 p, 
iaûi.P; ■ -
il/ ~
Cl
Hi llMt'&l ï>J 
50 ' “ '
Zi

'd 
‘63 
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MOULINS

la »p i la Barda R plrâe Le prix du pain

i W e’ast les et 20 septflire 
p’âüFa lieu le eoncoups inter-national 

te Mips
NEVERS

Le comité d’organisation des fêtes du 20 sep
tembre prochain à L’occasion du Longrès dépar- 
înenlal de la Mutui iilé de l’AIlier qui doit se 
tenir à Montliiçcn, s’est réuni dimanche dernier 
npur adopter le programme définitif de ces fè- 
■|l: programme qui paraîtra ultérieurement. 
। les grandes lignes de ce programme :

70 exécutants de la musique de la Garde Ré
publicaine viendront à Montluçon et donneront 
deux concerts ; le premier à 15 heures 10 dans 
la cour d’honneur du Lycée, et le deuxième, à 
20 heures, sur l’esplanade du Vieux-Château, 
brillamment illuminée.

Pour ces deux concerts, il y aura des chaises 
et des bancs numérotés et on pourra se procu
rer ses billets A l’avance, à partir du 10 septem
bre, chez MM. Lebienheureux frères, lib.-aires, 
A Montluçon.

Le banquet populaire qui aura lieu â midi, 
bous la présidence du ministre ou de son délé
gué, dans la salle des fêtes de l'hôtel de vi.'le, 
a été fixé à 15 fr. On peut, dès maintenant, 
demander des cartes, soit à M. Léon Lachâtre, 
trésorier, 29, rue de l’Alma, ou à M. P. Bo- 
daine, président, 29, rue des Bernardines. Les 
places étant limitées, il y aura lieu de se 
presser.

Les inscriptions seront irrévocablement closes 
le 10 septembre prochain.

MONTLUCON
LES CARABINIERS MONTLUÇONNAIS

Voici, les meilleurs résultats de la séance de 
tirs réduits du dimanche 9 août :

Carabine. — Pupilles : Gilbert Foucriat, 21 , 
Ggcnges Hiot, 20 ; Marcel Vincent, 19 ; Gas- 
rajrBourgoin, 18 ; Elie Giraudet, 16 ; Mar- 
fWïandabel 15.

Fusil (tir réduit}. — Adultes et pupilles : Mar- 
Sel Vincent. 39 ; Gilbert Foucriat, 38 ; Georges 
Ûtot. 37 ; Elie Giraudet, 35 ; Gaston Bour- 
goin 34.

Pistolet. — Georges Iliot, 32.

L'ouverture de la chasse étant fixée au O 
septembre, une séance supplémentaire aura lieu 
le 30 août. C’est donc trois séances qui restent 
à effectuer avant la clôture du classement.

Hier matin, mercredi, s’est réunie à la 
préfecture, sous la présidence de Carrère, 
secrétaire généiàl, délégué par M- le pré
fet, lu. commi 
suite à donne 
par le syndicat départemental de la bou- j 
langerie, en vue 
la prime de ci.iiss. 
du Icilog de pain

Le barême actuellement

il, délégué par M. le pré- 
un chargée d’examiner la 
a une demandé présentée

d'obtenir le 
son, pour le

relèvement a« 
calcul GU prix

vigueur 
cuisson 
sur un 

rendement" do Ikü'Kilogs de pain pour 100 
kilogs de farine.

Le Syndicat faisait valoir que les chif
fres arrêtés en 1922 n’étaient plus en rap
port avec le coût actuel de la vie et que, 
d’autre part, l’incorporation des succédanés 
dans lÿ farine avait diminué considérable
ment le rendement de la farine en pain. Il 
demandait en conséquence le relèvement 
de la prime do cuisson de 30 à 14 fr. et la 
fixation du rendement de la farine en pain 
à 125 kilogs au lieu de 130 kilogs.

Après étude de la question et enquête 
dans les départements voisins, ces chiffres 
n’ont pu être retenus par M. le préfet.

Une longue discussion s’est engagée au 
sein de la cqmmi'ssion, les représentants 
du syndicat de la boulangerie insistant pour 
l'adoption de leurs propositions.

Une transaction a été alors suggérée par 
le représentant de l’administration préfec
torale. Le principe en a été adopté par la 
commission et la question va être soumise 
à l'approbation ministérielle.

Nous publierons ultérieurement les déci: 
sions qui interviendront à cet égard.

en 
avait était basé sur une prime de 
de 3-0 fr. par quintal de farine et

Le séjour des étrangers

Tous les Nivernais iront applaudir, dimanche 
au Pré-Fleiiri, œ athlètes régionaux 

foi disputeront le M enge è Soiimir Ses occupants sont grièvement blessés

Paris-Centre a annoncé hier la grande 
manifesta lion sportive qui se déroulera di
manche 2-3 août au Pré-Fleury-

Cette réunion, placée sous la présidence, 
de M. le préfet de la Nièvre et de M. le 
maire de Nevers, sera incontestablement

I un régal pour tous les Nivernais-
j L’éclat en sera rehaussé par la présence

Trouvaille. — Un pigeon voyageur portant une 
bague avec un n” 220-14-28, s’est réfugié chez 
Mme Rochut. 17, rue du Canal.

Procès-verbal. — Procès-verbal a été dressé 
boiitre Mme Rayon, 10, rue de la Treille pour 
avoir refusé de communiquer son registre de 
logeuse et pas l’avoir fait viser et parapher, 
et pour ne pas avoir déposé au commissariat 
les bulletins de voyageurs.

Accidents du travail. — Jean
prénti chez M. Berlhon, plombier, a eu un 
doigt pris entre une pièce de fonte et un outil ; 
Qeorges Provost, 51 ans, ouvrier aux produits 
chimiques, est tombé d’une hauteur de 2 mètres 
et s’est contusionné le thorax et l'omoplate ;
Çrourine ben Labeur, 42 ans. ouvrier à la gla- 
cerie, s'est coupé au pied droit ; Louis Claire, 
él ans. ouvrier chez M. Dumas, marchand de 
sable, a été contusionné à la hainche par un 
êboulis.

> Les cambriolages. — Ainsi que « Paris- 
Çentre » l’a laissé pressentir, le vol commis au

! préjudice de M. Marcel Boullet est peu mpor- 
; font.
! En effet, le sympathique président de l'Union 
i Syndicale du Commerce et de l’industrie est 

rentré à Montluçon mardi dans l’après-midi,
1 <et lui-même a bien voulu nous confirmer que 
■ Dotre première opinion était exacte.

j Etat civil ;
( Naissance. — André Lamort, 24, rue de Paris.
I Publications de mariages. — Jean Ducreuzet, 1 
: électricien, 101, rue de Moulins, et Hélène Bro- 
: dy, à Lancelotte, commune oe Désertines ;
i Georges Mathonnat, électricien, 7, rue de Cirey 
] et Marie Canton, 201, rue de la République ;
I Antoine Cornieux, journalier, 18, rue Henriette 
j Fournier, et Maria Prudhoin, 17, rue d'Argentu;

Prosper Moulin, ouvrier d’usine, 41, rue de la 
■ Septrée, et Julienne Mouéix, à .Mauzac, oorninu- 
। ne de Ligniac (Corrèze).
i Décès. — Armand Mouiinou, 48 ans, oonduc- 
j Jeur au chemin de fer, 19, rue ae la Gironde 
) Julien Raymoind, 10 mois, li, rue de Brevelle.

-------------4^-----------------------

VILLE FR ANCHE-DÀALLIER
COURSE CYCLISTE 
DIMANCHE DERNIER
de la fête du 16 août, une course 
réservée aux amateurs avait été

Routeix, ap- 
a eu un

Ainsi que « Paris-Centre » l’a annoncé, un 
grand concours interna'ianal do musique aura 
lieu les 27 el 28. septembre. Il est organisé par 
la Ville.de Vichy avec le concours du Comité 
des fêtes et sous les auspices de la Fédération 
des Sociétés musicales du Centre.

Le comité d’organsalion est ainsi composé : 
Président : M. L. Lasteyras, maire de Vichy,

i officier de la Légion d’honneur; vice-présidents: 
1 MM. E. Baratier, conseiller général, adjoint au 
maire, officier de la Légion d’honneur : Mé- 
chin, adjoint au maire, officier d’académie ; A. . _____ _ _____________ _  ±_______
Wallon, membre de la commission municipale de la Philharmonie municipale, dont l'U- 
aes fêles ; Pierre, président de la Fédération », , ..
des Sociétés mt .k„l ’ " ' '
l’instruction publique , 
A. Martin, secrétaire général du comité des 
fêtes, officier d’académie ; trésorier, M. Boucu-

| lat,, conseiller d arrondissement et municipal, 
trésorier de la Revanche, officier d’instruction

! publique résorier adjoint, M. R. Liûec, secré- 
: taire administratif du C. des F. ; directeur ar
tistique, M. E. B-.- u-bié, directeur de l’Harmonie 
municipale « La Revanche ».

ùe règlement au cou ours
Voici le règlement du eûneour ;
Le concours est ouvert aux Harmonies, Fan

fares, Orphéons. Chorales mixtes, Chorales de 
dames, Chorales avec accompagnement, Sym
phonies, Estudiantinas, Trompes de chasse, 
Trompettes, Fifres, Tambours et Clairons.

La solennité comprendra, : 1° un concours 
de lecture à vue ; 2* un concours d’exécution : 
3" un concours individuel de solistes • 4° un : 
défilé obligatoire pour toutes les Sociétés.

Les sociétés qui voudront participer aux fêtes 
musicales devront se faire inscrire uans les di
visions et sections auxquelles elles appartien
nent en vertu du classement du dernier con
cours auquel elles ont pris part.

Concours do lecture à i/ue
concours de lecture à vue est obligatoire 
le Harmonies, Fanfares. Orphéons, Cho- 
mixtes et les Symphonie ; il est facul

tatif pour toutes les aùtres sociétés.
Ces dernières devront aviser le Comité d’or- | - - -, » . -

ganisation de leur désir de concourir en lecture ’ énergie à faire triompher, dès la rentrée 
à vue en adressant, leu feuille d’adhésion. " ■’----- 1 ’ ..

Aucune société ne pourra concourir par frac-: justice 
lion , elle devra prendre part au Concours avec laquai,»: u-, ucr-uis piua uc quiiuv «m--.
tout son pesonnel y compris la batterie. I Ces associations ont enregistré avec plaisir

Pour les société instrumentales, les parties la décs^oti de M. Caillaux, ministre des II- 
contre-basses, seront minces, supprimant les menaces si graves de

1 l’impôt sur la plus-value des fonds do com
merce. el sont unanimement a’accord pour dé
clarer qu’en dehors des intérêts privés, quelque 
respectables qu’ils puissent être, un sentiment 
doit dominer : celui du salut financier de la 
France.

En conséquence, ils décident de faire, dans 
leur groupement respectif, toute la propagande 
nécessaire pour assurer à l’emprunt-or 4 % 
1925 tout le succès qu’il mérite, par les àvan-

quî en'découleront au point de vue national.

usicales du Centre, officier de | 
blique ; secrétaire général, M. !

S. N. s’est assuré le concours.
Le défilé des athlètes commencera à 15 

heures très précises.
Tous les athlètes Hivernais devront être 

présents aux vestiaires à 14 heures.
Sont convoqués : Eichenberger, Chotard, 

Roy, Pileux, Jacquet, Labbét Hubert, Gi
raud, Jacquemart, Lallemand, Berthet, Tar- 
divon, Gagne, Camus, Roussillon frères, 
Montât, Chatret, Gougat, Ramillon, G- 
fault, Debard, Martinet.

La Machine, 19 août (de notre correspondant 
particulier''. — Une automobile pilotée par M. 
Gaston Fleury, qu’accompagnaient MM. Fran
çois Maupoix, Charles Fleury cl Mlle Fleuiy, se 
rendait à Decize à une assez vive allure.

Par suite d'une rupture subite d’un essieu, 
au lieu dit « les Pontots », M. Fleury voulut ré
tablir sa voilure qui, fléchissant sur l’avant, pi
qua du nez et se renversa sur ses occupants.

On les releva peu après tous grièvement bles- 
Sur le cas de M. Charles Fleury, le méde- 

n’a pu encore se prononcer.

M ûïïimÈ pmbis ys sa lytMt 
M eosrges ôe

Tout comme les années précé«.tentes, les cour
ses clé Cêrcy-ia-Tôur qui auront lieu- dimanche 
prochain 23' août,' s’annoncent tout particuliè
rement brillantes.’ Tous les amateurs de beau 
sport hippique voudront y assister Les engage
ments sont nombreux dans toutes les courses 
et si le beau temps se met de- la partie, elles 
seront couronnées d’un pfein succès.

Voici la liste des engagements

cin

y tou?BGî mteraatiosal tenais 
te fât-tefli-les-Bas

le

Rif

Le 
pour

Le préfet de l’AIlier vient d’adresser aux 
maires du département la lettre suivante :

J'ai eu l'honneur, le 10 avril dernier, d’appe
ler spécialement votre attention sur l’intérêt 
qui s’attachait à ce que les dispositions du 
décret du 25 octobre 1924 réglementant l’entrée 
et le séjour des étrangers en, France soient ri
goureusement appliquées dans votre commune.

Or. l’examen de la statistique des étrangers, 
établie a la date du Tr juillet, a révélé qu’un 
assez grand nombre d’étrangers n’avaient pas 

, encore satisfait aux prescriptions du décret 
| susvisé-en sollicitant à la mairie de leur résiden- 
; ce, soit la carte d'identité, soit le renouvelle
ment de ce titre de séjour, actuellement périmé.

En effet, sur plus de e.ODO étrangers que 
compte le département, la moitié seulement ont 
à ce jour accompli les formalités nécessaires à 
cet effet.

Dans l'intérêt de la sécurité publique et du
■tnésor il importe que tous les étrangers se con
forment sans délai aux règlements qui régissent 
leur séjour sur notre territoire.

En conséquence, je vous serais obligé de vou
loir bien veiller a ce que tous les étrangers en 
résidence dans votre commune régularisent leur i _ ■ ■ „„ii(ini>
situation,en demandant à la mairie la constitu- ’ ct®*”,

FEDERATION DES 
COSmERÇANTS-DETAILLANTS 

DE FRANCE
Groupement de Nevers

La Chambre syndicale du commerce . 
détail nous prie d’insérer la note suivante :

I La Confédération nationale des Boissons, 
'groupant les débitants de vins restaurateurs et 
hôteliers de France et des colonies, le comité 
de l’Alimèntation parisienne (alimentation li
quide-et solide), la Fédération des commerçants- 
détaillants ce France (textile, bazars, quin
caillerie, articles de Paris, etc.), ont tenu, le 
28 juillet, sous la présidence de M. Codi, assisté 
de MM. Imart et Georges Màus, une très im
portante réunion, au cours de laquelle a été 
adoptée une méthode de travail dont les effets 
heureux se feront bientôt sentir.

Ces trois grands groupements, unissant étroi
tement leurs forces, emploieront toute 1-...

a iaaa .. j., ai.a ux LaqviaÇ UU

Parlement, le principe cle cette grande loi de 
. ' ; : « la propriété commerciale », pour 
laquelle ils luttent depuis plus de quinze ans.

dé

leur 
du

tion du dossier nécessaire à la délivrance ou au 
renouvellement de leur carte d'identité.

Concours d’athlétisme agricole dans l’Allier

de trombones, basses, 
écrites en clé de fa.

Les parties de trombones seront écrites pour 
instrument en Ut.

Les chorales auront à lire un Solfège à 4 
voix pour les divisions d’excellence, supérieure 
et première division, et à ü voix pour les autres 
divisions.

Concours individuels de solistes

l’impôt sur la plus-value des fonds de com-

L w U U lu 11 111’ l 1 lu, J • < l l lu ‘J U l OU-

Toutes les sociétés inscrites exécuteront deux tages qu’il offre et les résultats si importants morceaux ou deux chœurs, l’un choix, l’autre ■ .... . . ...
imposé.

Toutefois, le jury pourra supprimer l’exécu
tion du morceau de choix, ri celle audition ne 
lui paraît pas nécessaire. Le morceau imposé 
sera joué le premier.

Les sociétés devront adresser au directeur du

LA 
DE

- A l’occasion
'•3ê bicyclettes ______  __  .....-------- _ .

jorgnisée par le comité des fêtes et a été cou- 
’ rue sur le parcours Villefranche, Tortezais, Forêt 

de Dreuille, Cosne-Villefranche, environ 24 km, 
Couvert en 47 minutes.

; Sept. coureurs sur dix-sept partants se sont 
présentés au contrôlé d’arrivée, par un premier 

. peloton de quatre dont voici les noms :
■ l’r, Blondin, de Beaune ; 2e Batelle, de Mont- 
1 luçon ; 3e Bachellerie ; 4', Merle.
i Quelques chutes et crevaisons se sont prodiui- 
•ugg ; mais la course, dirigée par MM. P. de 
Bernard et Chevrier, en automobile, a été bien 
F menée à une allure moyenne dépassant 30 Ion. 
’ h l’heure.

MONTORD
Tamponné par l’Economique. — Un journa- 

■ lier sans domicile fixe, Michel Kemp, 57 ans, 
'''originaire de Paris, qui, pris de boisson, s’était 
-assis sur la voie de l’Economique, à proximité 
, du passage à niveau de Montord pour, a-t-il 

déclaré, « visiter l’un de ses sabots qui lui 
' faisait mal », a été tamponné et projeté dans 
j je fossé par un train se dirigeant sur Saint-
Pourçaln.

i L’imprudent journalier n’a fort heureusement 
f reçu que de légères blessures à la tête et à 
l: J’épaule gauche.

■ SAINT-GERMAIN-DES-FOSSES
Les vols dans les trains. — A l’arrivée de 

I trains de marchandises, en gare de Saint-Ger- 
1 ôiain^on a constaté dans des vagons, que deux 
) caisses avaient été brisées et qu’il manquait 
! dans l’une une trentaine de bouteilles de vin et 
i pans l’autre 4 kilos de chocolat.
i VILLENEUVE-SUR-ALLIER

Le feu dans un wagon — Nous avons signalé 
qu’une étincelle échappée de la locomotive d’un 

Express avait communiqué le feu à l’un des 
( '«vagons J’un train de marchandises station 
1 liant en gare de Villeneuve
( Ce wagon renfermait une importante quan- 
< Hté de mobilier expédié à M. Vallin, à Samary 
1 (Var), mobilier qui a été en partie détruit, mal- 
(gré la prompte intervention des pompiers de 
I to, commune.
' YZEURE
i Classe 1926. —Les conscrits de la classe 1926 
) ont, dans leur dernière réunion, formé déflniti- 
| ÿement leur comité de la manière suivante :
> Président d'honneur : M. Baudron, maire 
l ’â’ Yzüure : membres d’honneur, MM. Treyre, 
1 Lemesle. barouste et Cantat, négociants à 
i‘ Yzeure.
^^.Président M. Treyre ; vice-présidents, MM. 
PCêSOuyer et Delmas ; secrétaire-trésorier, M. 
fiVoïsin ; secrétaire adjoint, M. Juge ; oommts- 
WEtires-adjolnts,, MM, Alasseur, Dye et Mestraud.

lommlssaire général, M. Comtet.

LA REFECTION DES ROUTES

Vff succès à Saint-Honoré-Ies-Bains pçur 
championnat international de Tennis qui s’est 
disputé, du iO au 15 août, devant une nom
breuse assistance ,sur les excellents courts du 
Tennis-Club. Cette manifestation sportive, par
faitement organisée sous la direction de- 
Giat. juge-arbitre, a groupé de nombreuses 
quelles de la région outre les joueurs de 
station.

La Coupe Challenge de Saint-Honoré, 
fendue par M. Mac Concilie, tenant de 1924, a 
été conquise de haute lutte par M. J. du Parc, 
du Tennis-Club de Dijon, champion de Bourgo
gne, au cours d’une partie ues plus animées, 
qui mit en valeur Tes brillantes qualités des 
deux champions. Mais Mac Conchie, fatigué par 
de nombreuses parties jouées précédemment, 
ne nul résister au brio du joueur bourguignon.

Mme Vitoux, du Tennis-Club de Troyes, s’ad
jugea le simple dames en triomphant en finale

M.
ra-
la

dé-

/Tir du Conseil Général |au trci atleiê’. — M. 
Rérolle, As cVÀloul ; Ch. Sûllfiny, Viwqîiciis ; F. 
Bagnolet, Ullra-iMonàaine ; C. Ghazelles, Slag ; 
Mlle' Fassier, lommy ; C. Bamcre, Taquine ; 
Roche, Salvanay.

Pronostics : l'Ilra-Mondaine et Toinmi/.
Prix de la Société d'Encourugemen! (plat). — 

Eug. Barboyon, Dernière Noce ; H. cle Bolslui- 
sa-nt, La Coupe d.'Or ; Victor Boyer, Orélie ; 
Victor Boyer, Best Girl 11 ; George Fletcher, 
Stella Maris ; Baron d’Ideyille, Malice ; Alfred 
Mangou, Halbran

Prix du Gouvernaient de la République (au 
trot monté). — M. Rérolle, Vieux Chéri ; Ch. 
Soligny, Va.uquois ; Mlle Malmazet, Ardypile ; 
J. Rieu, Ugolin ; D. La.sse.t, Utopie.

Pronostics : Viiux Chéri et Ardypile.
Prix cle la Société des Steeple-Chases de 

Franco .(steeple-chase). — Emile Garin, Maigre 
tout II ; H. de Boisluisant, Roche d’Or ; Victor 
Boyer, ' Bulgarie II ; Jacques bouchard, Cite 
d’Azur ; J. Turnbull, Yopo ; Baron de 
Mandarin V ; A. Couturier, Luxor ;
Vaufrelànd, Comtesse des Indes ; Daniel 
Erquières.

Prix de la Société d'Encouragement 
sang (au trot attelé) 
R. Laforgue, Anita
Mlle Malmazet, Akenburu ; Wiîlenis, .V. Dési
rée ; F. Bagnolet. Tzigane ; F. Bagnolet, Une 
JacinPie ; C. Bessenay, Union ; Mlle Malmazet, 
Vénitienne ; 1. Coudant, Tolérance.

Proriostics : Union et Vénitienne.
Steeple-Chase-Cross-Counlry interrégional. — 

François Chevalier, Volcan II : François Cheva
lier. Fanfan-l-a-Tuli-pe II ; François Chevalier, 
Urne ; Guy Olivipr, Xélia ; Guy Olivier, Xysi 
ne ; Jea<n Guyot, Goélette V ; Jean Guyot, Vo- 
glie.

Pronostics ; Fanian-la-Tulipe H.
Prix de Cercy-la-Tour. International, (attelé 

ou monté). — r. Bagnolet, Une Jacinthe ; F. 
Bagnolet, Tzigane ; A. Dubois, Ponesse ; Fabry, 
Quo Vadis ; Roche, Saltandy ; F. Bagnolet, 
Justesse ; A. Cadiot, Rayon X ; Mme Biilhion, 
Saltimbanque ; F. Coudant, Tolérante ; II. Dé
roulé, Petit Maître.

Pronostics : Rayon X et Saltimbanque.
--------------------------O-------------- -------------

CLAMECY

Pamat, 
Vie de 
Gillois,

du 12 
— P. Tortel, Alerte II ; 
R. Laforgue, Alicante ;

Da gauche à droite: MIW. du PARC
MAC COVCHJE, DUSSES, Du PASQUIER 

de Mlle Dramard. Une des plus balles parties 
a été la finale du simple hommes entre M. du 

' Parc et M. Dusser, gagnée par du Parc maigre 
' un bon début de son adversaire.
I En double mixte, M. et Mme Vitoux, du T.C. 
' de Troyes, battent M. Dusser et Mlle Gauthier, 
: après un début difficile, mais M, Vitoux sut 
। bientôt reprendre l'ascendant par son service 
efficace et par son jeu ae liieî lacilité par sa 
grande envergure.

Lutte très disputée également par le double 
hommes entre MM. du Parc et Dusser et mM.

1 Mac Cônchie-Guy Du Pasquier. Les champions 
i de Nevers ont eu beaucoup de peine à triom- 
pour la première fois et ont brillamment enle
vé la partie après avoir perdu les deux premiers 
'sets.
j Unue joyeuse sauterie réunit au Casino, le 
I soir de la clôture, pour fêter les champions, 
: toute la jeunesse du Tennis-Club, fervente de 
danse comme de tous les sports, et la fête se 

i termina par la promesse de tous de se retrou- 
l ver à Saint-Honoré Tan prochain.

ne jury sera choisi natmi tes nmamutes musi- ■ - r „ nrésenf arrêté sera affiché sur L-Voi>ci S3 résultats techniques du tournoi :
' cales dont Timléneridance la compétence et , Art- ~ prisent arreté sera auicne sut Simple Messieurs, demi-finale.: du Fcuu ! Impartialité sônt^ncontretables ' ' ' i des Panneaux places à proximité des poteaux . conchie 6-3 6-3, Dusser bat Vitoux 6-3 6-0,
i imj.dii diiic feoui hku e... . 1 nvprlissp.ni'Q c.nnf il pqf, narln A 1 art.ie.lp 4. . t ia,, Kot nnocQT» 9 A-f

INSPECTION ACADEMIQUE DE LA NIEVRE
Des circulaires de M. le ministre de l’instruc

tion publique, en date cm 29 septembre 1924 et- 28 
juillet 1925, ouvrent l’accès, à titre gratuit et 

______ _____ _____________ , . __  _____  dans les limites des places disponibles des 
complète, dans le cas où u n’existerait pas de 1 classes primaires et élémentaires des lycées et 
partie conductrice du morceau de choix », vingt collèges de garçons aux enfants inscrits dans 
jours avant le concours. Le titre de ce morceau les écoles com.munalès. Les familles qui désire- 
clevra être indiqué sur la feuille d'adhésion. .............  " " "

Les sociétés chorales et instrumentales parti
cipant au concours seront autorisées à faire en
tendre des solistes. Trois par société au maxi
mum.

Les épreuves suivantes leur seront imposées ■
1’ Exécution avec accompagnement de piano 

obligatoire, d’un morceau laissé au choix des 
exécutants j

2" Lecture obligatoire d'une leçon de solfège 
ou d'un morceau inédit.

Un accompagnateur sera mis ■ la -disposition 
des solistes, mais, s'ils le désirent, iis pourront 
se faire accompagner par un pianiste de leur 
choix.

raient qu’il soit fait application à leurs fils des 
dispositions de ces circulaires devront adresser 
une demande à l’inspection académique.

jury
Le. jurv sera choisi parmi les notabilités musi- . ... , L .. ... 

l’impartialité sont incontestables.
Chaque groupe de jurés nommera son prési

dent et son secrétaire.
Les résultats des concours seront proclamés 

aussitôt les épreuves terminées.

Récompenses
Les récompenses consisteront 

médailles auxquelles s'ajouteront 
espèce.

Le journal « l’Echo de Paris » organise 
un championnat national d’athlétisme agri
cole doté de nombreux prix, et qui comporte 
trois catégories :

1° Des concours locaux auxquels pren
nent part tous les inscrits d’une même cir
conscription définie ci-après à l’article 2.

2® Des concours départementaux entre 
vainqueurs des concours locaux.

3® Un concours final, auquel ne sont ad
mis que les champions départementaux-

La circonscription des concours locaux 
séra de préférence le canton ou à défaut, 
un groupement de communes dont l’impor
tance sera fixée en tenant compte du nom
bre d'engagements, des facilités d’accès des 
concurrents au “eu du concours, etc.

Ces concours comportent obligatoirement 
une épreuve de labourage et, éventuelle
ment, une épreuve de conduite d’attelage.

Le' concours départemental comprendra 
une épreuve de chargement de voiture. Le 
chargement sera approprié aux circons-

. tances agricoles locmes Par exemple, le tas
sage d’une voitures de gerbes, de foin, le 
chargement de sacs seront indiqués dans 
les départements producteurs de grains ou 
d’herbe, le chargement de comportes et de 
fûts dans les départements viticoles, celui 
du bois, de fagots, dans les pays forestiers, 
etc-, etc-

Les champions départementaux seront 
convoqués à Paris pour un concours final 
dont les épreuves comporteront enire autres 
un pelletage d’engrais pulvértfients, une 
manutention de sacs avec transport à dos 
et en brouette, et éventuellement une 
épreuve supplémentaire de maniement 
d'outils à main (pelle, bêche, pioche).

Pour l’organisation des épreuves de ce i 
con'co.urs daps l’AIlier, la Société d’agricul
ture a constitué1 comme suit, sur la pro
position de M- Charnron, le comité dépar
temental t

Président i -M. J. de Garidel, membre du 
conseil d’administration de la Société des 
agriculteurs de France, président de la Fé
dération des sociétés d’agriculture du Cen
tre, président de la Société d’agriculture 
de l’ÂUien

Vice-présidents : MM. le comte de l’Estoil- 
le, Charles Pejoux et de 
’^T'A^identB de la Société 
l’AIlier.

secrétaire général ; M. 
nieur-agronome, secrétaire 
Fédération des sociétés d’agricultures dû 

tre et de la Société d’agricuture de l’AI- 
lier.

embres : MM. Viple, président de la 
Société agricole de Vichy-Cusset ; Pocquet, 
président du Comice agricole de Gannat ; 
Villatto des Prûgnes, ingénieur agronome, 
président du Comice agricole de Montlu
çon ; Olivier, président de la Société d’hor
ticulture ; Soueachet, président de la Fédé
ration des syndicats agricoles de l’AIlier ; 
Claudius Gauthier, président du syndicat 
agricole du Bourbonnais ; Lassimone, pré
sident de la société scientifique du Bourbon
nais.

Laplanche, vice- 
d’agriculture de

Circulation interdite. — Le maire vient de 
prendre l’arrêté, suivant :

Article .premier, - La circulation est inter- iv.ycis cu ue pcllla a -------
cheeminU de G 5°C n'^Mrue^u ^S^de Ligne)' pher leurs -deux- îdve,rsa“:es j°ua_nLÊI1?enl¥.e 
clans la traversée de la ville de Nevers, entré 
la rue de l’Aigiiillon et la rue de la Rotonde.

Art. 2. — Les trottoirs resteront librement 
ouverts à la circulation des .piétons.

Art. 3. — La durée d’interdiction s’étendra du 
19 août au 21 août 1925 inclus.

Art. 4. — Des poteaux avertisseurs seront 
placés à chaque extrémité de la partie barrée, 
ils seront éclairés la nuit.

Réun'on h Âæ ûu Vieox Glsmesy
Le bureau de lu Société des « Amis du Vieux 

CJamecy » S’est réuni sous la présidence de M. 
Léon Mirot, afin de préparer le programme de 
la fête qui sera organisée le mois prochain 
comme celle du printemps dernier.

Une subvention de 200 francs est accordée à 
M. Edmond Satin, photographe à C.lamecy, 
pour la réfection d’une façade ancienne (Maison 
rue de la Tour),

11 est décidé, qu'après entente avec la munici
palité, des plaques seront apposées pour rappe
ler les anciens noms des • rues de Clàmecy.

Les personnes possédant de vieux dessins, ou 
des dossiers intéressant l’histoire de Clamecy, 
sont invités à les communiquer au président ou 
au secrétaire de la société.

Les propriétaires de maisons anciennes qui 
ont l’intention d'y faire des réparations exté
rieures sont priés die bien vouloir mettre au 
courant le comité des Amis du Vieux Clamecy. 
La société, sur communication du devis, pourra 
aider les intéressés de ses conseils et même les 
aider pécuniairement dans la limite de ses res
sources, afin de conserver a la ville ae Clamecy 
un caractère pittoresque en historique.

Etat des cylindrages et goudronnages à effeo-. 
tfeifïr du 17 au 23 août :
| Gylbtorages

t Trevol, Abrest, traverse de Montluçon, Reu 
Iffiny. Souvigny (routes nationales).
&■ Tronget, Neullly-le-Réal. Creuzier-le-Neuf, Ve- 
f inas, Saint-Bonnet-de-Rochefort. Le Veurdre, La- 
(Misse (chemins de grande communication).
U Salnt-Léopardin-d’Augy, le pont de Billy (Mar- 
l »enat) Meaulne, Echassières (chemins u intérêt 
jiroremun).
f Goudronnages
! Monétay-sur-A!lier, Reugny, Nassigny, Saint- 
I jpourçain-sur-SiouIe (routes nationales).

•I' Chavroches et Jaligny (chemin» de grande 
! OamunlçationX

COULANGESLES-NEVERS 
CONSEIL MUNICIPAL

Le conseil, réuni sous la présidence de 
M. le maire pour sa session d’août, a désigné 
pour participer à la révision de la liste des élec
teurs consulaires, appelés à nommer les mem
bres des chambres et tribunaux de commerce, 
MM. François Petit, pharmacien. et Jean Rossi, 
marchand de primeurs, qui ont déclaré accepter 
ces fonctions.

— Il a fixé le taux mensuel concernant l’as
sistance aux familles nombreuses à 12 fr. 50.

— Il a décidé de faire construire un hangar 
attenant au lavoir établi sur la Nièvre pour ser
vir d’atelier de distillation, imposé à In^Sommu- 
me par l’administration des conrtibutions indi
rectes ; accepté le devis dressé à cet effet par 

M. Jean Bourgeois, entrepreneur à Coulanges, 
autorisé M. le maire à passer avec lui un mar

ché de gré à gré pour le prix forfaitaire de 2.350 
francs ; décidé que les bouilleurs devront payer 
à la commune pour l’indemniser de ses travaux 
de construction de cet atelier, une redevaiïce 
de 0 fr. 15 par litre d’eau-de-vie faite et que la 
distillation pourra se fairp tous les jours ouvra
bles de la semaine, de 7 heures du matin à 2&. 
heures, du 15 septembre 1925 au l‘r mars 1928 
sans interruption.

— Le conseil a fixé le prix maximum que le 
fossoyeur pourra réclamer aux familles des 
défunts à 25 francs pour les grandes personnes 
et à 12 francs pour les enfants décédés au-des

sous de 13 ans.
— Il a voté ensuite une subvention de 20 

francs au groupe des mutilés de la Nièvre ayant 
son siège social à Nevers.

Parc bat 
; uu, 1,-uiineuuA pifflues u pruAiuiiwj ues puvcauA i ;Vlac GOnCbie 6-3 6-3, UllSSOr Dat VltOUX. B-3 B-Ü, 
'avertisseurs dont il est parlé à l’article 4. j Finale ■ J. Du Parc bat Dusser 6-8, 6-2, 6-1,

‘ . — Les contraventions au p?résént
seront constatées, poursuivies et répri-1 simp].e Dames, demi-finale : Mlle Bramard 

mées conformément aux lois et décrets ci-dessus bat Mlle Arpels 6-4, 6-1. Mlle Vitoux bat Mlle 
Visés,

Art. 7. — Ampliation du présent arrêté sera 
adressée à M. l’agent-voyer en chef chargé 

en palmes et d’en assurer l'exécution.
™ Garderie-crèche. — .Afin 

grands nettoyages et la 
garderie-crèche, 6. rue de Gonzague, cet éta
blissement sera fermé jusqu’au 1er septembre. 
Réouverture le 2 septembre.

La consultation de nourrissons, qui devait 
avoir lieu le 22 août, est supprimée.

Arrestation. — M. François Barruel, journa
lier, 23 ans, demeurant faubourg de Mouësse, a 

I été arrêté en vertu d’une contrainte par corps 
et écroué.

A la fourrière. — Un chien sous poil jauno, 
non inuni de collier, trouvé errant et abandonné, 
a été capturé hier et mis en fourrière.

En cas de non réclamation, il sera abattu dans 
les delais prescrits.

Trouvailles. — Réclamer à M. Georges Daugy, 
au bureau de l’assistance, à la préfecture, une 
broche en métal jaune ; Mme Mussier, 18, rue 
Saint-Trohé, une montre-bracelet en métal blanc, 
Mlle Jeanne Madelor, 82, rue. de Paris, un petit 
sac à .main contenant un chapelet et divers ob
jets , Mlle Guillaumin, 4, rue Charles-Roy, un 
tablier d’enfant ; au bureau de police, une om
brelle.

i Caisse d’épargne. — Opérations effectuées 
; dans le . département de la Nièvre pendant la 
i mois de juilelt :
| Versements reçus de 1494 déposants, dont 
1207 nouveaux, 654.552, 34 : Remboursements à 
i 653 déposants, dont 175 pour solde, 463.070,08 ;
Excédent des versements, 191.482 , 26.

Etat civil ;
Naissance. — François Albert X., rue de 

Paris, 1.
Décès. — Juliette Rolland, 29 ans, couturière, 

épouse de Ferdinand. Greimllon, rue de la Ro
tonde, 11.

। Publications de mariages — Eugène Goat- 
' guen, rue de la Cathédrale, 11, et Anne Charriot 
, à Marzy ; Auguste Gidel, monteur radiotélégra- 
I ptiiste, 15, rue Jules-Renard, et Jeanne Dttrin, 
' à Murat (Allier) ; Louis Vigneron, charcutier, „„ aaaava*
rue die Mouësse, 6, et Joséphine Vincenot, au cannes, epuisette, amorces les plus'variées.

des primes en

lie pro^rasitne
Dimanche 27 septembre : A t> 

mencement des épreuves. Lecture à vue et exé
cution.

A 15 heures : Défilé de toutes les sociétés.
A 16 heures 30 : Morceaux d'ensemble.
A 17 heures 30 : Concerts par les sociétés qui 

désireront se faire entendre.
A 21 heures : Grand Qoncert par 'Harmonie 

Fédérale des Sociétés -Musicales du Centre ; 20o 
exécutants.

Lundi 28 septembre : A 0 heures, Concours 
individuels de solistes.

i A 15 heures Grand Concert. Harmonies et 
Chorales réunies. 800 exécutants. Sous la véran-

; dha du Grand Casino.
A 17 heures ■ Distribution des récompenses.
A 20 heures 30 : soirée de gala au théâtre du 

Grand Casino.
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de permettre de 
désinfection de la

heures : Com-

ŒSIWO BE PO»
Jeudi 20 août 1925

Oraiîfl ConcoFt de Ma
Chambron, inge- 

général de la

Avec le concours de :
Mme ANNA KEPiNER, célèbre soprano 

du Grand Opéra ex-impérial de Pétrograd. 
Partenaire de la grande basse Challiapine.

Mlle Julie GUERMANN. Première dan
seuse étoile du théâtre de la Monnaie, 
(Bruxelles).

Mlle Lidia KRASSOWSKAYA. Soliste 
danseuse du Grand Opéra de Moscou.

Mlle Anna DAGAROFF. Maître de ballet 
du théâtre de Moscou (danseuse travestie).

M. A. BARKOFF. Baryton du Grand 
-Opéra de Pétrograd,

One nouveila expasition nationale aura lieu 
à Farts an mois de Oéoemhro ®

Creusot.

QUIRET 74, rue du Commerce.
Plantes médicinales Parfumerie, Bandages 

Tél. 4-87 CONSULTATIONS GRATUITES

LAS ©ES SAIILËS

SOCIETE D’HORTICULTURE
Qommunloa.tlori ;
II bst rappelé qu’une Exposition d’horticulture 

aura lieu a Moulins, le 25 octobre, et que le 
délai d'inscription prend fin au 31 août .

Les personnes désirant exposer sont priées 
d'envoyer immédiatement leurs adhésions à M. 
Treyvç, à Yzeure.

La programme de l'Exposition pourra leur 
être envoyé sur leur demande.

Le temps, — Hier, temps nuageux, chaud. La 
thermomètre indiquait : à 7 heures. 18°8 ; à 
midi,-23'6 ; maxima, 25’4 ; minima, 18* ; baro
mètre, 760 m/m.

Trouvaille — M. Perrier, 56. rue du Jeu-de- 
■ Pauma, a trouvé une manivelle d’automobile.

GHAREIL-CINTRAT
Le feu. — Un incendie a détruit au village 

d'Arthanges, une meule de paille estimée 3.500 
francs, au préjudice de MM. Martin Chavenon, 
propriétaire, et Vincent Besson, métayer.

Les pertes sont couverte» par une assurance.

Mayer 6-2, 6-4.
! Finale : Mme Vitoux bat Mlle Bramard 6-0, 
6-1.

Double Messieurs, demi-finale : J. Mac Con- 
chie-G. du Pasquier bat Vitoux-Giat. Dusser-du 
Parc bat Meunesson-Chame.

! Finale : Dusser-du Parc bat Mac Conchie-G. 
du Pasquier, 1-6, 2-6, 6-0, 6-4, 7-5.

I Double mixte demi-finale : Mme et M. Vitoux 
bat Mlle Mennesson-Mennesson. Mlle Gauthier- 
Dusser bat Mlle Mayer-G. du Pasquier 6-1 6-8, 
6-1.

Finale : Mme et M. Vitoux bat Mlle Gauthier- 
Dussèr 3-6, 6-4, 6-1.
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Ce ye fut, Oimanehs, à Decize 
le ÊoaeoBfs fe jWa de “La B»”

Dimanche dernier, a eu lieu, au bassin de 
la Jonction et clans le canal Latéral, le grand 
concours local de « La Brême », société ami- 

Icale des pêcheurs à la ligne de Decize, Saint- 
। Léger-des-Vignes et la Machine, qu groupe plus 
de 1.000 chevaliers de la gaule.

Dés huit heures du matin, 510 sociétaires se 
rassemblent, place de l’Hôtel-de-Ville. Après une 
distribution de petits drapeaux, le défilé s’or
ganise. Aux accents de pas redoublés entraî
nants le cortège s’ébranle dans l’ordre suivant, 
pour se rendre sur les lieux du Concours : Har- 
monie de Decize ; série enfants ; Comité ; sé
rie dames et hommes.

Le tirage des places au sort a lieu à l’entrée 
du concours. Aussitôt après chacun, chargé de 

j, ee 
rend il son emplacement. Le temps est super
be. Les eaux sont propices et tout laisse pré
sagea? une bonne réussite.

Le concours a lieu de 9 h. 30 à 11 heures.
265 concurrents remettent aux contrôleurs 

leurs enfloirs plus ou moins garnis.
Environ 40 kilogrammes de poissons eurent 

les honneurs des balances et furent aussiffi» : 
remis à l’hôpital de Decize pour l’amélio>'4»R>nn' 
du menu des vieillards et des malad"^- ' 01

Voici le palmarès : 1. — Série Dùx.b-’p* ifr,,,, 
unes, 455 concurrents, 265 oqU°5’compensés. 6 ouams, re-

' L Fremip% ’ L Burlier’ 150 francs :
; 2. Martin, 10O fr. s 9 j^eiioulot 75 fr. • 4. Mar-

Pnnnpt. K.„ 5 Lé0II Chabl'y, ’ 50 fl'. J
7. Chicard père ; 8. Borde-

— Série Eehfants, 55 concurrents, 31 ga- 
iLints, uj. r,é<coïïijzOïiSco, 
Premier prix j André Baudot.

I Le soir, de 15 à 16 heures, à la Pointe des 
1 Halles, un concours d’honneur eut lieu entre 
les 25 premiers, Série Dames et Hommes et le 
premier prix Enfant.

Voici le palmarès ; 1. M.-Grelin, (série dames 
et hommes) ; 2. M. Baudot, (série enfant) ; 
3. Mme Jacquet, (série dames et hommes).

Le comité de « La Brême » adresse ses plus 
sincères remerciements à tous les nombreux et 
généreux donateurs qui ont bien voulu récom
penser nos lauréats.

Il adresse ses plus vives félicitations aux con
trôleurs ainsi qu’à tous ceux qui par leur bien
veillant concours ont contribué à la bonne mar
che du concours de pêche.

Une mention spéciale à nos dévoués et vail
lants musiciens qui, malgré un brillant concert 
de nuit donné la veille n'ont pas hésité à ve- 

Lfiir apporter ja note gaie g notre manifestation.

Ecoles. — M. Landry et Mme Landry, institu
teurs à Sougy, sont nommés directeur et insti
tutrice adjointe à l’école des garçons de Coulan
ges, en remplacement de M. Chariot, admis a 
la retraite et de Mme Desforges qui est nommée 

à. l’école des filles, en remplacement de Mm<> 
Lhéritier, admise à la retraite.

Accident du travail. — M. Maurice Rosier, 27 
ans, mouleur à l'usine Faure, 'du Pont-Patin, 
domicilié à Neversl 27, rue de la Pique, en cou

lant ses mouleg.a reçu des brûlures à la face- 
interne du pied gauche, par projection de fonte 
en fusion.

P. cHRSSipl
RENDEZ-VOUS DES FAMILLES

MONTSAUCHE 1 .
Vol. — Plainte a été déposée contre inconnu ' cef'Bonnèt, 5(j L. 

‘par M. Pierre Albert, 59 ans, cultivateur au 6. Jannq*, fr . , .
hameau de Montélesmc, commune de Montsau- h6r • g Mathieu’ -’io' FouXdH 
che, au sujet de la disparition de son porte- . Eeh{ant

Le comité central de l'Exposition du Tra
vail, instituée sous le patronage des minis
tres du Commerce, du Travail et du sous-' 
secrétaire d’Etat de l’enseignement techni
que, a décidé dans sa dernière réunion w --------r-- -, _ sene reniants
qu’une nouvelle exposition nationale serait feuille contenant 1.230 francs, durant un cotu« ’ „ ja’nt.s gj récompensés 
organisée à Paris, en décembre 1926. | x i=m,rbp ’.......................... ’•

Le siège de pette exposition a été main
tenu à Paris en raison des difficultés d’or-1 
ganisation qui se présentent encore pour 
la prochaine exposition et de la mise au 
point du règlement, il sera adjoint au co
mité central des commissions tripartites de 
métiers chargées d'organiser les exposi- j 
tiens dans chaque profession. La section ' 
d'apprentissage sera maintenue et les ap- 

Iprentis admis à y participer Seront choisis 
'parmi les lauréats du certificat d'aptitude 
professionnelle, les employés techniciens 
exposeront dans une section spéciale, les 
ouvriers déjà déclarés « meilleur ouvrier 

.de France » seront admis jr participer 
jiiorp classe.,

séjour à Montsauehe.
SAINT-LEGER-DUFClIGERET

Un octogénaire se pend. Jacques Bon- 
doux, 82 ans, demeurant a Changemois, com
mune de Saint-Léger-dti-Fougeret, a été trouvé 
pendu à une poutre d'un fournil, près son 
habitation.

CHANTENAY-SAINT-IMBERJ 
REUNION DU CONSEIL MUNICH^ 

Le conseil s'est réuni dimanche |g sous la 
présidence de M Jean Dubois, braire

L’ordre du jour appelle '6 'relèvement
du taux de 1 allocation -ux famjies nombreu
ses. Le conseil retiens- ,a jaux je 12,50.
..On procède ja révision oe ia liste d’il. 
TV, 58-.te le nombre des inscrits à 73,déduction. ^ne des radiations.
.. ratifie les propositions de la commis- 

5‘ûu d’assistance en ce qui concerne sept de
mandes d'R. O. V. (5 admissions et 2 rejets).

— Le conseil accepte trois demandes pour 
allocation aux lemmes en couches.

— Emet un avis favorable à une demande de 
sursis d'incorporation pour continuation d'étui 
des.

— Donne acte à M. le maire de la commu
nication de l'état détaillé des sommes ordon
nancées par lui sur le crédit inscrit au budget , ,,...... ... _ow dépenses imprévues.

_ __ . Tune parcelle de terrain 
située à la joncton de la route nationale n” 79 
I C. n" 95, appartenant à Mlle Breton.

de l'exercice 1925 pou: 
— Décide l'achat d’

Bureau de bienfaisance. — M. Jean Dub ns 
maire et président do l’Association Syndic 
des agriculteurs de diantenay, a fait 'don 
bureau de bienfaisance de cette commune, 
la somme’ de 209 .francs.somme’ de 209 .francs. 

------------------------------------
DANS L’INSPECTION ACADEMIQUE

au 
de

LUX'
'i/üir e/lJjWdertu.eré

M. Marseille, professeur à l’école normale de 
Caen, est nommé Inspecteur primaire à Châtenu- 
Chlnon, en remplacement de M. Lapalche.

M. Barbier, professeur à l’école normale de 
Varzy, est nommé directeur de l’école primaire 
supérieure de La Charité, en remplacement de 
M, Mlllot, admi» à la retraite.

M. Roux, ex-sergent au 2' groupe d'aviation, 
est délégué dans les fonctions de. commis d'ins
pection académique à Never» (poste vaoantk.

Ville.de


■“““ P A RIS-CE N TR E «=Sss-séh-s—
Dans l’enseignement

M. Commeau, Directeur à Prémery, est nom- 
: ■ directeur à Nevers (Mouësse).

11. Barbier, instituteur à Sardy-les-Epiry, est 
u. mmé directeur à Prémery ;

,1. Magne, instituteur aux Rollins, commune
; Saint-Léger-de-Fougeret, est nommé institu- 

r à Sardy-les-Epiry.
:\1. Bidault, instituteur-adjoint à Luzy, est 

> <»n>mé instituteur aux Rollins, commune de 
aint-Léger-de-Fougeret (école mixte) ;

.1. Beauvais, instituteur-adjoint à Saxi-Bour- 
. >n, est nommé directeur à Brassy ;

.vl. Gresle, directeur à cossaye, est nommé 
il; .'cteur à Saint-Léger-des-Vignes :

M. Darnault, instituteur à Montambert-Tan- 
q>, est nommé directeur à Cossaye ;

Foutet, instituteur au Chatz, commune 
। Vrlêuf, est nommé instituteur à Moqtambert- 
’ nnuy ;Mme Defossement. institutrice-adjointe à Ar- 
...if, est nommée institturice au Chatz, com- 
. . une d’Arleuf ;

\1. Armandet, directeur à Larochemillay, est 
: .mmé directeur à Saint-Saulge ;

.1. Bourgeot, directeur à Samt-Martin-du-
* ly, est nommé directeur à Larochemillay ;

VI. Lespinasse, instituteur-adjoint à Lormes,
■■ nommé instituteur à Saint-Martin-du-Puy ;

-,I Viodet. instituteur-adjoint à Corancy, dé
lié à Château-Chnon, est nommé instituteur-

. joint à Lormes ;
M. Rollet, instituteur-adjoint h Larochemillay, 

>iiché à Corancy, est nommé instituteur-ad 
joint à Corancy ;

.vl. Dupont, instituteur-adjoint à Chantenay, 
X:-i détaché en la même qualité à Chateau-Chi- 
1 - n :

vl. Landry, instituteur à Sougy, est nommé
-, 1; ecteur à Coulanges-les-Nevers ;

Ai. Tapin, directeur à Livry, est nommé ins 
Lîuteur à Sougy ;

M. Carré, instituteur à Gharrin, est nommé 
j-dituteur à Livry ;

M. Lafranchig, instiluteur-ïidjoii;t à Saint 
Honoré, est nommé instituteur à Cnarrin ;

11. Véron, instituteur-adjoint à Arquian, est 
■animé instituteur-adjoint à Saint-Honoré ;

M. Roblin, instituteur-adjoint à Neuvy-sur- 
Luire, est nommé instituteur-adjoint à Arquian.

vl. Coquillat, instituteur-adjoint à Pouïlly, est 
..mimé instituteur-adjoint à Neuvy-sur-Loire.

M. Laudet, instituteur à Mars-sur-Allier, est 
. .mmé directeur à Lucenay-les-Aix.

M. Besançon., instituteur à Moiry, commune 
■ ’e Saint-Parize-le-Châtel, est nommé instituteur 
.. Mars-sur-AUier (école mixte).

Mlle Dourneau, institutrice à Fleury-sur-Loire 
. -t nommée institutrice à Moiry, commune de

. int-Parize-le-C.hâtel.
M. Clème, instituteur-adjoint à Lucenay-les 

vix, est nommé instituteur-adjoint à Fleury-sur
1. ùre (école mixte).

M. Rameau, instituteur à Villiers-sur-Yonne, 
< si nommé instituteur à Myennes.

Mme Coqueblin, institutrice à Lréautay, com
mune de La Chapelle-Saint-André, est nommée 
...slitutrice à Villiers-sur-ionne.

Mlle Deudon, institutrice à Saint-Franchy, est 
.. minée institutrice à Creaulay, commune de 

,i Chapelle-baint-André.
M Michot, instituteur à Üugny, est nommé 

istituteur à Taonay.
Mme Moutot, institutrice a Saint-Hilaire-Fon- 

inine, est nommée institutrice à Uugny.
Mme Martin, insVtutrïce-adjointe à Glux, est 

nommée institutrice S Sarni-llilaire-Fontaine.
Mlle Morin, institutrice-adjointe à Préporché, 

• ■St nommée institutrice-adjointe à Glux.
Mme Colas, institutrice-adjointe à Préporché, 

.vole de garçons), est nommée institutrice-ad- 
i.inte à. Préporché (école cie filles).

M. Boulin, instituteur à isenay, est nomme 
instituteur à Tazilly.

M. Franc, instituteur-adjoint à Nevers (Loire), 
est nommé instituteur à Saint-Loup.

M. Panot, instituteur-adjoint à Nevers (Barre;, 
.est nommé instituteur-adjoint à Nevers (Loire).

Mlle Jacquinot, directrice à Imphy, est nom
mée directrice à Nevers (Rotonde).

Mme Gresle, directrice à cossaye, est nommée 
directrice à Saint-Léger-des-Vignes.

Mme Darnault, institutrice à Montambert- 
Tannay, est nommée directrice à Cossaye.

Mme Foulets, institutrice à, Chatz, commune 
d'Arleuï, est nommée institutrice à Montam- 
l.ei-t-Tannay.

Mlle Moreau, institutrice-adjointe à Moux, est 
nommée directrice à Lormes.

Mme Bourgeot, institutrice-adjointe à Saint- 
Martin-du-Puy, est nommée directrice ù Laro- 
: hemillav.

Ville Papou, institutrice à Chougny, est nom
mée institutrice à Biches.

Mlle Bille.bauil, institutrice-adjointe à Saint- 
Amsind, est nommée institutrice à Cours.

Mlle Vacher, institutrice-adjointe à Menou, est 
nommée institutrice à Epity.

Mlle Thévenard, institutrice-adjointe à Cos- 
snye, est nommée institutrice à Lormes (école 
smiternelle).

Mme Brochard, institutrice en congé, est nom- 
ci institutrice à Arzembouy.

Mme Commeau, institutrice-adjointe à Pré- 
mi.ry (école de garçons), est nommée institu- 
i l.e-adjointe à Nevers (Mouësse), école de gar- 
< uns ;

Mme Barbier, institutrice-adjointe à Sardy- 
cs-Epiry, est nommée institutrice-adjointe h 

I rémery (école de garçons) •
M. Lhospied. instituteur-adjoint à Fours, est 

nommé instituteur à Fragny, commune de V11- 
i qiourçon ;

M. Pizy, instituteur-adjoint à Brassy, est nom
mé insti'tiitéur-adjoint à Fours ;

Mme Beauvais, directrice à Saxi-Bourdon, est 
nommée institutrice-adjointe à Brassy (école de 
garçons) ;

Mlle Tournus, institutrice à Guérigny, est 
nommée directrice à Saxi-Bourdon •

Mme Desforges, institutrice-adjoinle à. Cou
langes-! eg-Nevers (école de garçons), est nom
mée institutrice-adjointe à Coulanges-les-Nevers 
«école de filles) ;

Mme Landry, institutrice à Sougy, est nom
mée institutrice-adjointe à Coulanges-les-Nevers 
(école de garçons) ;

Mme Tapin, institutrice-adjointe à Livry (éco- 
!" de garçons), est nommée institutrice à Sou- 
;/y ;

M. Néant, instituteur à Giry, est nommé ins
tituteur-adjoint à FourcliambaÜlt ;

(A suivre.)

AUTOMOBILE-CLUB DU CENTRE

On nous prie d’insérer la note suivante :
Un de’ nos nombreux adhérents nous pose la 

.question de savoir si les camionnettes, utili
sées, durant la semaine, au transport des mar
chandises, peuvent, sans paiement de la taxe 
de luxe, transporter, le dimanche, des voya
geurs.

Sur ce point les termes impératifs de la loi 
de Finances du 13 juillet 1925 exigent que les 
tarifs, applicables aux automobiles, soient ac
quittées par les camions et camionnettes, uti- 

; lisces, même à. titre accidentel, à des objets 
autres que te transport exclusif des marchan-

Les camionnettes utilisées, même accidentel
lement, au transport des voyageurs, sont, uès 
lors, assimilées aux automobiles, et doivent, par 
vole de conséquence, et s’il y a le fait « d’habi
tude » acquitter la taxe de luxe à moins que 
la prescription triennale ne leur soit, acquise.

Ajoutons qu’il n’en est pas de même à l’égard 
des camions, ou véhicules analogues, affectés 
gratuitement par des industriels à la conduite 
des ouvriers ou servant à litre gracieux au 
transport des Sociétés Sportives ou autres grou
pements.

On nous demande également si, au cas ou 
les acheteurs utiliseraient les camionnettes pour 
le transport des voyaegurs, les garagistes de
vraient acquitter la taxe de luxe.

Aucun doute n’est possible ; les garagistes 
sont, dans ce cas particulier, responsables uu 
paiement de ladite taxe.

C’est ainsi que nous savons que pour éviter 
tous ennuis aux garagistes domiciliés dans le 
Cher, l’administration compétente dans ce dé
partement leur a fait notifier les prescriptions 
ci-après :

« Il est de l’intérêt des constructeurs et des 
« garagistes qui vendent des voitures (camions 
« ou camionnettes) déclarées ’»n moment de l’a
it chat comme devant servir au transport des 
« marchandises, de retirer des acheteurs une 
« attestation, aux termes de laquelle ceux-ci 
« s’engagent, au cas où la taxe de luxe de 
« 12% deviendrait ultérieurement exigible par 

« suite de l’utilisation desdils véhicules au 
« transport des personnes à rembourser aux 
« vendeurs (constructeurs au garagistes) le corn
et plément de la taxe, soit la différence entre 
« 12 et 1,30 % ».

En terminant ce communiqué le Secrétariat 
de l’A. C. C. fait savoir à tous ses adhérents 
qu’il se tient à leur disposition pour toutes 
demandes de renseigneinents du même ordre à 
condition qu’elles soient formulées par écrit.

La grève des employés de banque 
est en décroissance

On signale une décroissance assez sen
sible dans le nombre des grévistes.

Depuis le début de la grève, 12 rentrées 
ont été effectuées. Le nombre des grévistes 
passe ainsi de 56 à 44. Aucun incident.

Etat civil :
Décès. — Chartes Roux, 48 ans, rue Mirabeau 

58 ■ Alexandrine Panely, veuve Devaux, 71 ans, 
rue' Diderot 2 ; Anne Lebihen, femme Leroux, 

■46 ans, chemin <fe Parassy.
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CHER
BOURGES

Le Conseil municipal 
se réuuira samedi

Le conseil municipal est convoqué pour 
samedi prochain, 22 août, à, 16 h. 30- 
A l’ordre du jour, nous lisons :

Office d’habitations à bon marché ; éta
blissements hospitaliers ; tramways de 
Bourges, frais de contrôle ; congrès inter
national des villes ; sapeurs-pompiers, ren
gagements, achat de matériel ; Aéro-Club 
du Berry, demande de subvention ; tram
ways de Bourges, substitution de la ville 
aux droits de l’Etat ; hôtel des Postes, hor
loge , éclairage public ; divers.

UmiDsle piûctt an lien, à Saseoins 
oa œe®s répaal m jtt à la ligne

Dimanche prochain 23 août se déroulera le 
grand concours régional de pêche à. la ligne, 
organisé par « Les Chevaliers de la Gaule », 
société de pêche à la ligne de Sancolns, avec 10 
concours de la municipalité et du comité des 
fêtes de la ville, sous la présidence de MM. le 
sous-préfet de Saint-Amand ; Deleî+s, maire de 
Sancoins, président d’honneur de la société ; 
Tixier, maire de Neuilly-en-Dun, vice-prcsacteiis 
d’honneur de la société.

Voici le programme du concours :
A 10 h. 40, Place d’Armes, rendez-vous du 

Comité et de l’Union Musicale.
A 11 heures, à la gare (face au café Corre), 

réception de M. le sous-préfet et des sociétés ; 
tirage au sort des numéros o’emplacement. 
Chaque concurrent devra retirer lui-méme son 
numéro.

A 11 h. 45, Retour place d’Armes, arrêt au 
monuments aux morts. Dislocation.

A 13 h. 45, Rassemblement place d’Armes, et 
départ pour le lieu de pêche.

A 14 heures, ouverture du concours (annon
cée par une bombe).

A 15 h. 30, clôlre du concours (annoncée par 
une bombe). Retour avec la musique, disloca
tion place dé la Halle.

De 16 h. 15 à 17 heures, place d’Armes, con
cert par l’Union Musicale.

A 17 h. 15 environ, place d’Armes, distribu
tion des prix.

i A 21 heures, grand feu d’artifice nautique.
A 22 heures, bal à grand orchestre sous, la 

I Halle. ’
I Aperçu de quelques prix : l'r prix, espèceâ, 

200 francs ; 2° prix, nature, valeur 170 fr. ; 3* 
nrix. espèces, 100 fr. ; 4' prix, espèces, 75 fr. ; 
5’ prix, espèces, 60 fr. ; 6“ prix espèces, 50 fr ;, 
7" prix, espèces, 50 fr. ; 8» prix, nature, valeur 
55 fr. ; 9" prix, espèces, 40 fr. ; 10“ prix espèces, 
40 fr. ; 11“ prix, espèces, 40 fr. etc..

Prix spéciaux :
Prix d’éloignement : 1er prix, espèces, 70 fr. 

'8* prix, espèces, 50 fr. ; 3“ prix, especes, 40 fr.
Prix du plus grand nombre de concurrents 

quelle que soit la distance ; l'1 prix, especes, 
50 fr. ; 2“ prix, espèces, 40 fr. ; 3° prix, espèces, 
30 francs.

1.250 fr. de prix en espèces et de très nom
breux prix en nature.

Au total, plus de 2.000 francs de prix.
*

Ligne de La Guerche à Sancoins
Dimanche, 23 août. Départ de La Guerche à 

13 h. 15, correspondance avec le train venant 
de Nevers. Arrivée ô. Sancoins à 13 h. 45. Arrêts 
à La Chapellc-Hugon et à Grôssouvre.

Départ de Sancoins à. 2-2 h. 50. Arrivée &. La 
Guerche pour correspondance avec le train al
lant à Nevers.

Ligne de Lurcy à Sancoins
Départ de Lurcy lâ h. 15 ; arrivée à Sancoins 

1.3 h. 45.
Départ de Sancoins 23 h. 30.
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S AIN T-AM AND
Arrestation. — Jean Dupont né à Larion 

(Haute-Saône), soldat au 1/5° régiment d’infan
terie, a été arrêté par la gendarmerie sous la 
prévention de désertion et reconduit à son ré
giment.

Une série de contraventions. — Des procès- 
verbaux ont été dressés contre Louis Jacquin, 
16 ans, cultivateur à Loye-sur-Armon ; Alfred 
Boussarie, 17 ans, tailleur à Lignjères, Jean 
Gautron, 17 ans, cultivateur à Ids-fiaint-Roch et 
Joseph Dumay, 22 ans, cultivateur à Lieuil, 
pour défaut d’éclairage de leurs bicyclettes sur 
lesquelles ils roulaient la nuit.

Ivresse. — Louis Sauzet, 61 ans, menuisier, 
sans domicile fixe, pour ivresse publique a été 
gratifié d’un procès-verbal.

LERÊ
Monuments historiques. —; Par arrêté du 

sous-secrétaire d’Etat de l’enseignement techni
que et des Beaux-Arts, en date du 22 juillet 
1925, la maison en bois du XV» siècle, sise 
à Léré, sur la route de Cosne à Léré, appar
tenant à M. le docteur Arrivot, a été inscrite 
sur l’inventaire supplémentaire des monuments 
hisoriques.

3ANCÉRRE
LE PRIX DU PAIN

Le prix, du pain est fixé à 1 fr. 64 le kilo, à 
compter du 1.8 août dernier.

Pour le poids du pain. — Par application de 
la circulaire insérée au recueil des actes admi
nistratifs de juillet 1.825, le maire a pris l’ar
rêté suivant .’

Article premier. — Chaque boulanger est tenu 
d’avoir en évidence dans sa boutique, des ba
lances et un assortiment de poids légaux ;

Article 2. — Ceux qui portent le pain à do
micile, devront être munis de balance pour pe
ser les pains qu’ils livreront ; seuls, ceux d’un 
poids inférieur à 1 kilogramme et dits de fan
taisie. en sont dispensés ; toutefois, la différen
ce de poids devra, correspondre uniquement à 
la -déperdition résultant de la cuisson.

Article 3. — Les contraventions au présent ar
rêté seront constatées par des procès-verbaux 
et poursuivies conformément aux lois.

EXCURSION A SANCEBRE 
ET A SAINT-THIBAULT

La compagnie des chemins de fer économi
ques des Qharentes, réseau du Cher,, après, ac
cord avec la Société Générale des chemins de 
fer économiques organise, entre Vierzon et 
Saint-Salur, pour le dimanche 30 août 1.925, des 
trains spécaux directs, au tarif réduit de 10 
francs, aller et retour pijür tout parcours, s'ar
rêtant seulement à Neuvy-sur-Bara-ngeon et à 
nënrlchernont, permettant, après avoir admiré 
le splendide panorama de Sancerre, de passer 
la journée au bord de la Loire, sur la plage 
d’eau douce de Saint-Thibault.

Pour avoir des places, il est indispensable de 
prendre le plus tôt possible des billets mis en 
vente aux gares et arrêts de Vierzon, Saint- 
Martin, Vierzon-Ville, Vierzon rue République. 
Vier/on-Villages, iAubry, Neuvy-sur-Barangeori 
et Henrichemont-Boisbelle.

NERY-SUR-GHER
Un vol qui remonte à un an. — Sur la plainte 

de M. Richoux, la gendarmerie vient d’ouvrir 
une enquête au sujet d’un vol d’une somme 
de 8.000 francs au préjudice de ce dernier. Le 
vol remonterait à près d’un an. Ce n’est que 
ces jours-ci que, sur les instances de ses en
fants, venus le voir, M. Richoux se décidait à 
saisir la justice. Les soupçons se portent sur 
des personnes avec lesquelles il vivait en excel
lentes relations et qui depuis quelque temps se 
sont livrées à des dépenses peu en rapport avec 
leurs ressources.

Près de Cbalivoy-Milon 
une auto capote

QUATRE BLESSÉS

Une automobile conduite par M. Auguste 
Courteau, 53 ané, boulanger à Blet, qui se 
rendait à Dun, a capoté au lieu dit « La 
Croix de Mission ». M. Courteau était ac
compagné de ses deux fils, de M. et de 
Mme Tirot, ses cousins, et du jeune enfant 
de ces derniers. Quatre des occupants fu
rent blessés : M. Courteau père, qui a eu 
le radius droit perforé et porte des contu
sions ; son fils Georges, âgé de 27 ans, 
dont le visage a été tailladé par des éclats 
de verre ; M. Tirot, qui a eu la clavicule 
gauche brisée et Mme Tirot, qui a été assez 
fortement contusionnée. Le second fils 
Courteau et le bébé sont indemnes.

VIERZON-VILLE

- CONSEIL «ICIPÂL
Le conseil a tenu sa session ordinaire sous 

la présidence du maire, M. Péraudin et a pris 
les décisions suivantes :

— Approuve le marché passé avec la société 
« Eaux et assainissements » à Paris point la 
fourniture ù’un appareil de javelisation dé 4.51XJ 
francs.

— Vote 800 francs à la « Vierzonnaise », so
ciété de gymnastique pour participation au con
cours de Roanne.

— Vote 400 ir. au « Barbillon », société de 
pêche pour son concours annuel.

— Vote 1.500 fr. au « Sporling-Club » pour 
son tour de Vierzon et la fêle natiqué.

— Vote 500 francs ta l’Union Cycliste Vierzon
naise.

— Désigne M. Trouvé comme représentant au 
bureau de placement gratuit, et MM. Gallon et 

j Charot pour la révision des listes des électeurs 
à. la Chambre et au Tribunal ae Commerce.

— Vote les 2.512 francs d’honoraires à. M. 
Louis, notaire, pour frais des actes passés en 
vue de l’élargissement de la petite rue des 

i Changes.
i — Autorise le maire à encaisser 870 francs du 

« Souvenirs' Français » pour entretien des tom- 
î bes militaires au cimetière de Vierzon.

Le' maire termine la séance en entretenant le 
! conseil des pourparlers qu'il a eus avec la com- 
j pagnie d’Orléans pour la transformation des 
gares de Vierzon ; création d’un passage sou
terrain • démolition au hall actuel et remplace- 

I ment par une marquise os 150 mètres ; rema
niement à l’intérieur du bâtiment des voyageurs 

: et remplacement de la grue roulante de six 
i tonnes par une grue fixe de' 10 tonnes et de la 
grue fixe de 10 tonnes par une grue électrifiée 
de 20 tonnes.

La dépense de 3.1,46.000 francs est couverte : 
un cinquième par la compagnie et le surplus 
par des surtaxes locales en 30 années.

vierzon
LA « VIERZONNAISE » AU CONCOURS 

DE ROANNE
La Société ôe gymnastique de Vierzon, la 

« Vierzonnaise » a remporté de beaux succès 
à Roanne.

Son chef, M. Pradel, a obtenu deux premiers 
prix de direction.

Les adultes ont obtenu le prix d’excellence 
avec félicitations du jury, pour les pyramides.

Les pupilles ont obtenu te premier prix avec 
prime en espèces pour les Flambeaux.

La fanfare a obenu un prix en espèces avec 
félicitations du jury.

Cheval emballé. — M. Dupressoir, jardinier à 
Vierzon-Villages .ayant abandonné son cheval, 
place -du Marché au Blé, celui-ci prit peur et 

i s’emballa. Grâce au courage de M. Delas, qui 
s’est jeté à la bride de l’animal, de sérieux dan
gers ont pu être évités.

SÆINT-MARTÏN-D ’ AUXIGNY
LE. PRIX DU PAIN

Par arrêté de M. le maire, le prix du pain a 
été fixé à 1 fr. 62 le kilo.

Contraventions. — M. Emile Jacques, 22 ans, 
domestique a Clous de Vasselay, et Jules Leroy, 
cultivateur à Quantilly, ont été gratifié chacun 
dune contravention, le premier pour ne pas 
avoir éclairé la bicyclette sur laquelle il était 
monté et le deuxième sa voiture.

Etat civil ;
l^aissanc^. — Georges Duret, aux Ruisseaux.

SAINT-BAUDEL
Pacage. — Procès-verbal a été dressé contre 

Mme Richard, née Marie Pennetier, ménagère, 
pour avoir laissé paître ses animaux sur la 
voie publique.

ARGOSTPS
Procès-verbal. — René Pinon, 2() ans, culti

vateur, pour défaut d'éclairage ' à sa bicyclette 
a été gratifié d’un procès-verbal.

GHATEAUNEUF
Contravention. — René Follier, 24 ans, con

ducteur d’automobile à Chateauneuf et" Jean 
Antissier, mécanicien, à Paris, ont'été l’objet 
de chacun un procès-verbal, le premier pour 
défaut d’appareil rétroviseur à son camion et 
Je second pour défaut d’cc.airage de sa bicy
clette.

CULAN
L’automobiliste écraseur. — Mme Giraud, née 

Boursier, 28 ans, cultivatrice, passait sûr la 
route avec un troupeau de six,.yaches. Une auto- 
mobile, venant en sens inverse, heurta l’une 
d’elles. Le conducteur continua sa route. Il fut 
rejoint à Culan et déclara se nommer Félix 
Marguery, dnmicilié à Nantes. Procès-verbal a 
été taessé par- la gendarmerie.

DUN-SUR-AURON
Le pain. — Le prix du pain vient d’être fixé 

à 1 fr. 60 au lieu de 1 fr. 55.
LA CHAPELOTTE

Malade, elle se pend. — Mme Marie Léger, 
épicière, qui souffrait depuis longtemps de neu
rasthénie, a été trouvée pendue dans sa 
chambre.

LES CONCERTS DE T.S.F.
Programme d’aujourd’hui jeudi 20 août 1

« RADIO-PARIS »
A 12 h. 30, radio-concert Lucien Paris j 1“ 

Marianne marche (H. José) ; 2’ Si jolie, valse 
(F. Fourdrain) ; 3“ Berceuse, solo de violon 
(Gretchaninoff) ; 4" Sérénade hongroise (V. Jon- 
cières-Roche) ; 5“ Rosano, Habanera (Dick 
Stone) : 6° Bourrée, solo ae violoncelle (Haën- 
del) ; 7‘ Lomging, fox trot (Harry Parsons) ; 8° 
Ta bouche, fantaisie (M. Yvainj ; 9" Mélodie 
fendre (L. Dequin ; 10" Poème hongroise, solo 
de violon (J. Hubaÿ) ; 11" BalalaïKa fliasartessus- 
Oelsaux) ; 12“ Angora (Léo Pougeti; 13“ Caprice 
hongrois, violoncelle (Dunkier) ; 14" Brooklyn 
bridge (L. Daceite) ; 15’ Véronique, trio (Me.ssa- 
ger-Delsaux).

A 13 h. 45, radio-communiqué gastronomique.
A 16 h. 45, la demi-heure des enfants radio- 

concert) : 1’ Scènes d’emants (Bizet) ; 2" Le 
laboureur et ses enfants (La Fontaine) fabje dite 
par Radiolo ; 3° Le jeu de corde (G. Brun) ; 4" 
La machine à coudre (F. llitz) ; 5" L’habit cou
leur de printemps (André Matignon) conte dit 
par Radiolo ; 6” Patrouille de marionnette (Su- 
dessi).

A 17 h .15, radio-concert avec le concours des 
solistes Radio-Paris : 1“ ouverture de Figaro 
(S’iesu) : 2" Passepied, solo de violon (Rameau) ; 
3" a) Chanson à bercer (F. Sehmitt) ; b) La tra
versée heureuse (F. Schmitt.i ; 4’ Adieux de 
Maroussia de Tarass Boulba (M. S. Rousseau) 
solo de violoncelle ; 5" Ballet de Véronique 
(Messager). -

A 20 h. 15, radta-commun.iqué en espéranto ; 
radio-communiqué de l’écran ; causerie par M. 
Lindemann, directeur adjoint des services du 
travail et de l’enseignement maritime au sous- 
secrétariat d’Etat de la Marine Marchande, .sur 
« La T. S. F. en matière de sécurité ».

A 20 h. 45, radio-concert organisé par Radio- 
Magazine, avec le concours de Mme. Talion, 
pianiste,’ et de M. Dupin : 1’ Premier mouve
ment de la sonate (Lekeu) violon M. Jean Herbé 
accompagné au piano par Mme Talion ; 2° Air 
de Suzanne (Haëndel) chant, M. Dupin ; 3° Pre
mière sonate (Bach) violoncelle, Lucienne Re
disse ; 4° Air des Pèlerins de la Mecque (Gluck) 
chant, M. Dupin : 5° Fantaisie (Mozart) piano 
Maurice Oamot ; 6" Allegro appassionato et 
Scherzo du 3e trio (Lalo).

TOUR EIFFEL ■
De 18 h. 15 à 19 h. 15 (2.650 m.) radio-con

cert avec le concours de Mmes Martougen, so
prano ; Winkler, violoniste ; MM. Georges Hé
ritier, artiste dramatique et Armand Givelet, 
vice- (président du Rradio-Club de France .

Programme : .Ronsard à son âme (Maurice 
Ravel), mélodie par Mme Martougen ; Les El
fes (Leconte de Liste) poème par M. Héritier J 
Romance pour violon (Wekerlm) Mme Winkl® ; 
Berceuse (Glutsem), mélodie par Mme Martou
gen ; Poèmes (Maris Dauguet) M. Héritier ; 
Sérénade (Dordan), violon, Mme Winkler j La 
Semaine radiotéléphonique.

A 19 h. 10, tes dernières nouvelles.

ECOLE SUPERIEURE DES P. T. T.
A 20 h. 30, coûts d’espéranto ; interrogations 

et réponses d’un élève ; à 21 h., chronique du 
cinéma par M. Harlé ; 18’ causerie de M. Eugène 
Jacob sur « Molière, sa vie, son œuvre ». Pro
gramme : « Les femmes savantes » (1672) ; Tris
tesse et fatigue de Molière ; La préparation du 
malade Imaginaire » et la maladie de Molière. 
Audition des principales scènes des « Femmes 
Savantes » donnée avec le concours do Melles 
Lucienne Mignon, Jane Préval, Dataient ; MM. 
Marcel-Rome, Marie-Robert, Chareoun j Brézé, 
Frassin et Alec Barthus.
—----------------——*-----------r-~

APPAREILLAGE

Le ministre des pensions sur 1 avis émis par 
la commission consultative de prothèse et d’or- 
Ihopédie a décidé que, dorénavant, tes amputés 
d’un menifire inférieur misant exclusijvement 
usage du piton pourront recevoir annuellement, 
à litre gratuit, deux chaussures normales. 
Celte mesure ne s’applique qu’aux chaussures 
fournies aux centres d’appareilfiage par mar
chés.

Les mutilés conservent le droit de recevoir, a 
titre remboursable, les chaussures normales 
supplémentaires dont ils pourraient avoir be
soin.

ASCENDANT

Aucun délai n’est i...posé aux ascendante 
pour faire valoir leurs droits à allocation au 
titre de la loi du 31 mars 1919.

Avis mortuaires
Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 

et Enterrement de
Mademoiselle Marie-Philippine SCHMITT 

décédée en son domicile, à Nevers, 9, nie Creu“ 
se. le 18 août 1925, à l’âge de 67 ans, munie 
des Sacrements de l’Eglise.

Ses obsèques auront lieu 1e vendredi 21 cou
rant, à 10 heures, en l’Eglise Saint-Etienne, 
sa paroisse.

On se réunira à la maison mortuaire à 
9 h. 45.

De la part de M. l’abbé Sehmitt, curé de Mai' 
reuil-sur-Ay (Marne) ; M. Charles Sehmitt, a£- 
fesseur au Lycée de Nevers, ses frères, et de 
toute la famille.

Il ne sera pas envoyé de lettres de faire-part, 
te présent avis en tenant lieu.

Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 
et Enterrement de

Madame Veuve BRUET
décédée en son domicile, à Brinon-sur-Beuvron, 
1e 18 août 1925. dans sa 818 année, munie des 
Sacrements de l’Eglise.

Ses obsèques auront lieu 1e vendredi 21 cou
rant, à 10 h. 30, heure légale, en l’église de 
Brinon-sur-Beuvron.

De la part de M. et Mme Bruet et leurs en
fants i M. et Mme Durand et leurs enfants : M. 
et Mme Soulier et leur fille, et de toute la 
famille.

Il ne sera pas envoyé de lettres de faire-part, 
le présent avis en tenant lieu.

C
Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 

et Enterrement de
Jean-Robert-Lucien CHARDIGNY

décédé à Pains, commune d’Achun, 1e mardi 18 
août 1925, à l’âge de 13 mois.

Ses obsèques auront lieu le vendredi 21 cou
rant, à 10 heures du matin (heure légale), en 
l’église d’Aunay-en-Bazois. <. ‘

De la part de M. et Mme Chardigny, ses pèî.. 
et mère, ’ des familles Simon et -Chardigny.

Il ne sera pas envoyé de lettres de faire pari, 
le présent avis en tenant lieu.

Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 
et Enterrement de

Monsieur Louis GHAMPAULT
décédé à Saint-Eloi, le mercredi 19 courant, dans 
sa 19" année, muni des Sacrements de l’Eglise.

Ses obsèques auront lieu le jeudi 20 courant à 
16 heures (heure légale), en l’église de Saint-Eloi.

De la part de Mme Champault, sa veuve, de 
Mme veuve Morand, de Mme et M. Lyon, ses 
enfants ; Charles Morand, Louis Morand, Ga- 
brielle Lyon, ses petits-enfants ; sœur, beaux- 
frères, belles-sœurs et de toute la famille.

Il ne sera pas envoyé de lettres de faire pari, 
le présent avis en tenant lieu.

Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 
et Enterrement de

Monsieur Henri COUJARD
décédé en son domicile, à Gannay-sur-Loire, le 
18 août 1925, dans sa 61" année, muni des Sacre
ments de l’Eglise.

Ses obsèques auront lieu le vendredi 21 cou
rant, à 10 usures, (heure légale), en l’Eglise de 
Gannay-sur-Loire.

De la part de toute la famille.
Il ne sera pas envoyé de lettres de faire paît 

1e présent avis en tenant lieu.

R®a®r6i@siiesits
Madame veuve François Olier, ses enfants 

et toute la famille remercient très sincèrement 
les personnes qui ont assisté aux obsèques de

Monsieur François OLIER
ainsi que toutes celles qui leur ont témoigné 
des (marques- de sympathie en cette doulouiéuse 
Circonstance.

Madame veuve André Breton et toute la fa
mille remercient sincèrement toutes les per
sonnes qui ont assisté aux obsèques de

Monsieur André BRETON
Chef d’équipe aux ateliers de Vauzelles 

ainsi que celtes qui leur ont témoigné des mar
ques de sympathie en cette douloureuse circons
tance.

Monsieur François Biesse, M. Léon Bisese et 
les familles Besnard,- Millet-Biesse, Leblanc- 
Blesse, remercient très sincèremen lies person
nes qui ont assisté aux obsèques de

Madame François BIESSE
Née Léontine-Françoise BLSNARD 

ainsi que toutes celles qui leur ont témoigné des 
marques de sympathie en cette douloureiisu- 
circonstance.

Madame Veuve Chamot et sa famille remer
cient leurs nombreux amis pour la sympathie 
qu’ils leur ont témoignée à l’occasion de leur 
deuil.
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CONCOURS ET EXPOSITION

La Société d’Horticulture de Picardie organi
se une Exposition de Chrysanthèmes, plantes de 
saison et fruits de table, qui aura ' beu à son 
siège social, à Amiens, 60, rue Le Nôtre, du 
24 au 26 octobre prochain,

Sadresser au président de la Société, avant le 
15 octobre.

—- Une exposition de bétail et de produits 
agricoles' de la Sologne et du Berry, aura lieu 
à Celles-sur-Cher (Loir-et-Cher) en même temps 
que le concours agricole du comice de Romo- 
ràntin, les 6 et 7 septembre prochain.
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0no lueur dans h art
Par Bené

[Suite)
— Elle est comme moi, prisonnière ici, 

loin des siens, dont on a ainsi-étouffé chez 
elle le souvenir ÿrécis, Hanna épouse You- 
souf, mais elle exige que celui-ci la recon
duise en Europe. Youseüf n’ose désobéir à 
ia volonté absolue des Prinfees qui lui ont 
jadis sauvé la vie, parait-il... 41s souffrent 
lous deux. Et Hanna sera heureuse de fuir 
avec moi... Yousouf aussi peut-être... a 
moins que Michel ne l’envoie, d’ici-là, en 
Europe

_  Nous formerions .alors toute une petite 
caravane.

— Une caravane mystérieuse en marche 
vers l’Océan.. vers la patrie... vers la véri
té... vers le bonheur !

— Je me ferai avec joie votre champion 
et votre défenseur, madame,.

— Merci, encore. Je vais songer, mainte
nant, combiner un-plan pour sortir de cette 
enceinte si étroitement surveillée... Je pré
viendrai Hanna. Revenez me voir dans

lelques jours. Nous aurons des disposi- 
t .ons à prendre.

— Je vais moi-mêrne me recueillir, pen- 
fi?i'. Adieu, madame.

— Allez, monsieur. J’ai confiance en vous 
Vops ouvrez devant moi un coin du ciel...

D’un geste royal, elle lui tendit sa main, 
il y appuya ses lèvres.

Toute joyeuse Ronïa rentra. La fidèle 
Mme de Riffemont l’attendait,

— Comme vous paraissez radieuse ! fit la 
dame de compagnie en voyant le sourire 
inaccoutumé de la jeune femme.
— Chut I Magda ! La physionomie ne doit 

pas parler, quand !a pensée ordonne de se 
aire; j’ai pris de graves rêselRtictas... Vous 

^.llez me quitter, Magda...

— Oh ! fit Magda, toute triste, que vous 
ai-je fait ?

— Vous m’avez donné votre tendresse et 
votre dévouement, et pour m’avoir été si fi
dèle et si bonne, je vous garde toute mon 
affection.

— Alors, expliquez-moi...
— J ’ai décidé ainsi.
Rarement, Roma prenait ce ton autori

taire. Elle sourit pour l’atténuer.
i — Ecoutez-moi, Magda. Vous allez pren
dre le paquebot qui va repartir pour l’Eu
rope... Vous débarquerez partout ailleurs 
qu’aux îles Siamos. Choisissez une escale 
quelconque, et de là gagnez Arétow par 
n’importe quelle voie. Vous irez dès votre 
arrivée à l’hôtel Irasehko et vous vous 
adresserez au père de ce pauvre Georges 
J'ai, malgré tout, peine à croire à la mort, 
de cet ami dévoué, car je rêve de lui avec 
trop d’intensité... Le général vous fera res
ter chez lui jusqu’à ce que vous ayez des 
nouvelles.

— Seigneur Jésus ; s’exclama la dame de 
compagnie épouvantée, que dira le Prince

( Fédor ?
j — Oh ! ce qui lui plaira. Je fie m’en occu
pe guère,. Vous avez à présent une petite 
fortune, Magda ; vous prendi’ez en outre 
le plus de bijoux possible, l'avenir sera de 
la sorte assuré au cas où vous ne me rever
riez pas,

— Ciel 1 que préparez-vous ?
— La fin de mes peines seulement, Mag

da ; et si vous m’aimez, cela doit vous ré
jouir.
— Jamais le Prince Michel ne me laissera 

embarquer.
i — Si ; vous direz que le climat vous tue, 
que vous ne supportez plus l’exil, que sais- 
je ? Jouez la comédie de l’iiigratitud^ je 
vous le permets... Et nul ne pourra vous

■ retenir de force ici.
i Mme de Riffemont, qui contenait à grand’ 
■peine ses sanglots, éclata :
i — Mon Dieu, vous me chassez !
I — Je vous envoiê m’attendre. Soyez cal
me, Magda, et si voiï§ avez pour moi la 

moindre amitié, soyez silencieuse, obstinez- 
vous à vouloir retourner en France.

— Pourquoi séparer mon sort du votre ? 
Avec vous tout me serait facile.

— Il le faut, Magda... Ce que je projette 
ne demande pas le nombre... et je me fe
rais un scrupule de vous exposer, à votre 
âge, à mes périls.

Je dois agir de ruse, et clandestinement- 
car si un mot de mon dessein transpa
raissait, on- me rejetterait dans kjuvûu- 
ment, sans que je puisse même m'ên 
douter ou prévenir. Vous savez bien, n’est- 
ce pas, que je suis prisonnière, et que la 
surveillance de mes geôliers est plus assu- 

i jettissante que s’ils m’entouraient de bar
reaux, car c’est mon âme qu’ils ont emmu
rée. Vous n'êtes pas dupe, n’est-ce pas, 
Magda, de la comédie qui se joue autour 
de moi.

— Vous aviez pourtant une existence fa
cile,. Nous étions heureuses..,

— A condition de ne pas penser, de vivre 
sans songer à autre chose que dormir et 
manger.. Qu’est-ce qu’une existence sem
blable pour des êtres de cœur et de raison? 
A quoi sommes-nous utiles ? Qui nous ai
me ? Quel est notre but dans l’existence ?

— Je n’insiste pas, chère et cruelle petite 
lamie. Je vous aime les yeux fermés.

— Alors, obéissez aveuglément. Allez au
jourd’hui même trouver Michel. Annoncez 
votre projet de départ. Dites que vous you- 

!]ez rentrer dans votre France. Ne parlez 
pas d’Arétow, surtout, ni de moi. Expliquez 
que je n’ai besoin de personne, que d’ail
leurs, Hanna peut vous remplacer près de 
moi.. Jurez-moi, Magda, de ne pas me tra
hir,.

— Dites-moi au moins ce que vous voulez 
tenter.

— Non. Je n’ai pas à expliquer mes or
dres.

— Mais qu’avez-vous ? s’écria Magda 
éperdue, vous changez de jour en jour

— Je renais, voila tout,. Allez, Magda,
Je veux être seule.,
D’ùn geste, Rôma éloigna sa compagne; 

désolée

L’âme endormie s’éveillait,,,
A présent, la jeune femme était sûre d’a

voir été autre chose que Roma Sarepta. 
Machinalement elle s’abandonnait à l'en
traînement mécanique en quelque sorte 

. d’anciennes habitudes ; elle procédait par 
I les réflexes, sans analyse ; elle perdait la 
calme soumission de jadis ; son attitude 
's’affirmait plus hautaine.

En elle s’était ancré un invincible vou
loir ; avec le retour des forces physiques 
s’était affirmée la résolution.

Le Prince Fédor n’était plus là pour sug
gestionner cette âme,. Peu à peu elle s’éva
dait de l'emprise néfaste, elle repoussait le 
cauchemar,, elle redevenait elle-même..

L'évolution cérébrale s’accomplissait. A 
chaque minute, un peu plus de lucidité per
çait la nuit.

Roma avait pris le parti d’agir.. Elle en 
aurait La force et le courage. Elle partirait, 
elle retournerait à< Arétow, où son cœur 
tout entier se portait comme attiré par d’in
vincibles chaînes.

La pensée de Roma s’arrêtait bien encore 
au seuil de sa patrie, mais une fois-là, elle 
en était sûre, dun grand élan, elle franchi
rait Je dernier voile,, le dernier obstacle.. 
Et derrrière ce voile, elle le sentait, ce se
rait l’amour le grand amour retrouvé, le 
bonheur revenu..

Et à cette pensée, un flot d’espoir enva
hissait le cœur de la jeune femme.. Une 
ivresse bien douce la faisait vibrer tout en
tière.

Partir i A cela tendaient maintenant tou
tes ses facultés, tous ses désirs, tous ses 
rêves.

Roma s’en alla aux écuries, choisit un 
cfeva] vite, trapu, solide, d’encolure lon
gue, une petite bête à crinière frisée, à 
Dœil doux. Elle le flatta de la main, lui 
parla, l’attira hors du box, et au lien de 
le faire seller pour une promenade, s’en 
fit suivre à travers le parc comme d’un 
chien fidèle. ËHe lui offrit des friandises, 
l’appela t

— Viens, mon Beppo. Tu sauras m’ac

compagner et ne pas te perdre si on te 
laisse en liberté' pour chercher ta proven
de ? Tu retrouveras ta maîtresse. Tu seras 
l’ami de Fram.

La promenade fut longue. A l’heure du 
repas, Roma défendit de rentrer le poney. 
Elle voulut qu’il fut indépendant dans le 
parc, et vint à sa voix. Qu’il écrasât de ses 
sabots les plantes des massifs, peu lui im
portait, Beppo galopait vers elle au moindre 
appel.

Le Prince Michel en passant, remarqua 
bien cette fantaisie, mais n’y attacha au
cun© importance, Rbma trouvait plaisir à 
se faire suivre cl’un cheval en liberté, Roma 
s’amusait, c’était bien.

Puis la jeune femme eut une autre idée. 
Chaque jour, avec une petite carabine, à 
tir rapide, elle alla s’exercer devant une 
cible, elle accomplit de longues marches 
de plus en plus lointaine et fatiguantes, 
elle se fit apporter des noix rte kola ; elle 
entreprit une cure de santé, de force et 
d’adesse.

Elle s’entraînait avec une volonté', uns 
méthode et une persistance sans égales.

Magda la regardait faire avec un désinté
ressement muet, sans oser une intervention 
Le docteur Stéphan Worsky l’approuvait.

Hanna, de son côté, suivait un régime à 
peu près semblable elle aussi silencieuse
ment.

Maintenant, les averses devenaient moins 
violentes. Le rio d’Yrès charriait des bran-: 
ches et des feuilles.

Le navire amené par Yousouf était rangé 
à quai et recevait son chargement pour: 
l’Europe. Le marin avait, confié au Prince 
Michel qu’il voulait encore une fois retour
ner aux lies Siamos afin de procéder à son 
mariage. 1.1 doutait du talent de son second 
pour conduire à bien le bâtiment à travers 
les difficultés qu’allait amener l’équinoxe. 
Il expliquait vouloir remettre son comman
dement à une époque pus favorable.

Bref, devant cette résolution dont il ne 
pouvait deviner ia poartée, Michel avait cé
dé, et maintenant il pi-éçortait longuement 

son courrier d’Europe, absorbé, chez ici, 
occupé de ses envois.

Le vent du nord, venant de l’équateur 
chassait les nuages. Le temps devenait 
plus ferme, l’hrvernage allait se clore.

Dans quelques semaines, les cours d’eau 
seraient à sec, les étranges poissons qui 
les peuplent disparaîtraient, à travers Je 
sable, pour joindre le lit souterrain et re
venir à la seconde période pluvieuse, après 
que, dans la place même où ils nageaient 
et nageraient,* les indigènes auraient ré
colté des légumes de France, en cette cu
rieuse rivière-îjai'din.

La forêt de Narwàld, couverte de sa toi
son épaisse, s’agitait sous la douce brise 
de mai. Les moines du couvent, en longue 
file pieuse, se rendaient chaque jour â l’o
ratoire, créé par eux, en l’honneur de la 
Vierge, pour y célébrer l’office du mois de 
Marie.

Parmi eux, plus pâle, plus lent, mais le 
visage resplendissunt de bonheur, se te
nait un jeune moine, qui peu à peu s'êloi 
gnait de la procession. Il avait fui, rêveur} 
sous les grands hêtres au feuillage brun, 
aux tons gris, dont les haute fûts, gigan
tesques, évoquaient une idée de dathèdrale- 
sous le lojt en ogive des ramures.

Il s'écarta de la ligne suivie par les frè
res et vint towner autour dp Oampo-Santo 
des Romalewsky, où se dressait, toute 
blanche, M colonne du mausolée entre les 
ifs sombres.

La grille était ouverte. Il la franchit. Le 
_gardien, occupé à frotter les marches de 
marbre blanc, l'aperçut, mais ne s’émut 
pas. La visite ne le surprenait en rien.

Le moine se .pencha sur l'herbe ‘touffu®, 
grasse, vivante.

— C’est là ! murmiura-t-il. Le sang répan
du a fertilisé le sol.

Il rêva un peu, s’en alla vers les six 
croix alignées autour du tomibeau > il s’ap- 
procha. de celle où le nom de Georges Iras- 
ch.ko se lisait nettement, sans qij'ancwie 
nxl.vi.sse encore n’en altérât .Je cireux.

ruierfl
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Je me promenais l'autre jour à La Cha- 
J?ité-sur-Lôire, dans, la Grande-Rue, avec 
&ne personnalité politique de la ville.

Il s’arrêta et, me désignant une antique 
maison du XVIe siècle qui a conservé ses 
larges fenêtres sculptées et sa toiture im
périeuse, il me dit :

— Celte maison n’est pas dans l’aligne
ment de la rue. Elle gêne la circulation. 
Lite est vieille. Elle est laide. Si j’étais de 
la municipalité présente, je proposerai 
qu’on l’abatte.

Celle-ci de même (et l’honorable citoyen 
me désignait une ravissante maison d’an
gle qui colore ses vieilles boiseries de l’é- 
falage d’un fleuriste) — je la flanquerai par 
terre. Cela adoucirait l’angle.

Je répliquai :
— Ce n’est pas tout. L’entrée de Ja cour 

du château est trop étroite. Il serait indis
pensable de mettre bas le logis prieural. 
Et pour mettre la rue du Pont dans l’ali1- 
gnement un certain nombre de maisons 
Sevraient être sacrifiées. Vous êtes parti
san sans doute du dégagement de l’église, 
peut-être même de sa destruction pour ré
cupérer la place d’un jardin et, ceci fait, 
vous contemplerez les ruines que vous fe
rez admirer sans doute comme celles de 
Reims ou de Verdun.

Je ne vous dissimulerai pas, aïoutai-je, 
que je préfère les conceptions de l’actuelle 
municipalité qui s’est dit ceci :

« La Charité-sur-Loire est une ville 
sienne. Les nécessités de sa défense

des plus beaux panoramas sua- le fleuve, 
nous y édifierons des maisons — dans l’ali
gnement. L’eau, le gaz, l’électricité, le tout 
àl’égoût seront de la partie. Et nous au
rons ainsi tout concilié.

Ce qui fut dit fut fait. La voie a été 
exécutée. Le lotissement des terrains éta
bli, La première maison, bâtie, que beau
coup d’autres vont suivre).

Cette conception intelligente des choses, 
cette réalisation rapide d’un projet _ vaste 
et utile, sera à la gloire de la municipalité 
actuelle et de son maire, M. le docteur 
Lebœuf. Il est indispensable qu’on le sa
che et que, dès maintenant, l’hommage lui 
soit décerné d’une approbation unanime.

Et La Charité-sur-Loire conservera pour 
l’admiration des générations futures ses 
ruines qui furent les témoins de la plus 
merveilleuse histoire que peut attester en
core une petite cité française. Je ne veux 
pas ici vous la raconter. Vous la connais
sez car vous avez lu le remarquable livre 
de mon ami Claude Aveline.

Vous savez quels hôtes ikusires La Cha
rité-su r-Loire posséda î C’est là que fut 
édifié le plus vaste monastère de Bénédic
tins, après Cluny. L’église, qui, aux trois 
quarts ruinée, reste un des monument- 
les plus originaux de l’architecture romain 
française, fut consacrée par un pape, Pas 
chai II, en 1106. Depuis, cette cérémoni-

s’enveloppât d’unevoulu, qu’autrefois, elle 
ligne de remparts.

Tout s’en 'est trouvé
Les besoins de la vie moderne s’accomo- 
dent mal du cadre. Mais à cette époque on 
n’avait pas prévu les autos. Pour faire de 
La Charité une ville vraiment commode, à 
habiter et dans les données de l’urbanis
me d’aujourd’hui, ce n’est pas une, deux, 
six, dix maisons qu’il faudrait abattre, — 
ce serait la vieille ville tout entière.

Or, en Charitois ardents et convaincus, 
nous ne le voulons pas. La moindre de 
ces pierres est sacrée — et nous ne per
mettons pas qu’on y touche.

Cependant comme il faut songer à la pœ 
pulation qui s'étend, nous allons, en de
hors de la cité que nous respectons, créer 
un quartier nouveau. Le « CliaiHp du Sei
gneur », antique propriété communale, 
dont nous ne faisons rien sera la base de 
la cité moderne. Nous allons tracer là une 
large voie qui se dirigera vers la Loire et, 
dans ce lieu d’élection, qui commande un

un peu à l’étroit.

mémorable dont 
temps ont relaté 
tère miraculeux, 
cessa de briller 
histoire.

Voici Perrinet
et capitaine d’aventure, qui s’empare de la 
ville et la défend contre les attaques de 
Jeanne d’Arc. Les passages des rois, la 
noble action des prieurs, le parfum de sain
teté qui plane sur les combaîs sanglants, 
les grands travaux, les paroisses 'multi
pliées, la vie heureuse, par périodes, qui 
se synthétise dans la lumière dorée des 
soirs parmi le vignoble déjà triomphant, — 
tout le passé s’évoque en parcourant ces 
venelles, ces chemins herbus, en visitant 
ces enclos abrités par les murs. d’enceinte, 
les tours et le vieux donjon, le monastère 
et son dédale de hautes salles ogivales, l’é
glise et son chœur où se déploie toute la 
ménagerie fantastique des anciens, en con
templant ces deux clochers triomphants 
qui prolongent à leurs sommets, dans le

(Dessin ds C. C1PRA)

, tous lèg historiens du 
: l’importanqe et ]e carâc- 
, La Charité-sur-Loire ne 

dans les fastes de notre

Gressart, chef de bande

UA CQUIR DW CHATEAU
.... , (Dessin de O. Cl.PRfl)
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crépuscule verdissant, les derniers éclats 
du soleil...

Henri III, Catherine de Médicis, Nostra- 
dcirnus, Bussy-Rabutin, Mme de Sévigné, 
les grands prieurs : le frère de Colbert, le 
fils de Colbert, le cardinal de Bernis.Puis 
Bonaparte... Puis Victor Hugo, Stendhal, 
d’autres encore, toute l’histoire de France 
défile en belle théorie d’images dans cette 
ville qui fut si longtemps une très grande 
ville !

Rien n’a beaucoup changé. Tout s’évoque 
très bien. L’antique pont en dos d’âne joint 
File de la Loire qui servait autrefois de 
poste avancé. Le donjon de Perrinet-Gres- 
sart est toujours là au sein de son petit 
Lois dormant. Le mystérieux souterrain de 
fuite ouvre là sa gueule d’ombre. L’hôpi
tal, avec ses arceaux de cloître, sa cha
pelle surannée, son enclos -qui grimpe jus- 1 
qu’aux glacis verdissants est d’un inexpri- 
mable charme. M. le curé Trameçon a dé
gagé la salle capitulaire du Prieuré et nous 
en fait voir le . vaisseau audacieux qui ne 
peut se comparer qu’à la salle des cheva
liers du Mont Saint-iMichel. Une épicerie 
s’est depuis longtemps installé^ dans l’an
cienne église paroissiale de Saint-Pierre, 
mais son actuel propriétaire a le plus 
grand respect des absidioles armoriées d" 
la voûte boisée et du chœur peint à freis- 
que qu’on peut y contempler encore. Là, 
c’est une carrosserie qui a plante ses as
sises dans le jardin du Prieur sur lequel 
s’ouvre ce délicat balcon blasonné dont 
les ornements de pierre accrochent la gly
cine en fleurs... Car c’est bien aussi ce qu’il 
faut remarquer : il n’est pas un habitant de 
La Charité-sur-Loire qui n’aie le respect de 
ces pierres antiques — et le cadre archaï
que ne nuit en rien à l’essor de son né
goce, à l’audace de ses entreprises, et l’on 
accueille partout le visiteur^et l’étranger 
avec cette bonne ghâce traditionnelle qui 
compta, comme on le sait, parmi les vertus 
triomphantes de -la- cité monastique.

» Allons à la charité des bons pères ! » 
disaient autrefois les indigents des chemins 
— en baptisant, ainsi la ville.

La Chai'ifé-sur-Loire ne veut pas faillir 
à la tradition, et toutes ' les petites riva
lités, les petites querelles locales — s’il en 
est — s’apaisent et se concilient lorsque le 
visiteur paraît, pour l’accueillir, le conseil 
1er et le guider.

les plantations d’arbres, la création des jar
dins, sont venus insidieusement se glisser 
dans nos vieux restes sans en modifier 
l’aspect.

Les touristes qui, à cette époque de l’an
née, passent en grand nombre dans notre 
province, ne doivent pas oublier d’inscrire 
à leur programme de visite La Charité-sur- 
Loire. Elle résume toute une histoire pai’ti- 
culière de la vie d’autrefois qu’il est né
cessaire de connaître, et, dans tous les cas, 
elle laisse a celui qui ne l’a vue que quel
ques heures un impérissabe souvenir.

* *
M. Camille Cepra, un peintre étranger de 

grand talent, qui a été touché par la grâce 
qui se dégage de notre admirable cité, a 
bien voulu illustrer cet article de remar
quables dessins.

Avec une vigueur dans laquelle cepen
dant subsiste tout un charme de douceur et 
d’harmonie les visions que l’excellent ar
tiste nous a données expliquent parfaite
ment nos vieux restes.

Le Balcon du Prieur, dont je viens de 
parler, les tourelles d’escalier qui sont du 
décor de la cour de l’Église, l’ancien Gre
nier à Sel qui s’ouvre sur le Vieux quai, 
s’éveillent pour ainsi dire sous nos yeux. 
A quelques kilomètres de La Charité, l’an
cienne baronnie de Passy les Tours qui 
compta dians le patrimoine de Perrinet 
Gressart, se silhouette dans un étang bor
dé de joncs mouvants- Cipra nous en a tra
duit l’image, au cœur de ces arbres par
courus par le vent, avec une rare origina
lité. Voilà un complément inédit-des plus 
heureux à l’iconographie charitoise.

Raoul Toscan.

Cette rare petite ville d’aujourd’hui de
vait donc revenir tout naturellement le 
coin, rêvé des touristes, des peintres, des 
pqètes et de tous ceux aussi qui, en fin de 
carrière, ne demandent plus que le doux 
écoulement des soins dans la lumière cl 
dans la Paix.

Les artistes ont su faire une telle pro
pagande esthétique en faveur du visage de 
la cité qu’il n’est pas exagéré de dire qu’u
ne véritable école de peintres s’est formée 
là. Une ville qui, en effet,, a eu pour tra
ducteurs passionnés des artistes de l’en
vergure des Jules Adler, Claude Rameau, 
Jacques Simon, André Lhote, André -F:1 
vory, Tristan Klingsor, Géo Michel, Albert 
Robidà, Cipra, Berthàult, Jouclart — e' 
tant d’autres que j’oublie, peut parler avec 
respect de ce que nous avons nommé « l'é
cole de La Charité ».

Les littérateurs n’ont pas été de reste 
avec nous et La Charité-sur-Loire sert de 
cadre à plus d’un roman, est le thème de 
plus d’une étude, est l’objet de plus d’une 
histoire. Une bibliographie de la -cité a 
d’ailleurs été dressée par M. Claude Ave
line à la fin de « Petite Histoire de Ta Cha
rité » et j’y renvoie ceux de nos lecteurs 
qui veulent avoir plus de détails.

Ville d’histoire, ville de paix, ville d’art 
et de souvenirs, T - •
aussi une ville où __  ____ _
bienfaits de fia vie moderne et l’eau cou
rante, le tout à l’égoût, le gaz, l’électricité,

La Charité-sur-Loire est 
se sont installés tous les

KIuüES CE|lTPvflkES DE PARIS
du 19 août

VIANDES. —.Cours moyen au Mo ;
Bœuf. — Quart derrière, 1' qualité, 11.30 ; 

aloyau, Ie qualité, 15.00 ; paleron, 1’ qualité,

Mouton. — Entier, !• qualité, 10.00- ; -épauler 
1' qualité, 12.00 ; poitrine, 1' qualité, 6.00.

Veau. — Entier ou demi, 1® qualité 10.50.
Porc. — Demi-porc, 1' qualité, 10.30.
VOLAILLE. — Canards de ferme, la pièce, 

9 à 11 fr.; oies, le kilo, 8.50 à 10 fr.; poules tou
tes provenances, 14 à 19.50.

POISSONS. — Le kilo : anguilles, 2 à 18 fr.r 
brèmes, 2 à 5 fr.; brochets, 8 à 12 fr.; goujons, 
10 à 18 fr.; grenouilles, 1 à 10 fr.; perchçs, 4 h 
6 fr.; tanches, 6 à 8 fr.; truites, 10 à 30 fr.

LEGUMES. — Les 100 kilos - pommes de .terre 
Hollande, 50 à 70 fr.; rouge, 45 à 65 fr.; jaunie 
40 à 50 fr.

BEURRES. — Le kilo : Charente, Poitou; 12:80 
à .16.30 ; Touraine, 12.50 à 15.50 ; Normandie? 
il A 14 fr. ï.

CÈLIFS. — Le mille : Brie, Beaucs, 520 à 590 
francs'( .Bourbonnais, Nivernais, 480 à 510 fr. .; 
Touraine, 480 à 600 fr.; Auvergne, 450 à 490 fr,

FROMAGES, — Gruyère, 7.'50 à 11,40,
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(Dessin do C. oipf.A)

BOURSED t”

iro- 
Te,

BLENEAU. — On cotait : beurre 5 fr.. la li
vre ; œufs 5 ïr. la douzaine ; poulets, 30 à 
40 fr. la paire ; canards 25 à 30 fr. la paire j 
lapins 12 à 20 fr. pièce ; dindes 100 fr, la 
paire. ■

v PARAY-LE-MONIAL. — A la dernière foire, 
On cotait : bœufs, 8.000 fr. bœufs de boucherie, 
5,55 le kilo vif ■ vaches de'ijoùcherie, 4,30 à 4,80 
le kilo ; veaux, 7,50 le kilo vif ; porcs, 8 fr. le 
kilo.

SANCERRE, — On cotait ; poulets, 30 à 42 
francs la paire , lapins, 14 à 18 fr, la pièce ; 
beurre, 11.50 à 12.50 le kilo : œufs, 5.50 à 6 fr, 
la douzaine ; fromages, 6 èjTJrja douzaine. j 

| Ævls à sos eSieais Se pafelisité s

CHANGES 
Lerrfrss...... 
L’oiv-Ycrk.........

.... 
Bs'niqlïs..........

Esjàgnfl..........
HülîdiiifO • • • • • 
Italie........ 
Süèdfl...............
Suisse..............

103
21 39

513 ..
96 21 

3v9 2 
804 75
77 o;. 

580 2,‘

FMBB! a I 1 SS g® foudroie PUNAISES i,

I A I i H il i Tl I Itl H® Puces, Mites&œufs ;LA 1 (W aa irt I W S sa KasConssmlalnages.Fourrures

GANET, herboriste, 18, rue. des Ardilliers, et .
ARCH1MBAULT, herboriste, pi. Mancini Nevers.J

COCK ; 
d’appétit ? Avez-vous des diges» ' 
pénibles ï Eprouvez-vous desç 1.-.- Al'.-:). I

Manquez-vous 
tioDo lentes et r_____  . ------
lourdeurs, de l’oppression après les repas? Aveti ; 
vou. des renvois acides, des gaz abondants, des ■; 
maux de tête, des vertiges, des bâillements, dey. 
la somnolence ï Avez-vous la langue chargée, . 
l'haleine fétide, le ventre balonné î Avez-vous-; 
souvent des alternatives de diarrhée, de consti. ; 
Dation î Sentez-vous ces douleurs au creux déjà 
l’estomac, au foie, dans le ventre, dans le Clos,.. 
entre les deux épaules î Etes-vous vite fatigué, ; 
vite essouLé î Etes-vous oppressé pendant læ-y 
nui., avez-vous des cauchemars, des insomnies? ç,

Enfoncez-vous bien ceci dans la tête ; Tes 
Poud/’es de Cock vous débarrasseront de suitaH. 
de toutes ces misères et vous rendront la santé ' 
6 fr. la boîte. Toutes pharmacies.

WB SU 
muR»

CONVALESCENTS ■ d - J 
S L'EAU MINÉRALE NATURELLE DE a ( 

FOUGUES') 

a C ^fLÉGSfî - ALICE

VOUS RENDRA

MANUFACTURES FRANÇAISES

D’AMEUBLEMENTS

SUCRES : courant, 230 payé ; prochain 
224,50 payé ; octobre 2©5 a 21)6 ; 3 d’octo
bre 204,50 payé ; 3 de novembre 204 payé. 
Cote officielle 230.

ALCOOLS : courant 790 vendeur ; pro
chain’ 790 vendeur ; octobre 770 vendeur ; 
3 d'octobre, 765 payé. Tendance faible.

BLES : courant, 123,25 et 123 payé ; pro
chain 118,50 ef 118,75 ; septembre-octoibre 
119,50 à 119,95 ; 4 derniers 121,25 payé ; 
novembre-décembre 122,50 payé,.
. SEIGLES : courant, 100 nominal ; pro
chain, 1O0 nominal ; scptemibre-octobre, 
103 nominal ; 4 derniers, 103 nominal.

Farines. — Côurant, 165 nominal ; pro
chain, 159 vendeur ; septembre-octobre, 158 
vendeur ; 4 derniers, 157 vendeur ; novem- 
bre décembre, 157 yénqeur.

AVOINES NOIRES : Courani,, 102.50 
payé ; prochain, 93.50 nominal ; septembre- 
octobre, 94.50 payé ; 4 derniers, 94.50 à 
95 ; novembre-décembre, 95.50 payé. T_en- 

'diance soutenue, 95.50 payé,
h-

Nous avons l’honneur de prévenir nos 
clients de publicité que nous ne pourrons 
plus assurer ia publication pour le lende
main que des annonces qui noua seront 
remises LA VEILLE AVANT ONZE HEU
RES DU MATIN. Seuls, les Avis de Décès, 
seront acceptés jusqu’à 8 heures du soir.

Varennes-sur-Alliei'1 (AJlierJ

STOCK VISIBLE ; 30.000 meubles 
Entrée libre. — Prix marqués 

Ouverture perla aneme dimanches et 
fêtes compris).

Bons -Défense et Rente française accep. 
lés en paiement à la valeur du jour. 
Maison ne confiance. — Produits garantis

ENVOI GRATIS DU CATALOGUE 
’Ï)E PROPAGANDE (8 pages)

Notre

.. . Catalogi®
i véritable encyclopédie' du Meuble, com
prenant 100 pages grand format et 1.200 
reproductions photographiques avec choix 
complet : Literie, Sièges. Chambres, 
Salles à manger, Salons, Cabinets da tra
vail etc. etc... est envoyé franco et recom
mandé contre trois francs joints à la 
demande.

t

v- jr<;



• P A RI S-CENT R E ( e
.OHlolers
’ Wnistôrlels

. y -——  ------------------ •-
J Étude de M8 DUBOIS, notaire 

à Saint-Benin-d’Azy.
I --------

CESSION DE FONDS 
DE COMMERCE

DEUX1L...X, AVIS
Suivant acte reçu par M" Du- 

' bois, notaire à Salnt-Bemn- 
4’Azy (Nièvre), le 4 août 1925, 

' enregistré audit lieu, le 8 du 
Mme mois, folio 165, numé- 
jfo 694, M. Emile- GÔUSSO’l, 

■ fclarchend de nouveautés, de- 
r<heurant A ■'"’n'-Benln-d’Azy, 
à vendu Rémy-Justin
ÇflAl'ilON . - .aichand de

'nouveautés, demeurant à Bonu, 
■ le fonds de commerce de 
youennerie et nouveautés, qu’il 
exploitait à. Saint-Benin-d’Azy, 
■place de la République, com
prenant achalandage, matériel, 
ïnarcnandlses et droit au bail.

L’entrée en jouissance a été 
fixée au l’r août 1925.

r Les oppositions au paiement 
du prix, s’il y a lieu, devront 
être faites entre les mains de 
l’acquéreur, au plus tard dans 
les 10 jours de la présente in
sertion renouvelant celle parue 

? dans le journal « Paris-Centre » 
•Je 11 août 1925, entre les mains 
: -de l’acquéreur au domicile élu 

À Saint-Benin-d’Azy, en l’étude 
f fie M8 Dubois, notaire.

Pour deuxième insertion.
■' Signé ; CHARBONNEL. 
■ . 27.761

Etude de M” BONNET, 
1 commissaire-priseur à Nevers.
*■ VENTE AUX ENCHERES

A Nevers, salle des ventes, 
■ïsvenue G. Clemenceau n” 1.
f Le samedi 22 août 1925 à 13 

heures.
MOBILIER comprenant : pe

tit buffet L. XV, salon L. XV., 
bibliothèque à 2 corps, bureau, 

, ifhuteuil de bureau, commode, 
-glace, armoire, machine à cou
dre. lits (bois, fer et cuivre). 
Tailles, chaises, charrette pour 

■ enfant, literie, linge, fauteuils, 
■fourneau à gaz, cuisinière,, bâti 
ïërie de cuisine, vaisselle, ta
bleaux, tabouret de piano, beau 
bipis « Smyrne », banc, tables 

( gt chaises de jardin, bicyclette 
■ jet nombreux objets divers.

Au comptant, frais en sus.
28003

Etude de M' PARENT, 
notaire à Cosne.

A vendre par adjudication 
Le mercredi 26 août 1925, 

14 heures.
A Cosne, en l’étude de M' 

Parent, notaire.
UNE MAISON

• située ii Cosne, rue Salnt-Agnan 
n' 42.

Comprenant : au rez-de- 
chaussée, 4 pièces et 1 cabinet.

Au premier étage, 5 pièces. 
Cave, grenier, courette.
Provenant des successions 

Herpln-Gueneau.
Le rez-de-chaussée est libre 

de suite.
Pour renseignements et visi

ter, s’adresser au notaire.
______ ___________ 27.791 

A CEDER
Pour cause de santé.

BON FONDS DE COMMERCE 
Dans chef-lieu de canton, bon 
rapport.

S’adresser à M. HARDOUIN, 
greffier à Sancergues, 27973

agents
tfâfiàlres

A VENDRE A L’AMIABLE
UNE BELLE VILLA

9 pièces, très bon état, belle 
vue, 3 petits pavillons, remise, 
écurie, jardins potager et d’a
grément, 4.000 m. superficie, 
eau, gaz, à 1.300 m. gare Ne
vers. Prix 120.000 fr. Libre au 
l'r novembre courant.

S’adresser pour visiter et 
traftei, les mardi et jeudi, l’a
près-midi, à M. E. JEANNE, 
42, av. G.-Clemenceau, Nevers

26.736

VOITURE AUTOMOBILE Lor
raine Diétriçh 12 CV., carrosse
rie Torpédo 4 places en 'très 
bon état de marche. Prix inté
ressant.

S’adresser • Grand Garage 
NANDROT et Cie 4, rue de 
Paris, à Nevers. 27965

CAMION PIERCE 2 tonnes i 
état neuf.
M. CLEMENT, Marcy Decize 
(Nièvre). 27,816

FORD transformable, carros
serie française, châssis allongé, 
démarrage, éclairage électrique 
pneus confort à l’arrière, cause 
double emploi, bonne occasion.

MM. BAUDOT et Fils, garage 
Cercy-la-Tour (Nièvre). 27957

CHASSE A LOUER 
canton de Vailly-sur-Sauldre 
(Cher), sur 900 hectares et 170 

, hectares, tout gibier.
S’adresser h M' COMPOINT, 

notaire à Le Noyer, par Jars 
•(Cher),27.792 

Etudes de
> M1 De VERNON, docteur en 
1 droit, notaire h Cusset, 3, rue 
Ç. . Antoinette Mizon 
Î-Et de M8 P. BLANC, avoué à 
r Çusset 6, place du Centena’Te.

' VENTE AUX ENCHERES 
PUBLIQUES

j D’un lot très Important de 
i. Bijoux ; perles fines, brillants, 
•diamant», pierres précieuses, 
platine, or, argent, etc.

( Exposition des bijoux le mer- 
Lçredi 26 août 1925. de 14 heures

Ç, 15 heures, en l’étude de M- de 
(vernon, notaire à Cusset (Allier) 

L’adjudioation aura lieu le. 
mercredi 2 septembre 1925, à 
14 heures, en l’étude et par le 

rûlinistère de M’ De Vernon, no
taire à Cusset.

, La vente commencera par 23 
colliers de perles fines et se 

‘Continuera par les plus belles 
i -pièces.
, La vente aura lieu au oomp. 
■. tpiit et il sera perçu en sus 
i du prix d’adjudication 20 % 
1 pour les frais. 27996

Cabinet de
M. Louis ALEXEUNE, 
ancien principal clerc 

de notaire.
14, rue Hoche, Nevers.

FONDS A CEDER
BELLE PATISSERIE-CONFI

SERIE, grande ville, matériel 
moderne, superbe installation. 
Prix 200.000 fr., moitié comp
tant, au moins.

COMMERCE, à Nevers, sans 
connaissances spéciales, affai
res 100.000 fr. Il faut disposer 
de 40.000 fr. compt., sur fonds 
et marchandises.

COIFFEUR - PARFUMEUR 
canton Nièvre, belle Installa
tion. Bail 12 ans, loyer 1.000 fr. 
Prix demandé 16.000 fr.

EPICERIE-MERCERIE, petit 
COMPTOIR, bon quartier de 
Nevers, recettes Importantes ; 
prix 20.000 fr., bonne et an
cienne maison.

EPICERIE-BUVETTE, ban
lieue de Nevers, bail 11 ans, 
loyer 800 fr. Joli logement, jar
din. Prix 16.000 fr.

S’ad. aud. M. ALEXELINE.
On désire acheter 

DIVERS IMMEUBLES
MAISON de 5 pièces, à Ne

vers, avec jardin de 800 à 
1.000 m2.

MAISON de 3 ou 4 pièces, 
avec jardin, banlieue de Ne
vers ou autre localité assez 
importante de la Nièvre.

MAISON de 5 ou 6 pièces, à 
Nevers (peu éloignée de la 
gare), avec dépendances, em
placement ou jardin, pour cons
truire ateliers.

Faires offres aud. M. ALEXE
LINE. 27.905

W&t® i® Fondis 
i® Coffiffisrc®

RENAULT 10 C.V., démarra
ge, éclairage, conforts garantie.

RENAULT 6 CV, 3 >aces, 
état mécanique comm^ïièuf, 
cause double emploi, garantie. 
Bonne occasion.

Bureau du journal. 27958
2 REMORQUES 5 m. x 2 m., 

à 4 roues, bon état, prix Inté
ressant. Cie AUTOBUS, rue 
Paul-Çabet, Dijon.26.698

ARMOIRE ancienne, style 
Louis XV authentique, chêne 
massif.

CONSOLE acajou Empire.
S’adresser à Mme A..., 27, 

rue du Rempart, Nevers, de 10 
heures à midi.

SALLE DE BAIÎL lavabo, 
chauffe-bain en cuivré et tuyau
terie, état de neuf. Occasion.

Bureau du journal. 27643
CHAMBRÉ A COUCHER 

Louis XVI, acajou moucheté, 
état neuf.

SALLE A MANGER Louis 
XVI. loupe de frêne, état neuf.

S’adresser. 2, rue du Chemin- 
de-Fer, Nevers, 18‘ étage. 27643

MACHINES A TRICOTER 
ttes largeurs et jauges. Prix de 
fabrig., aiguilles, accessoires, 
Travail assuré. Catalogue, ap
prentissage gratuit.

LAINES toutes nuances. 
Echant. gratis. La Laborieuse, 
10, quai Orléans, Nantes.

23.601
MATERIEL DE MARCHAND 

DE VINS, char à banc, chan
tiers, tonneaux de toutes 
grandeurs et dix derni-muids, 
le tout en bon état.

S’adresser à M. MARTEAU, 
à Saint-Benin-d’Azy (Nièvre).

27.818
1 SEMOIR à pommes de ter

re ; 1 POMPE â bras, aspi
rante et refoulante; 1 MOTEUR 
Japy, 2 CV.

BLASINI, è Tazières, par 
Nevers. 27.558

/ Etude de M* HARDOIN, 
greffier à Sancergues (Cher).

VENTE MOBILIERE
Pour cause de cessation de 

, «commerce de bourrellerie.
Le dimanche 30 août 1925, à 

’ 1 heure précise, à Garigny, par 
’ Sancergues (Cher), h l'ancien 
(dofiucile de M. Blond Albert.

De :
1 Camionnette automobile

■griarque Brasier 9 HP.
1 Msleur industriel 3 HP., en 

. parfait état de marche.
1 forge portative état de neuf, 

1 voiture enfant état neuf, 1 
. toiture à âne.

Environ 45 colliers de travail 
• neuf. 6 harnais complets de 
. travail neuf, 4 harnais de tra
vail et petite voiture occasion.

Traits, guides, fourreaux, 11- 
gols. bridons, dossières, sous- 

j Ventrières, selles à monter 
•-.grosse quantité de cordages et 
■, de longes.
• Un lot effets canadiennes et 
; imperméables, provenant des 
; Stocks
■ plusieurs réservoirs d’avià,- 
! Mon, contenance 300 litres, état 
" iæ'ttf.
, fît quantité d’autres objets 

àün détaillés.
Au comptant, frais en sus.

27.824
j Etudes de M6 REGNAULT, 
. (avoué à Paris 859, rue St-Martin 
• Et de M’ PARENT notaire

à Cosne
A vendre par adjudication
Le dimanche 23 août 1925, à 

14 heures, à Cosne, en l’étude 
-èt par le ministère de M’ Parent 
notaire. En 29 lots, avec faculté 
de réunion en un seul lot.

UNE MANŒUVRERIE
Située aux Petits Maraux, com- 

fçiune de Saint-Loup à 200 mè- 
jtres de la gare. Comprenant : 
| Bâtiments d’habitation et d’ex- 
. ,'ploitation et 4 hect. 25 ares en-

Viron de terre, pré, vigne et 
• .bois. Le tout d’excellente qua-. 

li'té et en parfait état de culture. 
’ Nombreux arbres fruitiers 
’ dont 25 noyers en plein rapport, 
j Appartenant au mineur Jacques 
. Marie Julien Compain.
i Ensemble des mises à prix : 
i 13.215 francs.

Voir détail aux affiches.
• La vente a été ordonnée par 
■. jugement du tribunal civil de 
! première instance de la Seine, 
j’en date du 19 juin 1925.

S'adresser pour renseigne- 
■ ments au notaire et pour visi- 
Mer à M. Jean Louis COMPAIN 
î à. Saint-Loup. 27676

FONDS DE CORDONNERIE 
comprenant : marchandises, 
outillage, mobilier, dans centre 
ville commerçante, à céder de 
suite pour cause décès.

Bureau du journal. 27991

locations
ON OFFRE

FERME D’ELEVAGE 110 hect 
environ dont 3/4 riches pâtu
rages dans vallée Amognes 
(Nièvre), à prendre en métayage 
pour 11 novembre 1925. Cheptel 
bovin Charollais de vieille sou
che, inscrit au H. B. C., titulai
res nombreux prix à reprendre 
de moitié. Le métayer devra 
disposer de 300.000 fr. mini
mum, connaître à fonds l’éle
vage Nivernais et offrir les plus 
sérieuses garanties.

Bureau du journal. 27515

A affermer à métayage pour 
entrer en jouissance au 1" mai 
1926 UNE FERME de 100 hect., 
moitié prés environ.

S'adresser à M. VANNEREAU 
à Germigny-l’Exempt (Cher).

27663
HOTEL et CAFE, vastes dé

pendances. beau garage, peut 
convenir tout genre de com
merce. Bail 3, 6, 9 années, dans 
grand centre région de Decize.

Bureau du journal. 27.819 
ON DEMANDE

CHEIRCHE LOCAL rez-de 
chaussée 2 pièces, meublé ou 
non,

Ecrire TOSINI, à Saint-Parize 
le-Châtel (Nièvre). 27954

Psrsoaiiel '
ON DEMANDE

APPRENTI BOUCHER, pré
senté par ses parents.

Bureau du journal. 27.831
Apprenti pâtissier nour- 

ri, couché, présenté par ses pa
rents.

JEUNE FILLE de 17 à. 20 ans 
pour le commerce, nourrie, cou
chée, présentée pai- ses parents.

S’adr. chez M- BONVOISIN, 
pâtissier, 56, rue du Commerce 
Nevers. 27951

COMPTABLE professionnel, 
désirant se retirer à la campa
gne. Très bonne situation, ré
férences exigées.

Ne pas se présenter. Ecrire 
au bureau du journal. 27.815

COURTIERS en noix pour 
Allier, Nièvre, Saône-et-Loire,

Société BOURNILHAS Frères 
è Courpières (P.-d.-D.) 27960

CHAUFFEUR ayant déjà con
duit camion « Liberty ». Réfe
rences, place stable. Bons ga
ges.

Mme Veuve COUSSY, La 
Char;lé-sur-Loire (Nièvre). 28< ■ 
~EQUIPË~ds-CHARBONNIERS 
de suite.

FAÇONNIERS pour traverses 
chemin de fer.

S'adresser M. ROUMIER, à 
Nuars (Nièvre). 27993

Des ÔOVÉBsRS MENUISIERS 
et EBENISTES. Logement as
suré.

S'adresser chez M. OZON, Gy- 
les-Nonains (Loiret). 28010 
monteurs; Aide - MON

TEURS et MANŒUVRES pour 
constructions lignes électrique 
sur poteaux ciment. Travail de 
longue durée çi travailleur et 
consciencieux. Taux de l’heure 
de 2.50 à 3 fr. selon capacité, 
voyage payé.

S’adresser et se présenter à 
M. MONT ALS, hôtel du Centre 
à Ansy-le-Franc (Yonne). 280

EMPLOIS VACANTS, toutes 
professions, France, Colonies, 
Etranger,

RAPID PRESSE, B. P. 50. 
Paris (10’). 20.224

ON OFFRE
INGENIEUR A. M., 52 ans, 

30 ans pratique aciérie, lami
noirs, fonderie, forge, cherche 
place ingénieur conseil ou ad
joint à direction.

Bureau du journal. 27.748

JUMENT double poneyte avec 
sa voiture et ses harnais.

Bureau dp journal. ' 27999
AUTOMOBILES D’OCCASION 

6 Î-IP. Renault camionnette 1924 
6 HP. Renault 2, 3 places 1924, 
6 HP. Renault 3 places 1925, 
6 HP. Renault 4 places 1925, 
6 HP. Zèbre, 4 places,
5 II.P. Quadtillette Peugeot, 

15 HP. Zédel conduite intérieure 
Plusieurs camionnettes 8, 10, 12 
HP., depuis 4.000 francs.

S’adresser garage PICHON. à 
Clamecy (Nièvre). 27971

SIDE-CAR Indian, 7, 9, bon 
état de marche.

S’adr. chez M. BARDIN, 
hôtel du Berry, Fourchambault 
(Nièvre). 27992

CONDUITE INTERIEURE 
Ford, carfrosserie française, 
état de neuf, visible garage de 
la Nièvre, rue Félix-Faure, 
Nevers.

M. BLASINI, à Tazières, par 
Nevers. 26924

On demande à acheter BOU
TEILLE® DE CHAMPAGNE 
VIDE à 0 fr. 45 la bouteille.

Faire offre 7, rue Creuse, Ne
vers. 25.658
On demande JUMENT 1 m. 60, 
forte, sage, trottant et pouvant 
au besom aller au tombereau.

Bureau du journal. 27.817
ACTIONS de chasse et pêche 

sur la propriété du Pont' de 
Pierre, commune de Chevenon 
(Nièvre).

S’adresser à M. BERTHELOT 
domaine du Pont de Pierre. 
Chevenon (Nièvre)_______ 279.52

ïmprte Sté Eaux de Vichy 
accepterait dans chaque arrdt. 
AGENT correspondant préfé
rence donnée à ENTREPOSI- 
TAIRE, visitant bars, cafés. Réf

ordre exigées. Ecr. Société 
R. V., 64, rue Taitbout, Paris.

È8005
JE Cherche d’urgence bâ- 

ches d’occasion d’environ 8 m. 
sur 10 et des sacs à charbon de 
bois en bon état.

Bureau du journal . 27998

‘'I Bon Vin Coteau
tre gare, fût et droits compris, coj tre 

ï remboursement. Paul VEDEL, 18, rue 
'! Louis Laget, Nîmes (Gard).

On Demanâl
4 REPRESENTANT ou AGENT GENERAL pour 
î (vente dans le département d’une spéc. agricole 
Ÿlrês connue, Intéressant la cuit, des céréales.
V teks, Bwarô J3UIWEJH A Bioh ^oir-et-Gher^

TONNES SUR ROUES 
pour eau et purin, de 700_ litres, en forte tôle 
galvanisée avec robinet faisant un jet droit et 
épandeur à volonté : 1.680 fr. Notice franco de 
ces tonnes, ainsi que de tous instruments agri-. 
cole, garantis et aux prix les plus réduits, 
franco gare. BELLEVILLE, Constructeur, Bué'an- 
çals (Incire). 28004

TACHES ds BOUSSEUB

Service 
d’eau chaude

G^Chôîx* 
d/1PP/qi2(rlLô

-, «SANiTZIlfgeiS

MOULINS

Cbauffagti 
: centraj ?

Vous

Chez vous
leau, le gaz, lelectncïtâ i

1 • Peorquoi V
n’aves-vous pas S

i-e CHAUFFAGE CENTRAL
P<ar Radiateurs et Chaudiêrea i

IDÉAL CLASSIC”
p^éONSTRUCTEURS

du choix des alcools et des 
plantes rentrant dans sa 
position

B-s Claude BERGER et C* Mars élite

DÜGNAS. distillateur, à Nevera.
ïüBEBcaïuiass 

à peu de frais Guéris fit Dupeÿyouz,
iiéshoda gratis et franco sur demande an D' DupeyAoui, 
>, Square de Messine, 5, Paris, avec attestations 
et Questionnaire pour Couauliation. Gratuite.

AUTOMOBILE
BHhhOT 2 litres sport et touriste.

VERMORÉk ISoo8'^-. c“— «>» «•
DOMET-ZEDEIi 3Oo(ai'llij'kga""""''

GYGLEGHR WOIiET 5.260 francs.

Garage TjCHRISI
Rue Gambetta, 12 et 14

T. 15 — Atelier de Réparations

Imprimerie de PARIS-CENTRE, à Nevers 
Ls Gérant : Joyet de Maübec.

Çjui ne les rétrécisse pas
'Sté SAVONNERIES LEVER, HAUBOURDIN-LEZ-LILLE (Nord)'

Fabricants du célébra “ SUHLÎGHT SAVON”

Vous trouverez disponible de suite à la 

Maison C Ô MP A IN - B Ô YE R 
Machines agricoles, 34, rue ds Jlouësse, flEVE^S — Tel. 2~58 

N®w©Il®s iJShrrséss Bradants « BâJâO > 
. ARRACHEURS DE POMMES DE TERRE,' derniers perfectionnement».

Distributeurs d’EngraiSj Nouveau Modèle 
TRSÈURS MAROT - T A F? A. E 3 

TOMMES A EAU, montées sur roues, Contenance 500 à 1.000 lit. Prix 800 fr 
ABREUVOIRS — BROYEURS DE TUBERCULES — CHAUDIERES, GUISEURS.etc.

Constroetioii® Méeonicioeo

NEVERS, 5 bis, Boulevard Victor-Hugo, 5 bis, NEVERS 
Maison Fondée en 1920

UA MECANIQUE ET SES AP F» L, I C ATI O N 3

Engrenages droits, coniques 
Hélicoïdaux taillés 

Tour, Fraisage, Rabotage 
A Façon et en Série • 

Montage de Machines — Transmissions 
Spécialité de Machines à Imprimer et façonner le papier Ç
La Maison se charge de tous travaux de Cémentation, Trempe avec appareils modernes. (E 

PLANS ET DEVIS SUR DEMANDE ATELIERS PRES LE PARC ij

Spécialiste des Moteurs à Vapeur 
Et à Combustion interne 

Diesels et demi-Diesels 
Epreuves d’Apparelis à Vapeur 

Démontage, Remontage

TOUS ACCESSOIRESToujours en magasin

FERS, METAUX, CHARBONS, MACHINES AGRICOLES

Télépte 27

seuls

AUX DEUX CLOCHERSTeil- ^£1^.

pour radiateurs î Bouchons divers Réservoirs éssence Capots etc, etc...
En vous adressant 

à nous, 
Économie de temps 

et de transport

TOUS AKTICLBS POUR LA CHASSE
Munitions de première qualité — Douilles — Poudre — Plomb

RADIATEURS NEUFS
Toutes marquesCitroën — Peugeot Salmson — Zedel Amilcar — Mathis

Consortium de Fabricants d’Armes et Î’ABEILLE réunis 
fil PitaT’irhin'n Métro- n-le meillenr marché do toute la Irance OljlUliS idlblgO République^0118= Catalogue 0.50

। Ses Laines extra 
pour trieoter 

A exiger partout 

Bros: Gabriel CMVEUX, ha Charité

Sitasseiirs I par curiosité ’
Voyez nos^modèles sensationnels! PRIX DE GROS ‘

Cartouches préparées de la Raison BÜGpERO^, boulins (Mer) 
STOCK IMPORTAIT EN MAGASIN

FœsiSs fies srandss Barqnes a®K melll^tsros conditions
D A R N E 5 O H A F? LJ N s V E R N E T“ C A R

Hemieux
« JE PORTE un bandage de chez TEILLET-GILBERT, parce que 

bandagistes-spècialistes de la région du Centre.
« TU PORTES un bandage de chez TEILLET-GILBERT^ parce que M.

let, et non pas un voyageur, Ven (ait lui-même Vapplication.
« IL PORTE un bandage de chez TEILLET-GILÊERT, parce que M, Teil- 

let, établi sur la place de Nevers, en surveille: l'apjdlcation.
« NOUS PORTONS un bandage de chez TEILLET-GILBERT, parce que 

M. Teillet est toujours à notre dispossition pour un conseil gratuit.
« VOUS PORTEZ un bandage dechez TEILLET-GILBERT, parce que M. 

Teillet garantit la contention par ses appareils.
« ILS PORTENT un bandage de chez TEILLET-GILBERT, parce que les 

mieux construits, les moins douloureux, les mieux appliqués
7, Bue Saint-Etienne, NEVERS

Société Mutuelle d'Epargna 
et de Construction

Entreprise privée assujettis au 
cofitrôle de l’Etat

Qui Vous facilitera, par des crédits 
6e 10 ou 15 ans. l’aequisitiofl ou la 
eotistruetion de la maison que vous 
désirerez.

Renseignements et Ùoeuments gratuits: 
S’adresser à la DIRECTION RÉGION RIàE. 11. Av. IgÆroes-OhmenGêau, EVER8 

Inspection principale : M. DAUDET, à Mars-sm-AIlisr, 
Bureau ô Saint-Pierre-le-Moutier, ouvçrt i0 jeudi, de 8 heures & midi.

Inspection particulière : M. SIMONIN,, rué des Vigne® à Decize.

0n devient Propriétaire ! 
en s’adressant à

■' L» A.

IlAéi Prévoyance


